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Américai
Troupes nasi

Avance-éclair des armées
alliées depuis Grenoble

Dépassant Marseille libérée, les Alliés ont pris
Salon et ne sont plus qu'à 20 milles d'Arles — À
Toulon, on se bat autour de l'arsenal — Future
jonction avec les troupes d’Eisenhower

GENEVE (Suisse), le 24, — (P.A.) — Les troupes amé-
ricaines ont atteint Saint-Julien, sur la frontière suisse, à
cinq milles au sud de Genève. Une dépêche digne de foi
rapporte que des unités sont arrivées à Evian, à 12, milles
de Saint-Gingolph, sur la frontière suisse.

Par Georges TUCKER
ROME, le 24. — (P.A.) — Les colonnes amuricai-

nes se sont emparées de Salon, à environ 25 milles
de la Marseille libérée. et ne sont qu’à 20 milles
d'Arles et du Rhône, annonce, aujourd'hui, le quar-
tier général; les troupes françaises continuent à

balayer les saillants de résistance ennemis à Toulon.

grande base navale francaise dans le Midi.

Arles est située a l'extrémité sud du Rhone.
Dans son communiqué, le quartier général allié n'a
rien dit de la situation à Grenoble. La chute de cette

ville industrielle, située à 140 milles de la Méditer-
ranée, place les troupes alliées à moins de 240 milles
d’une jonction avec le général Eisenhower. dans le

nord.
 oO

(La radio suisse rapporte que! __ 7
les Américains ont atteint Anne-.
cy, dans une rapide avance de 51 |
milles au nord-est de Grenoble ,
tandis que d’autres troupes sont à |
moins de 15 milles de Lyon. Les
patriotes français dominent la ré- LONDRES. 'e 24. — (P.C.) —
gion de Lyon, à 240 milles au =ud- Selon une dépêche envoyée :e 1
ouest de Paris, dit Radio-Alger.) | frontière suisse à l'agence Reuter

Les bombardiers moyens qu: | aujourd’hui, les troupesfrançaises
ont attaqué deux ponts devant de l'intérieur c t libéré ce .-atin
deux divisions Panzer nazies, se di- la ville de Lyon. a Je Rhône,
rigent vers la tête de pont de la * #% 7
Riviera. D'autres bombardiers LONDRES, le 24. — (P.C.) —
moyens ont pilonné des centres: La capitulatic de la Roumanie
ferroviaires dans le sud et ont! obligera per*-ê‘ e le gouvernement

trouvé une excellente cible à Set-! bulgare à se hiter de suvire
tino, à 40 milles au nord de Turin, l'exemple de sa voisine, car la

; Bulgarie est maintenant isolée
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Roumains en marche sur la Hongr
Dissolution
|
"des partis

politiques
Le gouvernement pro-
nazi de Hongrie semble
pris dans un étau — Pei-
nes sévères édictées con-
tre les transgresseurs de
l'erdre du gouvernement

LONDRES, le 24,— (PA) —
Le régime fantoche de Hon-

grie, contrôlé par les Nazis a
ordonné aujourd’hui la disso-
lution de tous les partis poli-

tiques de crainte apparem-

ment de voir des complots se

former pour retirer la Hongrie

de la guerre.

i L'arrété-en-conseil a été
| publié dans la gazette offi-
cielle et l'agence officielle

: DNB dit que ce décret ordon-

  
ne la dissolution immédiate de ;

: tous les partis politiques “de:
quelque tendance

qu’ils soient.”

politique

Les propriétés de: organisations
politiques sont fermées jusqu'à
nouvel ordre. Des peines sévères
seront imposée. à ceux qui trans-
gressent les ordres.

éléments radicaux ont été dissous
au moment où les Allemands ont

ou les Nazis sont massés. ‘ entre la Roumarie et la Turquie. |occupé la Hongrie au début deOn n'a publié aucun rapport sur wv ow % l'année, Le nouveau décret indi-
l étendue des dommages dans Mar- MOSCOU. le 24. — (P.C.-Reuter)

|

QUE qu'on ne fai* même pas con-

seille, qui est normalement une _ La nouvelle de la libération de
ville industrielle active. ; ‘Paris a été publiée en bonne lace

Mercredi midi. les Français et \ dan: tous les journaux de Moscou
les Américains sont entrés dans l aujourd’hui. et accompagnée de la

fiance aux groupement- de droite.
| Les troupes roumaines se diri-
gent aujourd'hui sur la Hongrie
elle-même, après une volte-face
‘soudaine qui d'ennemie a fait la
 |

les banlieues de la ville après; reproduction de cartes géogra- l'
avoir emporté les faubourgs du, phiques. 5 . ‘Rouménie alliée des Nations-
Mont-du-Paradis. de Carquieranne ‘ % x + Unies. Ainsi, toutes les positions
et du Mont-des-Oiseaux. : WASHINGTON, le 24. — «P.A,) ‘ allemandes dans les Balkans sont

.— Le secrétaire à la Guerre Stim- gravement menacées | |
“son a déclaré aujourd’hui que iles; Des rapports de Bucarest disent |
t victoires militaires alliées et le QUE la bataille est commencée en-

français tre les troupe allemandes et rou-

Thomas Latour a avaient détruit les espoirs que les | Maines dans les régions petroli-

(suite à la page quatre)

. ! soulèvement du peuple

\ : fères-
; , erunerésistance pren “La Roumanie était dans une po-

élé envoyé aux

prochaines assises

longée. même dans le nord de la sitionintenable, menacée à la fois

Thomas Latour, 59 ans. domici-,
lie a 55. rue Murray, accusé d'at-

tentat de meurtre, le 17 juillet
dernier, sur la personne de Mme

Ada Lalonde, âgée de 44 ans, aveu
l'intention de tuer, a eu son en’
quête préliminaire ce matin en.
cour de comté, présidée nav le
magistrat A.-H. Lieff qui ren
vova l'affaire aux prochaines as
sises d'automne.
A Touverture de la séance le

magistrat demanda à l'accusé s'il
avait un avocat. “J'ai entrevu M.
Mellraith, dit-il; 11 devait voir mon:
beau-frère régulièrement et mes
finances sont très restreinfes”.

Le magistrat déclara alors que
l'accusé avait été averti à maintes
reprises de l'importance d'un avo-
cat dans une cause semblable. -
l'avocat de la couronne apporuva
le magistrat.
On présenta alors un plan détail '

le des cimetières Beechwood et’

France.
* + +

NEW-YORK, le 24. — (PC) —
Pour la première fois depuis la
guerre, la B.B.C. a transmis au-
jourd'hui la sonnerie du carillon
de la cathédrale St-Paui,
Londres, en “l’honneur de .a li-
bération et de la renaissance de
la France”.

BUFFALO, N.Y. le 24 —

(P.A.) Le f éteur canadien
Osler a été remis à flot de bonne
heure aujourd’hui. Il s’était enlisé
sur un banc de sable, à l'entrée du
port de Buffalo, hier.

(Suite à la page huit)

Le maire Lewis
arrive ce soir

Le maire Stanley Lewis, qui
rentre d'un voyage d'un mois en
Amérique du Sud, arrivera à la
gare Union ce soir. à 7 h. 15, par
le train Montréal-Ottawa. Il s’est
rendu par avion de Rio-de-Janeiro,

de

(Suite à la page quatre)
.

Mise en vigueur
de la nouvelle
loi du logement
à   

La nouvelle loi nationaie du ‘o- |
gement vient d’entrer en vigueur

| en ce qui a trait aux prêts fédé-
raux pour la construction d’habi-
tations individuelles. Une procla-
Mmation gouvernementale a été mi-
se à cet effet. On sait qu’une som-
me de 100 millions de dollars se
ra affectée par le Dominion en
avances d'argent pour la construe-

| tion de nouvelles maisons, Dans
aucun cas le taux d'intérêt de ces
prêts ne devra dépasser 4!» pour
cent.

Mais ce n’est que plus tard que
l’on appliquera la nouvelle loi du
logement pour la construction de
logements à bon marché, la détno-Notre-Dame, dressé par l'ingénieur Brésil, à Montréal, faisant escale à

; Miami et à New-York. ll a pris le
(Suite à la page fuit) ; train à 4 heures, à Montréal.

ment ‘La Marseillaise’

des couleurs françaises

Par la Presse canadienne

Le Canada français se réjouit de la
libération de la ville de Paris

75,000 personnes à Québec chantent triomphale-
* — Les autorités munici-

pales d'Ottawa demandent de pavoiser les maisons

lition des taudis, la construction
d'habitations rurales et la répa-
ration des maisons. Un crédit de
$50,000,000 est prévu pour les lo-
gements à bon marché et une som-
me de $20,000,000 pour la démo-
lition des taudis tandis qu’il y
aura $5,000,000 pour la construc-
tion de maisons rurales. Enfin on
affectera en plus, $100,000,000 i
la réparation des habitations. Ce
qui signifie que, lorsqu'il scra
complètement en vigueur, le nou-
veau plan national du logement

i placera a la disposition de la po
pulation canadienne une somme
globale de $275,000,000 pour la

lutte des Forces françaises de l'in-   Le Canada français a célebré térieur comme non seulement
par une démonstration grandiose,‘ “une vengeance de l'honneur du construction et la réparation de

maisons par dizaine de milliers.

 

dans ce qui était autrefois la capi-
tale de la Nouvelle-France, la li
beration de Paris. et l'on annonce
que d'autres cérémonies se Lien-
dront de par le Dominion pour
souligner ce grand événement.
Le premier commentaire officiel

du gouvernement relativement à
la délivrance de la capitale fran-
çaise est venu hier soir du pre
mer ministre Mackenzie King,
qui a dit à Ottawa a son retour
d'un voyage à Québec que le fait
de la libération de Paris par les
Français eux-mêmes le réjouissait
particulièrement.

Cette circonstance, croit-il, don-
nera au peuple français une très|
grande satisfaction et aura un
“effet libérateur sur toute l’Euro-
pe”.

i.es membres du hurcau du Co-
mite francais de la Libération na--
tionale à Ottawa ont aussi rte:
transportés par Ja nouvelle, et un
rommuniqué officie) décrivait la

 

j peuple français mais un hommage
“a ses amis qui croient en lui —au
premier rang desquels sont les

; Canadiens. j
La plus grande démonstration

jeut lieu à Québec où 75,000 per-
| sonnes s'assemblèrent hier soir
i Sur la terrasse Dufferin, dont les
; hauteurs surmontent le St-Lau-
;rent, pour chanter en triomphe
“La Marseillaise” et entendre des
! allocutions du brigadier Edmond
Blais, commandant du district mi-;
litaire no 5, et de Mme André Si-

.mard, la seule femme déléguée
| au Comité national francais d’'Al-

Le reste de loi du logement en ce
qui concerne les maisons a bon
marche, les taudis, les habitations
rurales et les réparations de logis
s’appliquera aussi par interme.
diaire de proclamations gouverne-
mentales spécifiques.,

Communiqué. du
Cardinal pour
le 3 septembre

 

ger.
Le drapeau tricolore fut arboré

au mât des édifices du Parlement
provincial, de l’hôte] de ville et
des maisons d'affaires, et le maire
Lucien Borne demanda à tous -les
citoyens. dans une proclamation,
de décorer leurs demeures. Une

(Suile & ia page quatre)

  

QUEBEC, le 24 (P.C.)—Un Te
Deum d'actions de grâces sera
chanté dans toutes les églises du
diocèse de Québec le dimanche,
3 septembre, et le méme jour les
cloches sonneront un quart d'heu-

‘re poui remercier Dieu des ré-
centes victoires alliées: voilà ce

iqu'a annoncé aujourd'hui Son
| Eminence le cardinal Villeneuve.

 
  

 

|
  

 

@ Pendont que son camarade garde un oeil sur l'ennemi, ce soldat s'empresse de
boire une gorgée sous le feu
Canadiens s'emporérent de cette localité et plus tard les Britanniques y pénétrérent et
les ingénieurs nettoyérent les débris causés par le feu des mitrailleuses de part et
d'autre.

!La chute de la Roumanie menace les
Les partis libéraux et d'autres!

visées d'Hitler dans
La Roumanie a été le premier satellite de l'Axe à
demander quartier — Redditions.sans conditions
— Roumains et Allemands aux prises

 
dans le village pilonné de Bourguébus en France. Les

(Photo Armée canadienne outre-mer)

Le gén. Vanier

Gaulle à Paris
Le général Georges Vanier, dé-

!legué du Canada auprès du comité
d’Alger, accompagnera le général

les Balkans
‘accompagnera de,

Roi au général
D. Eisenhower

LONDRES, le 24 — (P.A.) —
Aujourd'hui, le roi Georges a en-!
voyé un télégranme au général:
Eisenhower qui se lit comme suit:
“A vous et à toutes les troupes

expéditionnaires alliées, j’offre:
mes plus sincères félicitations
pour les glorieuses victoires déjà
remportées en France. Tous mes
sujets se joindront à moi pourre-
mercier Dieu du succès des armes
alliées.”

Félicitations du |
|
!

Bordeaux est aux
mains des Alliés
et des patriotes
LONDRES, le 24 — (PC)

Une dépêche de la radio d’A:ger|
annonce aujourd'hui que Bor- |
deaux, important port de mer. sur |

la Garonne, près du golfe de Gas-:
cogne, a été emportée par les pa
triotes et les troupes alliés. |
Bordeaux n'est qu’à 170 milles |

au sud des positions américaines |
au nord, Les dernières dénêches'
soulignaient que les Américains,
étaient à dix milles au sud dc
Nantes, mais d'autres rapporis
veulent que les colonnes blindées
aient poussé rapidement au sud.

Les autorités militaires francai-

|i
_ |

mandos français sont débarqués
d’un destroyer français avec d'au
tres troupes alliées, au sud d’Ar-
cachon, elle-même au sud-ouest
du grand port de Bordeaux. de Gaulle à Paris et demeurera le

représentant diplomatique du Ca-

Une dépêche de la Presse As-
* sociée, provenant d’Irun, en Ks

LONDRES. le 24 (P.C) — La: gouvernement natlonal”. Le com. Nada en France. C’est ce qu'on a Pagne, avait déjà annoncé que des
Roumanie, source de pétrole- trés.
importante pour l'Allemagne. s'est:
brusquement retirée de l’axe na.
zi, la nuit dernière. annonçant
qu'elle acceptait les conditions de
paix des Alliés. Aujourd'hui, di-
vers rapports disent que ses ar-
mées ont déjà fait volte-face el
sont engagées dans une bataille
sanglante avec les troupes alle-
mandes.
Moscou annonce que. sur le

front oriental, les Nazis ont ou-
vert le feu sur les troupes rou-.
maines qui cherchent à s'évader
de l'étau formé par les deux
poussées russes à travers le nord-
est de la Roumanie et la Bessara-
bie, vers Bucarest, à moins de
170 milles plus loin.
Une émission allemande. captée

à Londres. a rapporté que la 3e
armée roumaine combat aux côtés
des Russes. La radio suisse a
annoncé que d'autres troupes rou-

maines avancent en Transylva-
nie, province enlevée à la Rou-
manie par Hitler, en 1940, et ce-;
dée à la Hongrie.

Ce demi-tour de la Roumanie.
révélé par le jeune roi Michel, à
la radio, en même temps que la
formation d'un nouveau gouver-
nement ayant à sa tête le général
Konstantin Sanatesco. rend encore
plus difficile la position alleman-
de dans les Balkans.

Les Nazis, qui tentent de répa-
rer les dommages, qualifient la
capitulation comme étant un acte
d'une ‘‘clique de traitres” et ont
annoncé la formation d'un “‘gou-
vernement national” — probable-
ment un semblant de gouverne-
ment — qui demande au peuple
roumain de se rallier,

‘’Obéissez seulement aux ordres
du gouvernement et non aux trai-
tres”, demande Berlin à la. Rou-
manie.

(La Commission fédérale des

répété à plusieurs re. appris aujourd'hui au ministère
. des Affaires extérieures.

Le général Vanier a le titre
 d'ambassadeur.

muniqué
prises, n'a pas révélé les noms de
ceux qui forment le cabinet.

| troupes françaises et américaines
| renforcées de trou:es débarquées

| sitions
ses à Hendaye. 110 milles au sud | chissaient la Seine depuis quel
de Bordeaux. disent que 800 com-!

Elbeuf est
aux mains
des Yankis
Louviers - sur - Eure est
aussi aux mains des blin-
dés américains — Les
Alliés s'en vont vers
Rouen

Par Wes GALLAGHER

DU GRAND QUARTIER
GENERAL ALLIE, le 24.
(P.A.) — Les blindés améri-

cains qui poussent le long de
la Seine vers la mer ont em-

porté Elbeuf, à trente milles

de l'embouchure du fleuve et

encerclent ainsi rapidement

un grand nombre de soldats
allemands dans le nord de la

France.

LONDRES, le 24 — (PA)

— Une émission de Berlin dit
que des combats se livrent
dans le "secteur de Yonne”
au sud-est de Paris et que la
situation ‘‘est encore confusc”
dans la région de Rom:nilly
et de Troyes. Cela indique-
rait que les Américains sont
rendus a cet endroit.

Troves est a 35 milles a
l'est de Sens et Rommiily. à
30 milles au nord-ouest de
Troyes.

——

Cette avance-éclair des Améri-
cains déloge les Allemands de po-

importantes où ils fran.

ques jours. Dans cette région, les
aviateurs alliés ont détruit 500 vés
hicules nazis au cours de la seuls
journée d'hier.

D'Elbeuf. les Alliés ne sont
qu'à neuf milles de Rouen, ancien-
ne capitale de Normandie, avec sa

: population de plus de 100.000
âmes.

Les dépêches mentionnent que

tsuite à la page quatre) ‘sur la cote, se rapprochaient des
deux côtés à la fois, de la ville(La radio roumaine annonce

que le commandant militaire de
Bucares* a ordonné un couvre-
feu de 8 heures du matin à 5 heu-
res du matin. Durant ces heures,
le service des trains et tramways
sera arrêté.)
La radio suisse. commentant

des dépêches de Bucarest. a dit

Les armées rouges
s’avancent vers

 
communications a déclaré que;
l’émission nazie comprenait un |
communiqué attribué au “nouveau

|

Nazis dans la
basilique de
Sainte Thérèse
NEW-YORK, le 24 -- («P.C.) —

Les Allemands refusent encore
d’être délogés de Lisieux, par les
troupes de la 1ère armée canadien-
ne et des francs-tireurs ont fait
leur apparition en grand nombre
autour de la magnifique basilique
de Sainte Thérèse, à l'extrémité
est de la vilie, selon un reporta-
ge radiophonique de Bill Downs,
correspondant du réseau Co'um-
bia, transmis ce matin de France.

Les Allemands ont .posté des
francs-tireurs sur le terrain envi-
ronnant et peut-être à l’intérieur
de la basilique même, rapporte
Downs.
Downs cite les paroles d'un offi-

cier canadien qui dit espérer qu'il
ne sera pas nécessaire d’endomma-  ger la basilique de Sainte Thérése

| pour chasser les Allemands de la

 

région, L'officier ajouta, copen|
dant. qu'il ne sacrifierait pas la |
vie de vingtaines de ses hommes :
pour sauver l’édifice. }

   

que le maréchal Antonesco, pre- I dh il
mier ministre roumain. s'est reles puits UI €
fui en Allemagne. Un rapport dit
qu'il peut avoir été choisi com-
me chef d'un gouvernement pro-
allemand.
Apparemment. un des effets de

la capitulation serait de priver
l'Allemagne de l'usage des ré-

Par Daniel d> LUCE

MOSCOU, ie 24. (PA) Des
prisonniers disent que les hosti-

‘lités entre les troupes nazies et les
, Roumains se propagent pendant

gions productrices d ; , que deux arm2es .usses se diri-

Sloesti où Hitlera Sadisobtenu gent vers le centr des puits d’hui-
le tiers de ses besoins. Cepen- l€ et des champs de blé dans unedant. les bombardements ont ré-, Marche ‘lestinée à isoler les ar-
duit cette production, ;mées boches.
L'Allemagne a trouvé plusieurs L'offensive dans le sud et dans

de ses troupes disséminées parmi, le nord de la Pologne se poursuit
une population qui lui est hostile ‘toujours. Les * oupc. qui ont saisi
et dont les communications avec: Debica se son: emparées de cen-
l’arrière ne sont pas assurées. taines de manufactures alleman-
Du côté politique. l'édifice: des; 150 dans Debica seulement.

hitlérien des Balkans menace sé-: Red Star dit que la voie ferrée
rieusement de s'écrouler. La Bul- Lwow-Cracovie es. échelonnée de
garie fait des démarches pour| fabriques nazies de toutes sortes.
une paix depuis au moins une Les Russes so * à 17 milles de
semaine. Après la déclaration de; Tarnow. Plus au “ord. des colon-
la Roumanie. le cabinet de la Slo-‘ nes soviétiques sont à'35 milles de
vaquie a dit “que d'importantes | Cracovie et à 75 milles de la Si.
décisions” seront prises “au cours |lésie allemande.

d'une reunion urgente”. | Au nord-est de Varsovie, l'ar-
mée rouge est à 5 milles de l'im-
portant centre de communication
de Lomza, à 20 m:lles au sud de la
frontière prussienne. dans une of-!
fensive destinée : séparer les ar-
mées allemandes qui défendent la:
Prusse et Varsovie.

«suite à la page quatre)

Revue succincte
de la situation

internationale
(Par la Presse canadienne)
FRANCE (Nord) — Les Al

liés ont cerné une autre ar
mée allemande: les Améri-
cains s'emparent d'Elbeuf: les
Britanniques et les Canadiens
avancent dans l’ouest. :
FRANCE (Sud)—Les Amé- |

ricains attaquent en direction |

+

claré que les Allemands avaient
tourné leurs canons sur eux. afin
d'arrêter la retraite en certains!

jendroits. Plusieu:s unités roumai- |
‘nes ont été décimées par les mi-!
| trailleuses nazies. rapporte-t-on. |

(Suite a la page Huit) 
du Rhône; de Marseille, les

Les relations |

re MEt"es; du Canada avecAméricains ont atteint la | la Roumaniefrontière suisse: on rapporte
que Bordeaux est tombée, {
ROUMANIE — La Rouma-

nie marche sur la Hongrie,
après avoir quitté l’axe; la
position des Allemands dans |
les Balkans est en danger.
DANS L'AIR. — La RAF a

attaqué le “Dunkerque” alle-
mand du Havre; une armada
a pilonné des avionneries et
des cibles industrielles dans
le nord de l’Allemagne et sur

Il semble que la Roumanie sera:
i placée dans la même position di-;
plomatique que l'Italie, aprés avoir
passé dans le camp des alliés.
Dans ces circonstances, le Canada
ine reprendra pas immédiatement
ide relations diplomatiques nor-
males, avec cet ancien partenaire,
junior de l'Axe.

 

C'est ce qu’on a’
| appris au département des Affaires |
! extérieures. x |

la frontière tchèque; Cologne, ! Le Canada a déclaré la guerre
cible des Mosquitos, mercre- . à la Roumanic le sept décembre
di ‘1941, le jour ou nous sommes

| entrés en guerre contre quatre
i nations. Dans la journée, le Ca
{nada déclarait simultanément la
guerre à la Hongrie, à la Rou-
manie et à la Finlande. Dans la

“soirée, c'était "attaque japonaise
contre Peari Harbour et l'entrée

Nippons à 1C milles* à l’inté- | en guerre de notre pays contre lc
rieur. { Japon.

 

RUSSIE — Deux grandes
armées russes avancent à tra-
vers les régions de pétrole et
de blé en Roumanie.

BIRMANIE — Les troupes
de la 14e armée britannique
ont repris contact avec les

   

de Bordeaux. .
Même s'il n'y a pas eu de con-

firmation. au quartier général. » Un prisonnier d été
lz prise de Bordeaux ou méme de , >

| trouvé. blessé sur* débarquements alliés près de cet-
‘le ville, on considère maintenant
“que tout le territoire français au :
‘sud de Paris est aux Alliés. si ce |
I n'est les garnisons allemandes ici !
“et là qui sont liquidées méthodi-
| quement.

trouvé vers les 10 hrs et 30 hier
Bombardement isoir gisant sur le côté ouest du

rs chemin de Metcalte. Waldshutz

sans précédent

George  Waldshutz. prisonnier
(alle.and employé sur la ferme de
, M. William Nolan, chemin de Met-
.calfe au sud de Gloucester, a été

souf’rait de blessures à l'épaule
gauche et à la tête.

Gordon Wallace, de Metcalfe,. ’

de PAllemagne Ont et J. Sheldirck. de South
| Glouzester, qui passaient sur le
! LONDRES, le 24 (P.A.) — Une chemin. trouvèrent Waldshutz et

avertit les autorités.

La pelice provinciale d'Ontario
fait actuellement des recherches
nour trouver le propriétaire de
l'autsmobile, qui l'on croit a frap-
pé le blessé.

Le blessé fut conduit immédia-
tement à l'hôpital militaire Rideau,
dans | ambulance de la compagnie

‘vaste armada de 2,300 avions amé-
| ricains ont pilonné une douzaine
‘de cibles en Allemagne et à la
frontière tchèque. aujourd’hui:
la RAF a bombardé et mitraillé

| un mouvement nazi du grand port
; du Havre, à l'embouchure de la
: Seine. à seulement quelques mil-
;les en avant des lignes avancées

 

alliées. i .; . . fair.Mille trois cents bombardiers| Hulse and Playfair.
dourds et 1.000 chasseurs ont] ¥ Wdshut. apparemment mar

 

chait sur le nord du chemin, allant
vers Ottawa, s'en retournant à la
ferme de M. Nolan, où il demeure,
tandis que ie véhicule moteur
dont le conducteur n'a pas encore

| opéré un des plus terribles raids!
1 jamais vus.

Les cibles comprennent des
‘ fabriques d’huile synthétique à

le chemin Metcalfe

Merseberg, à Misbourg et à Ruh-
été (rouvé, allait vers le sud.

Des priscnniers roumains ont dé-; 7

land, en Allemagne. ainsi qu'à

(Suite à la page huit)
Leo constable J. McBain, de la po-

j lice provinciale, fait enquête. 
=z

Les Allemands ont mitraillé les

foules avant d'abandonner Paris

Les Allemands auraient décidé de combattre
encore dans Paris et les armées alliées doivent se
frayer une route pour y entrer — Lyon libérée

Par James-M. LONG | demande l'appui des troupes al

LONDRES, le 24 — (PA) —, KePendant ue l'inérêt public se
Le quartier général du [general | concentre sur la lutte utse pour-
Eisenhower révèle aujourd hui que | fait dans Paris, des opérations
les troupes alliées combattent en d’une bien plus ‘grande importance

entrant dans Paris, dont les forces, militaire se poursuivent le long de
françaises de l’intérieur ont vecu, la Seine, où les armées alliées ten-
péhier plusieurs quartiers. tent d'anéantir les armées alle-
On s'attend d’un moment à l'au- mandes en déroute.

tre de la chute de la ville, mais:  Tard aujourd'hui, le quartier
pour le quartier général allie, Pa-| général allié n'avait reçu aucun
ris n’a pus encore été libéré. Le rapport confirmant l'entrée des
général de Gaulle êt le comman- | Alliés dans Paris.

dant des F. F. 1, le lieutenant" Les négociations des Français
général Koenig, ont annoncé de dans Paris ont été faies apparems
bonne heure hier matin, que la ca-! ment sans avis préalable du haut
pitale de la France avait été libé| commandement. Une entente vous
rée et les chefs politiques du mon-| jait en effet qu'aucun général en
de entier ont salué cette victoire. | campagne ne négocie d’armistice

shies avec les Allemands avant d’avoir
quatre jours de combats de rues! obtenu l'autorisation du général
dans Paris, avaient négocié “une! Eisenhower.

; armistice” avec les Allemands, On a exprimé l’espoir au quar-

: semble-t-il, à condition que la gar-! tier général que les opérations du
nison évacue la ville. Le quartier maquis dans Paris et l’appel aux

général ajoute que les Nazis ont! Alliés qui a suivi, a nécessité l’en-

Les hommes du maquis, après’

; apparemment refusé par la suile| voi de troupes qui auraient pu
| cette armistice et continuent de se .
| battre. Les forces françaises ont, (suite à la page nui.) é

  

ns à la frontière suisse
encerclees dans le nord de la France

le
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Carnet mondain
Le Dr A. Vibert-Douglas, doyen-

ne féminine de l'Université Queen,
sera à Ottawa vendredi, pour as-
sister à la conférence régionale
des Femmes universitaires, au
Château-Laurier.

* + #
M. et Mme Ernest Chartrand,

accompagnés de leur bébé Made-
leine, passeront deux semaines, à
Ferguson-Falls. ,

+ *
M. Ernest Desjardins annonce

le mariage de sa soeur, Hedwidge,
à monsieur Maurice Desjardins,
fils de M. Henri Desjardins, décé-
dé, et de Mme Desjardins, d’Otta-
wa. Le mariage sera célébré, .le
4 septembre, en la chapelle Notre-
Dame d'Ottawa, à sept heures. Pas
de faire part.

* «+ '
M. et Mme Jean Belcourt et

leurs enfants ont passé quelque
temps, à leur maison d'été, à
Blue-Sea-Lake.

+ x +
Dubois-Barsalou

Lundi, le 21 août, a 8 heures,
cn la basilique d'Ottawa, eut lieu
le mariage de Mlle Rita Barsalou,
fille de M. et Mme Dieudonné ,
Barsalou à M. Emile Dubois, fils;
de M. Théodule Dubois et de Mme
Dubois, décédée, de St-Antoine-
Abbé. La bénediction nuptiaie
leur fut donnée par Mgr Maxime
Tessier, vice-chancelier du diocèse
d'Ottawa et la messe a été célébrée
par le Rév. Père Médéric Mont
petit, O.M.I., cousin du marié.

M. Barsalou accompagnait sa
fille et M. Dubois servait de té-
moin à son fils. La mariée nortait
une ravissante toileite blanche en
chiffon et dentelle. Son voile de
tulle était retenu d'une couronne
de fleurs d'oranger. Elle tenait un
bouquet Colonial de roses ‘“Âme-
rican Beauty”. La petite bouque-
tiere, Mlle Micheline Barsalou,
nièce de la mariée, portait une
longue robe de tulle blanc.
A l'issue de la cérémonie, il y

eut réception chez les parents de
la mariée. Les nouveaux époux
partirent ensuite pour Montréal  où ils prirent le bateau pour une
croisière au Saguenay. Pour

voyager, Mme Dubois portait un
costume de lainage bleu voudre
avec accessoires bleu marine. À
leur retour, M. et Mme Dubois
iront demeurer à Alexandria.
Pendant la messe, il y eut pro-

gramme de chant exécuté par Mile
Gracia Boyle et par MM. Horace
Dubois et Dorius Barsalou, frères
des mariés. Mme V. Nolet tou-
chait l’orgue.
ll

Couponsvalables
BEURRE : Coupons 70 à 75 in-

clusivement. Les coupons 70 à
73 inclusivement expirent le 31
aot. :

THECAFE: Les coupons 14 & 29
et El à E6 du carnet no 3 jus-
qu'au 81 août inclusivement. Les
coupons T30 à T39 sont égale
mnt valables. On n’a pas enco-
re fixé la date où {ls expirgront.

CONFITURES : Les coupons D1 3
D116 dv carnet no 3 et les cou-
pons 17 à 26.

SUCRE Les coupons 14 à 29 du
Carnet no 3 et les coupons 30
à 30.

SUCRE POUR CONSERVES: Les
coupons F1 à F10 du carnet no
3. On peut les échanger pour
des coupons de conserves au
comité local de rationnement.

LAIT EVAPORE : On obtient des
tartes de coupons pour les en-
fants en bas âge et pour les per-
sonnes malades au comité local
de rationnement. Pour les en-
fants de plus de deux ans, ainsi
que pour les personnes malades,
on présentera un certificat mé-
dical.

 

$10,000 de pertes

BOLTON, Ont. — le 24 — Un
incendie qui se déclara dans une
grange où une équipe de batteurs
étaient au travail a causé des dom-
mages que l'on évalu à $10,000
a des batiments appartenant a M.
Emerson Weslake, greffier de la
municipalité d'Albion.
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Simplicité
charmante

 
No 3435 — Tailles 10-20

Cette captivante robe avec son cou
romantique bien ‘désigné, qui se
place d’un patron parfait pour les
commençants, — il est très facile
à couper, et encore plus facile à
faire.
Numéro 3435, 16 en taille requiert
2% verges de tissu de 39 pcs
Le prix du patron est de 20 sous.

celui du livret de mode est de
15 sous, soit 35 sous pour les deux.
Pour faire remise N'ENVOYEZ
PAS D'ARGENT PAR POSTE, de
préférence de bons de poste.

Ecrivez lisiblement votre adresse
et le numéro du style. N'oubliez
pas de mentionner la taille que
vous désirez
Adresses vos commandes au Ser

vice dea Modes. Journal “Le
Droit”.

 

 

Servez toujours

été).

journées d'été. d

APPROUVEE, qui retient les

ou téléphonez

Morrisson
Echo Drive white

Faites vos Réservations

de bonne heure

 
Pains Vitamine B

Blancs, bruns ou blé entier et notre pain brioche au lait

de beurre (non enveloppé et qui se conserve mieux en

Ces pains délicieux vous aideront à garder votre

famille en santé et à bièn la nourrir par ces chaudes

Faits de la fameuse farine CANADA

canaädien, dâns ure très grande proportion.

De notre vendeur, votre épicier

 

Déjà des douzaines de fc-

tures mariées de septem-

bre ont fait leurs réser-

vations pour leurs récep-

tions de noces. Ecrivez ou

signalez Mlle Fennell

5-1401, afin de détermi-

ner le menu ainsi que le

service avec elle. Eile

vous donnera les prix et

fera des arrangements

qui vous seront agréables,

que ce soit une grande ou

petite réception.

Les hôtesses d’éte apprécient

nos déliéats ‘andwichs ét

gâteaux pour les récep-

tions intimes.

les Pan-Dandy

vitamines naturelles du blé

srtsssarcressinaudeu0s

- Lamothe
Bakery, Limited   
 eee

 
Mailhot exonéré
Je tout blame

Ee

A l'enquête tenue hier soir au
. sujet de la mort de Suzanne Dro-

; let, 4 ans, fille de M. et Mme Nor-
man Drolet, 213 chemin de Mont-
réal, Eastview, décédée après avoir
été frappée par une voiture con-
duite par Joseph Mailhot, 594, rue
Rideau, le 3 août dernier, le chauf-
feur fut exonéré de tout blâme.

Onze témoins ont comparu de-
vant le coroner, le docteur W.-T.
Sherilf et furent questionnés par
le procureur de la couronne, Me
Raou! Mercier, C.R. Dans son al-
locution au jury, M. Mercier sou-
ligna que d'après les faits, il pa-
ralssait comme si l'enfant se diri-.
geait au terrain de jeux Catier,
et lorsqu elle traversa 1a route, en
sortant d’entre deux camions sta-
tionnés, elle fut frappée par l’au-
tomobile conduite par M. Mailhot.
Le chef de police d'Eastview, Ri-
chard Mannion, souligna qu’il n'y
avait aucun signal de circulation à
l'endroit où lès enfants try versent
la route à maintes reprises, pour

;se diriger au terrain de jeux.
 
{ Les membres du Jury recom-
mancérent que des signaux de cir-
culation furent placés aussitôt}
dans les endroits nécessaires, pour
indiquer aux enfants le passage,
vers le terrain de jeux.

épris

Coniston (Ont.)
CONISTON (Ont) — (D.N.C) — Le

soldat A.-J. (Gauthier, accompagné de son
épouse et de sa fillette, Claudette, de
Terrace, C..C.. sont en visite chez lés fa.
milles Jou. et 1.6 Cauthier, Donat Gaudet,
Joseph Tremblay et Adrien Trépanier,
ainsi que d'autres parents de Sudbury,
Garson et Creighton,
M et Mme Joseph Perron leurs en-

fants, Jocelyne et Cyrille, zinsl que Mme
Clarence Ready et eon fil:, Patrick, de

sont de retour d'un voyage à
Montréal et Ice places environ.

 

Sudbury,
Ottawa,
fantes.

M, et Mme Raoul J,auson, accompagnée
de M. et Mme Georges Barbe, sont de
têtour d'un vopage à Montréal.
M. et Mme Napoléon Roy et leur fillet-

te Claudette, de Timmins, font retournés
dans leur famille après avoir passé deux
semaities che? M. et Mme Edgar Desblens,
de Cohiston, et avoir visité M. et Mme Au-
rélien Roy, M. et Mme Alphonse Roy, M.
Daniel Roy. de S:dbury. M. et Mme Paima
Roy, de Minow-Lake, M. et Mme Pierre
Gaudriault, de Minnow.lake,
soeur de M. Roy.

+

 
frètes et ;

LE DROIT, OTTAWA.

Cyclisteblessé
Ralph Hopkins, âgé de 14 ans,

de 13, rue Montcalm, à Ottawa, a
reçu de nombreuses contusions
et autres meurtrissures et le, bicy-
cle sur lequel il jouait au chat fut
convidérablement endommagé
dans une collision qui se produisit
vers 5 heures hier aprés-midi. Le
jeune Hopkins est actuellement à
l'hôpital municipal.

D’après le rapport de la police,
le jeune garçon était à jouer avec
un compagnon également en bicy-
clett: & Vangle de la rue Concord
et de I'avenue Greenfield. A ce
moment s’approcha une automo-
bile se dirigeant vers l'est de l’ave-
nue Greenfield et conduite par M.
Roméo Larocque, de Billings
Bridge.

M. Larocque déclara à la poli-
ce qu'il aperçut les deux jeunes et
fit faire une embardée à son auto-
mobile pour éviter l’un d'eux.
Mais il lui fut impossible d’éviter
l’autre, le jeune Hopkins, qui fut
projété sur la chaussée. Celui-ci
fut transporté à l'hôpital par le
consiable Herman Boehmer, qui
passait à ce moment pr,s de la
scène de l’accident.
ee re

l’Europe envahie
par 5 unités de la
Troupe del'Armée

Cinq unités autonomes de lu
Troupe de I'Armée divertissent les
militaires en Angleterre, en Italie
et en France dans “les pires con-
ditions”, a-t-on annoncé aujourd'hui
au quartier général de la Défense
nationale.
Le capitaine Willlam Wren,

d’Orillia, (Ont.), adjudant et offi-
cler d’administration des unités de
divertissement de l'Armée, est ar-
rivé à Ottawa et !l a rapporté que
les artistes de l'Armée suivent les
forces combattantes canadiennes
jusqu'en. deçà de portée d'obus de
l'ennemi.

Chaque unité comprend de 18 à
24 membres de l’Armée et du
C.W.A.C. Elles se transportent in-
dépendamment des autres déta-
chements et ne sont accompagnées
que de culsiniers et de chauffeurs.
Tous habitent sous la tente impro-
visées.

Les militaires canadiens, hommes
et Temmes, ne manquent pas de
témoigner leur appréciation des
représentations qui leur sont
données. “Depuis les généraux
jusqu'aux simples soldats ils ap-
plaudissent les spectacles avec en-
thousiasme, dit-il, et cela pendant
plusieurs minutes souvent.”
Le sergent-major de compagnie

E. Sanborn, de Montréal, directeur
du détachement no 1 en Italie,
rapporte qu'avec la 68e représen-
tation de son unité en Italie, ils

 
 

ont joué devant toutes les troupes!
canadiennes a l'exception de
quelques milliers d’hommes.

meetgr

Le chef provincial
du parti C.C.F. au
N.-B. estconfiant
SAINT-JEAN, (N.-B), le 24. —

(PC\— “Les prévisions dépassent
Nos espérances les plus optimis-
tes”. a dit hier soir M. J. A. Mu-
gridge. chef provincial CCF, dans
son dernier discours radiophoni-
que avant les élections du Nou-
veau-Brunswick, lundi prochain.

M. Musridge dit que la CCF est
un “parti du peuple. pour le peu-
ple el par le peuple” Aucun des
vieux partis ne pourrait être libre
de servir les intérêts du peuple
parce qu’ils dépendent “des inté-
rêts financiers qui contribuent
largement à leurs caisses électora-
es”
Si ia CCF était élue, dit le chef

Provincial un conseil économique
serait établi pour préparer des
plans pour l’utilisation complète
des ressources humaines et ma-
térielles.
Les derniers résultats dans cer-

tains comtés pourront bien n'être
connus que plusieurs jours après
les élections, jusqu'à ce que Je
vote des militaires cantonnés a
l’extérieur soit reçu.

—————— ,

— Comment! vous étes aveugle
et vous lisez le journal?
— Je ne lis pas! Je regarde les

images!

 

@ Tout ie monde aime la

Mamines du compière À. tn Lo

* NOUS VOULONS UNE
* AUTRE TRANCHE DE PAIN”

 

— PAS ÉTONNANTQU'ILS EN VEULENT—
IL EST FAIT AVEC DE LA LEVURE

FLEISCHMANN FRAÎCHE

avec la Levure Fleischmann fraîché. C'est pourquoi, depuis
quatré générations, les ménagères canadiennes préfèrent
éerté levure pour la cuisson du pain A 1a maison. Si sees
tuisez vous-même À ls maison, vous pouvés toujbürs
vous

y

fier, pour obtenir un palo À Mis fine, savoureux
et délicieux. Jamais d'insuccès où dé pain
Levure Fleischmann. En vente chez votre épicier.

POUR AVOIR PLUS DE VITAMINIS — PLUS D'ENTRAING
Manges thaque jour Ÿ gélodux de Loven FLEISCHMANN
frabche. Cette lover oat une imcollonte soures nevvraile des

sèveur appétissante du pain fait

teux avéé la  _LABAILATION CANADIENS
 

—
NN causée par la chaleur. Une

en sel — et votre énergie!

SELWINDS   
 sCONSEILS POUR LES |

RIATIDE7°13

2

i

N\NJOURSCHAU
La perte de sel par la transpiration, peut
vous laisser dans un état de

tionnelle de Sel Windsor avec vos ali-
ments, eñ été, maintiendra votre équilibrere

N
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Funérailles de
M. J.-P. Ethier
de Dalkeith, Ont.

—r—-

DALKEITH, (Ont), le 24. —
(D.N.C.) ~~ Samedi, le 29 juillet,
en l’église de Ste-Justine de New-
ton, ont eu lieu les funérailles de
l’aviateur Jean-Paul Ethier, décé-
dé le 26 juillet, à l’âge de 27 ans
et quatre mois. Il était le fils de
M. Albert Ethier et de feu Mme
Ethier, décédée.

L'AVIATEUR J.-P. ETHIER

Le service fut chanté par M. le
curé Raymond McComber, assisté
par l'abbé Fabien Tremblay, com-
me diacre et l'abbé Eugène Mé-
nard, comme sous-diacre; aux au-
tels latéraux, le Rév. Père Gustave
Lamarche, c.s.v., et l’abbé W. Mar-
tin, curé de St-Dédempteur, célé-
braient la mésse.
Le deuil était conduit par son

père, M. Albert Ethier, ses frè-
res: Viateur, Henri et Denis; ses
soeurs: Soeur Jean-Paui, s.s.m.,
(Fleurette), Rita, Jeannine, Pier-
rette et Jacqueline.
La collecte fut faite par ses

cousins, Romuald et Maurice
Ethier, :
Un très grand nombre de pa-

rents et amis assistaient aux funé-
railles parmi lesquels on -remar-
uait Rév. Mêre Emélia, s.s.m.,
M. et Mmes Elzéar Ethier, Ro-

muald Ethier, Jean-Paul Ethier,
Alfred Auger, Napoléon Sabourin,
Ernest Auger, Luclen Deschamps,
Gaston Sabourin, J.-E. Perrier, Zé-
phirin Pilon, Paul Guilbault, l’abbé
Duchesne; MM. Wilfrid Marleau,
Bruno Villeneuve, Maurice Ethier,
Edmond Sabourin, Fred Lefebvre,
Henri-Paul Marleau, Gérard Mar-
leau, Raymond Marleau, Jean-Guy
Marleau, Gaétan Villeneuve, Léo-
nard Sabourin, Thomas Duchesne,
Léo Deschambault: Mmes Joseph
Marleau, Diana Villeneuve, Blan-
dine Sabourin, Délia Sabourin,
Fred Desjardins, Raoul Quesnel;
Mlles Dolores W¥arleau, Gisèle
Marleau, Evelyne Marleau, Jean-
nine Perrier, Réjeanne Sabourin,
Mareelle Touchette, Marguerite
Sauvé, Cécile Deschambault.

La famille reçut de nombreux
témoignages de condoléance.

Offrandes de messes. — Dr et
Mme Ch-E. Lacerte, la Boulan-
gerie Provinciale, Montréal, MM.
et Mmes Antoine Leduc, Alfred
Auger, Raoul Quesnel. Louis Gou-
let, Fred Parsons, Mmes Blan-
dine Sabourin, Sylvia Richer, Dé-
lla Sabourin: MM. W.-J. Macdo-
nald, Gérard Marleau, Wilfrid
Marleau, Romuald Ethier, Ronald
Hay, Elmer McCaskill, J.-A, B8é-
uin, Albert Ethier, Henri Ethier,
iateur Ethier, Denis Ethier;

Mlles Marguerite Sauvé, M..C.
Macdonald, Isabel Pinto, Rita
Ethier, M. Heath, Jeannine Fithier,
Pierrette Ethier, Jacqueline
Ethier; les familles A. Corbeil, A.
Touchette, John-B. Proulx.
Télégrammes — M. et Mme

Marcel Sabourin, Mlle Pauline
Sabourin, Mlle Majella Touchette,
M. et Mme Paul Sabourin, Mme 2.
Asselin Villeneuve, M. et Mme Al-
bert Diotte, Mlles Francoise et
Dorothée Touchetie.
Bouquets de Terre-Sainte  —

Mlle Dolores Marleau.
Trésor spirituel de YOrdre de

St-Dominique — Mme Diana Vil-
leneuve.
Bouquets spirituels — Les Rdes

Soeurs de Ste-Marie d'Ottawa,
Rde Sr Marie-Edgar, end, Rde
Sr Marie-Emmeline, s.8.a., les
Rdes Soeurs de Ste-Marie, de
Vankleek-Hill; les familles Er-
nest Auger, Procule Ranger, E. et
D. Sabourin: MM. Raymond Mar-
leau, Maurice Sauvé; Mlles Dolo-
res Marleau, Thérése Sauvé, Gise-
le Marleau, Cécile Deschambault,
Jacqueline Gariepy, Geneviève
Touchette.

Fleurs — Les familles Albert
Ethier, Wilfred Marieau, Cyrille
Emond, Dr A.-T. Munroe, MM. Be-
noît, Gérard, Germain et Léopold
Sabourin, Mlle Dolores Marleau.

Condoléances. L’aumônier
Vianney Villeneuve, CARC.
Rde Sr Ste-Marie-Anne-de-Rome.
end, M. l'abbé Dominique Des-
jardins, MM. et Mmes Robert Lan-
glois, Benoit Sabourin, Laurent
Sigouin, Wilfrid Sabourin, Aldéric
Brunet, Roland Roussin, Pierre
André, Henri Sabourin. Jean-Paul
Ethier, Martin Sabourin, Géri pl
Roy, Isaïe Sauvé, Guy Auger, Al-
bert Roy, Adélard Cousineau, L.
V. Pilon, Ulric Baril, Hervé Bor
ris; MM. A. Desmarais, Lionel
Brunet, Valaire L'Eéuyer, Fran.
çois Raymond, W.-A. Smith. Jérd-
me Bolgvenue, Eddy MacGillivray,
M.P., Zéphirin Ethier; Mlles Ber.
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Pertes dans
- noîre- armée

Le ministère de la Défense na-
tionale a émis aujourd’hui ses
563 et 564 ièmes listes de pertes
de l'armée canadienne. Les lis-
tes comprennent 146 noms dont
2 officiers et 16 hommes .ués au
combat, un officier et 7 soldats
morts de leurs blessures, et un
soldat décédé.
Parmi les morts et les blessés,

on remarque: le caporal Martin
Lefebvre, du Corps blindé, époux
de Mme Simone Lefebvre, North
Coaticook; le soldat Marcel Mai
sonneuve, de l'artillerie, {fls de
Mme Marie-A.,, Maisonaeuveyv,
Montréal; le soldat Georges Edou-
ard Tassé, de l'artillerie, fils, de
Mme Laura-C. Tassé, Sault-Ste
Marie, et le soldat Robert-Jac-

E ques Tassé, de l’artillerie, fils de
Mme Laura Tassé, Sault-Ste-Ma-
rie, ont été tués au combat.
Le caporal Napoléon Boudreau,

d’un régiment du Québec, fils de
M. Alphonse Boudreau, Petit-Ro-
cher Nord; et le soldat Ovila Tou-
chette, d’un régiment du Québec,
frère de Mme Léa Derazon, sont
morts de leurs blessures.
Le soldat Roland-Girard Rous

sel, d’un régiment de l’ouest d’On-
tario, fils de Mme Julie Roussel,
Windsor; le caporal Joseph-Louis-
Edouard Courtois, d’un régiment
du Québec, fils de Mme Georgiana
Ménard St-George, Manitoba; le
soldat Robert Beaulieu, d’un régi-
ment du Québec, fils d’Alphée
Beaulieu, Rimouski; le soldat
Maurice Fournier, d’un régiment
du Québec. fils de Mme Marie-
Blanche Fournier, Iberville, et le
soldat Joseph - Alphonsé- Lionel,
Lambert, d’un régiment du Qué-
bee, fils de Théodore Lambert,
St-Georges, Québec, ont été gra
vement blessés, .

Le soldat Lionel-Gérarl Com-
pagna, du corps blindé, frère de
Mlle Georgette Compagna,, Mont-
réal; le soldat Dillon-Patrick Pu-
rocher, d’un régiment du centre
d'Ontario, fils de Mme Blanche
Durocher. Fort-Coulonge; le sol
dat Roger Comtois, d’un régiment
du Québec, fils de Mme Yvonne
Comtois, Sherbrooke; le soldat Jo-
seph-Jean-Olivier Durocher, d’un
régiment du Québec, neveu de
Mme Paula Lalande, Montréal; le
soldat Rio Labrosse d'un régiment
du Québec, époux de Mme Ga-
brielle Labrosse, Lac des Seize
les, Québec; le soldat Albert La-

jole, d'un régiment du Québec,
fils de Victor Lajoie, 24, rue Dol-
lard, Hull; le soldat Joseph-Albige
Rousseau, d’un régiment di Qhé-

bes, fils de Joseph Rousseau,

Montréal; le soldat Marcel Tru-

deau, d'un régiment du Québec,

fils de Mme Liliane rudeau,
Montréal; le soldat Léo-Henri Les

pérance, d'un régiment de l’ou-

est d'Ontario, fils d’Elie Lespéran-

ce, Windsor; le soldat Joseph
Beaudry, d'un régiment du Queé- |}

bec, fils de Ferdinand Beaudry,

St-Calixte; le caporal ,

Bertrand, d’un régiment du Qué-

bee, fils d’Euclide Bertrand, Mont.

réal; le soldat Yvon Cgevier, d’un

régiment du Québec, fils de Mme

Alcide Crevier, Montréal; le capo-

ral Armand Durocher, d’un régi

ment du Québec, époux de Mme
Marguerite Durocher, Hawkesbu-

ry; le soldat Albert Girard, d'un

régiment du Québec, petit fils de

Mme Emma Coiteux, Montréal; le

soldat Pierre Michaud, d’un ré

giment du Québec, fils de Mme

Alexie Michaud, Rivière Du Loup,

et le caporal Joseph-Jean-Robert

Parent, d’un régiment du Québec,

fils de Mme Juliette Parent, Jo-

liette, ont été blessés.

Huit réservoirs

d’essence furent

brûlés à Régina
EE .

REGINA, le 24. — (PC) — Huit
réservoirs d'essence, le plus gros
d’entre eux pouvant contenir
20.000 galions, ont été détruits
hier dans un incendie d'origine in-;
connue qui à dévasté 70 pour cent;
de la Hiway Refiners Limited
ici. Un des employés, M. I. Nel
son, fut douloureusement brûlé et,
dut être hospitalisé. Les dom-'
mfages sont évalués à $50,000.

nos=e

nadette Ranger, Candide Ranger,
Léonide Sabourin, Auréa Sabou-
rin, Mayme Séguin, Lucille Mer
cier, Electa Dion, Estelle Ranger,
Gilberte Sauvé, Jacqueline Ché
nier, Sara-M. Campbell, Katie
Campbell, Patricia Séguin; les fa-
Milles A. Poirier, Ernest Desau-
tels, Odilon Boyer, G.-W. Grenier,
Wilfrid Marleau, Raoul Clément,
Zéphirin Pilon, Aldéric Binette,
Philias Raymond, Alban LorHe,
A.-W. Trottier, Arthur L’Ecuyer,
D.-E. Fraser.

Po= van.

 

 

Vous, Mefflames, qui souffres de

CHALEURS
Si vous souffres de chaleurs, faiblesse.
nervosité, da cafard parfois-—dus aux
fonctions mensuelles de l'âge moyen—
essayen le Composé Végétal Lydia E.
Pinkham pour soulager de tels symp-
tômes. 11 seconde la nature! Sulves
les directions sur l'étiquette. I vaut
la peine d'être ennayê

COMPOSÉ VEGETAL
LYDIA E. PINKHAM     masque

| rasdes
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Evitez ls rugosité douloureuse
Les lèvres rudes, gercôes, brûlées au
soleil sont douloureuses et viiaines.
Soulagez-lés avec Lypsyll Son action

Georges

|
|
i

;

cacao FF
tgJam doCACAO | et tause de
sucre. Ajoutez lentement 3
tasss d'eau bouillente en
brassant bien. Faites bouillir
pendant une minute. Verses
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IDEAL POUR ‘

LAIT AU CHOCOLAT,

PeTerror. CREME GLACEE ET DESSERTS
dir. Places dans la glaciére et
vous avez un sirop de olat
délicieux, prêt à servir
instantanément.

de

Funérailles de

M. A. Dauphinais
—

SAINT-F :GENE-DE-GUIGUES,
(Qué).. — (D.N.C.) — Vendredi,
le vingt-cinq juillet, à l’âge de
soixante et un an, est décédé M.
Alexandre Dauphinais, époux de
Lucie Marion. Il naquit & Ste
Emilie, Manitoba. Le service et
la séputure ont eu lieu lundi, le
vingt-huit juillet, au milieu d'un
grand nombre de parents et d'. mis,
surtout d’Angliers où le défunt
demeura quelques année: M.
l’abbé Simard, curé d’Angliers,
ehanta le service, assisté de M.
l’abbé ‘”. “.rpin, curé de Si-Isidore,
comme diacre, et de M. l’abbé P.
Jubainville, comme sous-diacre. M.
André Larouche, de Ville-Marie,
fit les frais du chant, et Mlle Aline
Pichette ‘nuchait l'orgue, en l’ab-
sence des religieuses.

M. Dauphinais laisse pour
pleurer sa perte, outre son épouse,
une fille adoptive, Anne Léger-
Lépine, épouse de M. Ubald Dus-
sault, d’Angliers.

. A ia famille en deuil, nous of-
frons nos nlus sincères condo-
léances,

Divers:
Notre curé, M. A. Chapleau, cst

 

bien malade. Il est à l’Hôtel-Dieu,
de Mrntréal. Nous lui souhaitons
un prompt rétablissement.
Les travaux du pont sur la ri-

vière Cameron ont été suspendus,
Ce qui ne fait l'affaire ni des culs
tivateurs, ni des travailleurs. ‘

 

Concert de fanfare
——

La fanfare de la police fadérale
sous la direction de linspecteur
J. T. Brown donnera vendredi soir
devant le nouvel édifice de la
Cour Suprême, sur la rue Welling.
ton, son dernier concert de la sai-
son. Le concert commencera à 7

“O Canada”

h. 15.

Marche: “Imperial Echoes”
(Safroni\

Programme

Ouverture: “Morning, Noon and
Night” (Suppé)

Intermezzo: “Bells Across. the
Meddows’ (Ketelbey)

Extraits de: “The Goddess of
Liberty” (Howard)

3 Danses de: “Henry VIII”
1 (German)

(a) “Morris Dance”
(b) “Shepherds’ Dance” {
(¢) “Torch Dance”

Extrait de: “Faust” (Gounod) GOD SAVE THE KING.
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POIS Gronseurouvetles conserves

POI

JUS DE PAMPLEMOUSSES

Nouvelles conserves
Grosseur 2, de choix

Marque IONA

MARMELAD

PAIN DE FROMAGE
BEURRE Silverbrook 1ère qualité

  
  

  
  

ORANGES ET
PAMPLEMOUSSES

SIROP DE MAIS Beehive

La botie, 1c

2 To290 |

21¢us
24

Boîte de 2 livres, 22C

La livre, 35¢

La livre, 3c

24 onces
fluides,

 émotiiente Méoucit instantanément les
membranes blessées, les garantit contre
les microbes. Lypeyl assouplit les sur-
faces crevasabes, hite la cicatrisation
naturelle. Il sert de pellicule protectrice
entre les lèvres délicates et les rayons
brûlants du soleil. Achetez Lypsyl au-
feurd'hui ches votre morchand. En vente
partout on bâlonnets commodes.

LYPSYL ZE

THE Orange Pekoe À & P

BUVEZ DU

CAFE GLACE À &P
BOKAR Vigoureux et vineux La livre, 35¢

8 0"CLOCK Doux et moelleux La livre, 29%

(Moulu sur commande)

Paquet 14 livre 3%

 

 
 

  

 

    
Viandes garantie de

remboursement A & P
BOEUF — QUALITE SPECIALE OU COMMERCIALE

DEVANTS D'AGNEAU

   
19cLa livre,

FESSES D'AGNEAU La livre, 39

ROTI PALERON La livre, 25¢

ROTI HAUT DE COTES La livre, 29¢

EPAULESDEPORC FUME pa ee, 300
Fraichement péché

SAUMON DE COHOE A la pièce

PAIN DE PORC EPICE
BOLOGNE DE BOEUF

La livre, 35e

La livre, 3%

23La livre,

Fruits et Légumes À & P  FRAIS DES JARDINS

RAISIN ROUGEde Malaga

 

La livre, 2c

TOMATES Rideau Gardens 4 pour 19¢

POMMES Duchesse Comb. Pack 3 livres 19e

CAROTTES ou BETTERAVES te3 Pp%¢

CITRONS Grosseur 252 6 pour 28

CAROTTES en vrac 3 hee |

COURGE (Pepper squash) Chacune, 8
PATATES NOUVELLES fon 10 Leur SC

   MAGASINS-AD
Appartenant à et géré per TheahAtlantie & Pacific Tes Co., Ltd.
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l'instruction religieuse dans
les écoles publiques

Le ministère de l’Instruction publi-

que de Toronto annonce qu’à partir du

5 septembre prochain un programme

d'instruction religieuse sera en vigueur

dans les deux premières années du

cours primaire des écoles publiques on-

tariennes. Plus tard, au fur et à me-

sure que les manuels seront prêts, ce

programme --ra introduit a tous les

degrés du cours primaire.

Ce cours d’instruction religieuse est

facultatif. Il ne sera obligatoire que

pour les enfants dont les parents en

auront fait la demande ou n’auront pas

présenté d’objection. I] sera donné ré-

gulièrement deux fois par semaine par

les professeurs ordinaires, mais, sur dé-

cision des commissions scolaires, ces

professeurs pourront être remplacés

par des pasteurs des diverses confes-

sions religieuses.

Quant a la nature méme de l'ins-

truction religieuse qui sera donnée, les

instructions du ministère se lisent

ainsi: “Dans le cas des cours donnés

aux élèves par leur professeur, on re-

quiert que l’enseignement ne touche

pas aux diverses croyances, mais porte

sur les vérités fondamentales de la reli-

gion sur lesquelles il y a entente en

substance entre les diverses confessions

de foi chrétienne.”

Que faut-il penser de cette nouvelle

initiative du ministère de l'Instruction

publique? Elle constituera peut-être

un progrès dans les écoles publiques

d'où, jusqu'ici, l'instruction religieuse

était bannie. Elle enseignera à des en-

fants qui les ignoraient, les grandes vé-

rités fondamentales de toute religion.

Elle comblera une lacune que déplo-

raient depuis longtemps les représen-

tants des sectes protestantes. Le Dr

Cody, ex-ministre de l'Instruction pu-

blique en notre province, déclarait il y

a quelques années: “Je crois devoir pro-

clamer hautement que les églises chré-

tiennes failliront à leur devoir, si leurs
efforts concertés ne peuvent pas abou-
tii à établir une large base d'entente
pour augmenter la dose d'instruction

religieuse à être donnée dans les écoles

de notre pays. Il est du devoir
strict de toutes les forces chrétiennes
de faire leur possible pour créer une
opinion favorable à une plus large me-

sure d’ense:gnement religieux dans les

écoles.”

 .

Cette mesure d'enseignement reli-
gieux, quelle quelle soit, ne saurait être
acceptable par les catholiques. parce
qu’elle sera donnée en dehors de l’au-
torité et de la surveillance de l'Eglise
qui, seule, a le pouvoir d’enseigner les
vérités de la religion.

Ce programme minimum d'instruc-
tion religieuse sera choisi parmi les ma-
tières communes aux différentes relie
gions représentées dans l’école et déve-
loppé par n'importe quel maître, appar-
tenant à n’importe quelle religion.

On saisit immédiatement l’'impor-
tance et l'étendue du péril causé par un

tel enseignement à la foi des catholi-

ques. Cet en$tignement sera nécessai-
rement insuffisant. pernicieux parce

qu’incomplet, et de plus fatalement dé-
formé et erroné lorsqu'il sera donné par

un maître non catholique.

Les parents catholiques ne peuvent

pas accepter un système d'éducation
d'où la foi catholique et la direction de
l'Eglise sont exclues. C'est pourquoi,

leurs chefs spirituels leur font un de-
voir de conscience d'établir des écoles
séparées, de les soutenir de leurs de-
niers et d’y envoyer leurs enfants, car,
dans ces écoles les professeurs sont ca-
tholiques, et ia religion, la véritable re-
ligion, y occupe ia place dominante.

Nos écoles séparées, où l’éducation
religieuse et l'instruction profane sont
intimement liées, remplissent depuis
longtemps une mission moralisatrice
que le gouvernement provincial veut
confier sussi aux écoles publiques, et
elles l’accomplissent a un point que les
écoles publiques ne sauront jamais
atteindre. Il serait logique que ces éco-
les séparées, qui font partie de notre
système officiel d’instruction publique,
ne soient pas privées des revenus né-
cessaires à l'exercice d’une mission que
nos gouvernants regardent aujourd'hui
comme indispensable.

Charles GAUTIER

Le règne de la minorité

Un grand nombre de journaux ont
commenté le fait que, dans les dernières
élections générales du Québec, maints
candidats ont été élus par une minorité
de voix déposées dans les urnes le jour
du scrutin. Un quotidien de langue an-
glaise fait remarquer a ce sujet que 50
d’entre eux le furent de cette manière,
II en conclut que la volonté du peuple
n’est pas équitablement représentée
avec le présent mode d’élections.

Cela est tout à fait exact. Mais n’al-
lons pas croire que la situation déplorée
dans les dernières élections provinciales
du Québec est une nouveauté au pays.

Un état de choses analogue existe au
parlement canadien. Nous avons con-
sulté le Guide parlementaire. Or, 31
nous révèle que, aux élections générales
de 1940, 81 candidats fédéraux ont été
élus par un vote minoritaire. Comme la
Chambre des communes compte 245 dé-
putés, c’est donc dire que le tiers fut
élu, il y a quatre ans, sans représenter

la majorité de ceux qui ont exercé leur
droit de vote en mars 1940 dans 81 cir-
conscriptions.

Parmi ceux qui ont été ainsi élus,
nous trouvons des chefs de parti, comme
M. Mackenzie King, premier ministre
du Canada et leader du Parti libéral, M.
M.-J. Coldwell, leader de la C.C.F., Zohn
Blackmore, leader du Crédit social. Nous
ne disons rien du leader du Parti con-
servateur-progressiste, parce que M.

John Bracken n’a pas même un siège
à la Chambre des communes. De tous
les chefs de parti, au parlement cana-
dien, seuls celui du Bloc populaire cana-
dien, M. Maxime Raymond, et celui du
Parti canadien, M. Liguori Lacombe, ont
été élus par une majorité absolue sur
tous leurs concurrents dans leur cir-
conscription. N’est-ce pas une situation

d’un caractère peu conforme à la véri-
table démocratie que de voir que les
principaux chefs des partis politiques
n’ont pas même été élus à la Chambre
des communes par la majorité de ceux
qui ont voté, dans leur circonscription,
aux dernières élections générales de
1940?

I n’y a pas seulement des chefs de
parti dans cette situation. On voit éga-

lement des ministres. Nommons M. Ian
Mackenzie, ministre des Pensions et de
la Santé nationale; M. J.-G. Gazdiner,

ministre de l’Agriculture; M. N.-A. Mc-

Larty, secrétaire d’Etat: M. Humphrey

Mitchell, ministre du Travail.

Aux dernières élections générales de
mars 1940, un tiers du parlement cana-
dien a été élu par un vote minoritaire.

On peut être assuré que, aux prochaines
élections générales, cette proportion
sera plus considérable. Tout indique
qu’elle sera aussi forte qu’aux derniè-

res élections provinciales tenues le 8
août dans le Québec.

La chose s'explique. La C.C.F. va met-
tre beaucoup plus de candidats sur les

rangs, surtout dans l'Ontario, le Qué-
bec et les Provinces maritimes. Dans le
Québec, en plus de la C.C.F., le Bloc
populaire va placer des candidats par-
tout. Il est question maintenant d’un

autre parti fédéral dans le Québec. Cette
multiplication des partis va donc avoir
pour conséquence un plus grand nom-
bre de candidats élus par une minorité
de votants. À cause de notre présent
mode non équitable d'élections, le pro-

chain parlement canadien, semble-t-il,
sera celui qui représentera le moins la

volonté de la population du pays.
Voilà une étrange situation. On ne

peut y remédier pour les prochaines

élections fédérales. Nous devrons donc
en subir les conséquences.

Camille L'HEUREUX

La libération de Paris

Une joie universelle a accueilli la
nouvelle de la libération de Paris par
les patriotes français, car ce sont eux

qui, répondant à l'appel de leurs chefs,

se sont soulevés, ont pris les armes, et,

en moins de quatre jours, ont eu raison
de l’envahisseur. Dès hier, des troupes
françaises, à la tête desquelles se trou-
vait le gériéral Le Clerc, le héros de
Bir Acheim. et des troupes américaines,
ont fait une entrée triomphale dans la
capitale francaise, ou elles furent

accueillies par une population délirante
de joie d’être enfin libérée après qua-
tre années d’humiliation, de souffrance
et de torture.

Dans quelques jours, le général De
Gaulle et son gouvernement provisoire
seront installés à Paris, tête et coeur de

la France.

Il est à prévoir que la libération de
Paris entraînera vite celle de la France
et de l’Europe.

Afin de remercier le Ciel de cette
grande victoire de la nation française,
une grand’messe solennelle, suivie du
chant du “Te Deum”, sera célébrée de-
nain, en l’église du Sacré-Coeur, à la
demande du délégué du Comité français
d'Alger.

Conviés à cette cérémonie d’actions
de grâces, les amis de la France deman-

deront à Dieu d’accorder à nos armes
de nouvelles victoires.

Ch. G.
 

ORGANISATION D'APRES-GUERRE

Dumbarton Oaks
/

Au milieu des événements histori-
ques qui secouent l'univers d'un bout
à l’autre de la terre, les grandes puis-
sances trouvent le temps de méditer en
commun sur l’organisation de la paix.
Depuis lundi dernier, les représentants
de la Grande-Bretagne, des Etats-Unis
et de la Russie, sont enfermés dans le
beau manoir de Dumbarton Oaks, près
de Washington, pour étudier en amis
un vaste programme de questions
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d’aprés-guerre. La conférence a été
inaugurée par M. Cordell Hull lui-méme,
Qui s’est hâté ensuite de passer la main
à M. Stettinius, représentant des Etats-
Unis et son brilland second au Dépar-
tement d’Etat. Celui-cà a pour colle-
gues Lord Cadogan, délégué britannique
et sous-secrétaire d’Etat aur affaires
éfrangères, et M. Gromyko, délégué so-
viétique et ambassadeur de son Pays
aur Etats-Unis. Un groupe d’experts
politiques, diplomatiques, juridiques et
militaires, aident ces messieurs à ana-
lyser les plans que chaque délégation
apporte pour la discussion.

On dit que les diplomates de Dum-
barton Oaks ont trois semaines pour
conclure leurs travaux. En raison du
rang des délégués et de leur mode de
travail, on peut penser que leurs résul-
tats ne seront que préparatoires à une
conférence plus générale et plus repré-
sentative, non seulement des grandes
puissances, mais encore des plus peti-
tes nations. Les plans détaillés de cha-
que délégation ne sont pas connus. Ce-
pendant, grâce aux déclarations que des
chefs politiques de Londres et de Wash-
ington ont faites à diverses reprises, on
pourrait se faire une idée d’ensemble
de leurs conceptions. Dans le cas de la
Russie, les actes du gouvernement de
Moscou et certains articles parus dans

la presse soviétique, donnent des direc-
tives générales sur ses intentions pro-
visoires.

En laissant de côté le détail des
questions possibles qui seront discutées
à Dumbarton Oaks, nous pouvons nous
attacher à esquisser le problème d’en-
semble qui y est à l’étude, et à caracté-
riser l’attitude générale de chaque délé-
gation. Il ne s'agit rien moins qu’à s’en-
tendre sur l'organisation politique du
monde de demain, en tenant compte
des réalités de l'heure présente, de la
situation probable du monde au moment
de la paix, et des aspirations normales
de chacune des Nations Unies. Rien que
l'envergure de cette question fait tout
de suite penser en même temps à la
beauté de la tâche à réaliser, et aur

difficultés sans nombre qui encombrent
la route des négociations.

L’opinion britannique pense que la
délégation anglaise est bien placée pour
faire en quelque sorte la balance entre
les Etats-Unis et la Russie, Elle com-
prend les soucis européens et asiatiques

de cette dernière, car elle en a du même

genre; et elle sent parfaitement les
besoins que peuvent avoir les Etats-
Unis, nation maritime comme l'Angle-

terre, et soucieuse de maintenir d’une

manière pratique la liberté des mers
et la sécurité de ses relations commer-

ciales et amicales avec le reste du mon-

de. Londres penserait aussi ajouter la

France au consortium des grandes puis-

sances, pour maintenir l'équilibre euro-

péen. C’est dire tout de suite qu’on peut

marquer des divergences de points de
vues entre les délégations, et qu'il fau-

dra s'arranger pour les réduire afin de
présenter un plan commun.

Un fait précis pour commencer,
c’est que les principes de la Charte de
l’Atlantique doivent être réinterprétés
en regard des situations nouvelles. M.
Churchill d’une part, et M. Staline de
l’autre ont chacun déclaré avec plus

ou moins d’explications, que les puis-
sances de l'Are ne doivent pas béné-
ficier tout de suite des provisions poli-
tiques de lo Charte. Par conséquent, les

grandes puissances doivent s’entendre

sur le sort qu’on devra faire à l’Alle-
magne au lendemain de la victoire.

Selon les indications qu’on a pu re-

cueillir ces derniers temps des pays
limitrophes de l'Allemagne, on peut

S’attendre de leur part à d’importantes

revendications territoriales, soit en ma-

tière de compensation, soit pour des

raisons de sécurité. Il apparaîtrait par
exemple, que la Russie voudrait s’ins-
taller @ Koenigsberg; et qu’elle favori-

serait l'attribution à la Pologne de

grandes régions allemandes, pour la dé-
dommager des territoires réclamés par

la Russie, On dit même que la France
voudrait assurer sa tranquillité en s’ins-

tallant jusqu’au Rhin. Bien que les con-

versations de Dumbarton Oaks n'aient
pas pour objet les ajustements terri-

toriaux, ou même une réinterprétation
officielle de la Charte de l’Atlantique,
il n'en reste pas moins que ceux-ci doi-
vent être pris en considération dans les
débats.

Par contre, nous devons nous atten-

dre que l'on prenne des décisions au

sujet des principes généraux de l'orga-
nisation internationale. Dans ce domai-
ne, la Russie voudrait que le monde soit
maintenu en pair par l’effort presque

erlusif des grandes puissances. Il ne
s’agirait donc pas de décisions prises à
l'unanimité par toutes les nations. Cel-
les-ci se borneraient à fournir des bases
et d’autres moyens pour aider les gran-
des puissances à remplir leur têche. Et
encore celles-ci pourraient prendre
leurs décisions soit en commun soit in-
dépendamment selon les situations.

Le plan américain, tel que le prési-
dent Roosevelt le révéla aux journalis-
tes le 15 juin dernier, consiste à bâtir
une vraie organisation mondiale dans
laquelle les petites nations auraient leur
mot à dire. Le vrai travail de cette orga-
nisation serait fait cependant par un
comité central formé des quatre gran-
des puissances, auquel seraient ajoutés

par rotation quelques représentants des

petites nations. La tâche de chaque
membre serait ainsi “proportionnelle à

ses responsabilités”. Un exemple de cet-

te manière de voir nous est fourni par la

UNRRA. Il nous reste à voir quel sera

le compromis que les diplomates de

Dumbarton Oaks vont finir par réali-

ser pour le bien du monde.

Thomas GREENWOOD
 

Si les mères instruites voulaient se surveil-

ler davantage; si celles qui ne le sont passe

donnaient le, peine d'apprendre à parler conve-

nablement à leurs enfants. la tâche des mai-

tres serait réduite de moitié, — Abbé Emile

Chartier.
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LA TRIBUNE. — La présence
sur le champ de bataille de Nor-
mandie d'une division blindée
française commandée par le géné-

ral Leclerc, a été annoncée offi-

ciellement, ces jours derniers. À
l'occasion -d’une montée en ligne,
le célèbre général a adressé aux
Français du territoire libéré le

message suivant:

“Comment vous dépeindre notre

émotion lorsque nous avons remis

le pied, il y a

L snéral quelques jours,

=&general sur le sol de la

patrie. Ce solLeclerc
- nous le quittions

il y a quatre ans,

laissant la France sous la botte de

I’ennemi avec tout ce que cela re-

présente pour chacun de nous.

Nous rentrons aujourd’hui, nous

rentrons en combattants apres

avoir lutté pendant quatre ans der-

riére le général de Gaulle. Nous

retrouvons les visages de nos com-

patriotes qui nous saluent avec

enthousiasme au milieu de leurs

ruines; nous devinons ce qu’ils ont

souffert. Au nom de tous mes

officiers, mes sous-officiers et mes

hommes, mon premier devoir est

de saluer les Français qui n'ont

jamais désespéré, qui ont aidé nos

alliés, qui ont facilité la victoire.
Je les admire et je les félicite.

Quant à nous, nous touchons au

but puisque nous venons enfin les

aider, les relever et mener à leurs

côtés le grand combatpourla libé-

ration. “Vive la France!”

Le général Leclerc fut, comme

on le sait, l'un des grands arti-

sans de la victoire alliée en Afri-

que du Nord. Son armée parti-

cipa brillamment à la libération

de la Tunisie. Il conduisit victo-

rieusement ses troupes contre cel-

les de Rommel en Lybie et à la ba-

taille de Tripoli. Il s'illustre au-

jourd'hui sur le-sol même de la

France. Honneur à ce héros!
* + +

L'EVENEMENT JOURNAL —

Les patriotes de France ont joué

un rôle actif de premier plan, —

on ne saurait trop y insister, —

dans l'occupation et la pénétration

des troupes al-

A ces sur le

Armée deritoive français.

patriotes D'ailleurs, ils
nont pas atten-

du le jour de

l'invasion pour redresser la tête

et secouer le jour: les forces du

maquis ont harassé de maintes fa-
çons les soldats ennemis, au point

que les chefs nezis ont dû laisser

sur place six à sept divisions 2n-

tières pour empêcher des soulève-

ments massif:. en Savoie. dans les

régiors du sud et de l'ouest, et
dans le voisinage des Pyrénées.

Le général Eisenhower a rendu

hommage a leur ardeur guerriere

et à leur héroïsme, eu les incor

porant comme des combattants ré-

guliers dans les Forces Expédi-

tionnaires alliée Pendant les

deux mois qui ont précédé l’inva-

sion de la Normandie, ils ont pra-

tiqué le sabotage systématique des

voies ferrées du nord et de l'est

de la France, ont mis hors d’usa-

ge 400 locorrotives et 2,000 wa-

gons; également, ils ont causé plus

de 180 déraillements dans la ré-

gion de Paris et de la Normandie,

seulement durant les six pre niè-

res semaines de l'invasion; les Al

lemands n'ont pu mobiliser leurs
troupes rapidement et opérer de

rapides concentrations vers les ré-

gions envahies: des divisions en-

tières se trouvaient paralysées par

l'arrêt prolongé des trains et des
wagons de munitions. Les patrio-

d'écluses sur les principaux ca-

naux du nord, de sorte que des

routes furent inondées et des

champs entiers immobilisant d’au-

tant la marche des divisions blin-

dées et motorisée-. En plus de ces

sabotages, ils ont considérable-

ment réduit le rendement des usi-

nes, soit par la lenteur voulue du

travail, soit par le bris des ma-

chines et des !nstallations, soit par

des absences prolongées; plus de

450 établissements principaux ont

subi de la sorte des pertes incal-

culables. Les grandes routes du

nord et du centre de la France ont

été sectionnées sous les .oups de

bombes mystérieuses qui *écla-

taient la -uit aux intersections

stratégiques. L'armée clandestine

de patriotes de France a noble-

ment fait sa part.

L'ACTION *CATRÔLIQUE. —_

Les dépêches de ce matin nous ap-

prennent la mort “- Son Eminence

le cardinal Louis Maglione, secré-

tiare d’Etat papal depuis l'éléva-

tion au souverain pontificat de Sa

Sainteté Pie XII au commence-

ment de mars

Em. 1939. Le secré-
Cardinal taire d'E‘1 papal

_— est décédé à la

Maglione suite d’une longue
.aladie dans sa

petite patrie, à Casoria près de

Naples, où il était né le 2 mars

1877. Il était âgé de soixante-sept

ans.

Entré dans la carrière diploma-

tique dès se: études .erminées, Son

Eminence le cardinal Maglione a

consacré toute sa vie à améliorer

les relations entre le Vatican et

les gouvernements étrangers. Il

occupa le poste de secrétaire au

Vatican sous les administrations

de trois secrétaires d’Etat papal.

Entre-temps, il fut nonce aposto-

lique en Suisse et en France, où

il demeura dix ans. soit de 1926

a 1936. Son Eminence le cardi

nal Maglion? aimait bien ce pays.

Depuis la gverre, il a sûrement

joué dans la vie de l’Eglise un

rôle effacé mais combien considé

rable. Il a réussi, par son habi-

leté diplomatique, à faire aimer et

apprécier universe:lement l’Eglie

à une époque ou pourtant les es-

prits étaient particulièrement

echauffés. où la haine entre les

peuples atteignait son paroxysme,

où les susceptibilités étaient cons-

tamment aiguisées par une presse

et une propagande au service d’in-

térêts égoïstes. L'exemple le plus

frappant, le plus démonstratif de

l'ampleur de son travail apparut

dans tout son rayonnement quand.

en juin dernier, lors de la prise de

Rome par les Alliés. les représun-

tanis des nations de l’Axe accré-

dités auprès du Saint-Siège démé-

nagèrent de Rome dans la Cité

Vaticane pendant que les corps

diplomatiques des pays alliés qui

s'y trouvaient depuis l'entrée en
guerre de l'Italie en juin 1940 re-

tournerent s'installer en dehors du

territoire du Vatican.

André ROY.

 

Promu lieut.-col.
Le quartier général de la De

fense nationale annonce la pro-
motion au grade de lieutenant
colonel intérimaire du major Wil
liam Davidson Busk, 56 ans, de
London (Ont.). et sa nomination
comme paie-maitre du district mi-
litaire no 3, Kingston (Ont).

Le lieutenant-colonel Busk, offi-
cier des forces armées permanen-
tes, servit durant l’autre guerre et
depuis ce temps il a occupé des
postes de district sous le naie-

tes détruisirent également nombre maître général,

 

 

Ceux qui firent notre pays

Biographies canadiennes
JEAN-BAPTISTE BOUCHETTE

(1736-1804)

Le capitaine de marine Jean-Baptiste Bouchette naquit à Québec

le 5 juillet 1736, du mariage de Mare Bouchet et de Marie-Thérèse

11 participa a la guerre de Sept Ans et, apres la tourmente,Grenet.

s’intéressa aux pécheries du golfe.

capture certaine le gouverneur Carleton.

de sa carrière.

il réussit à sauver d’une

Ce fut le plus grand exploit

En 1775,

Dans la chaloupe qui emporta, de Sorel aux Trois-Ri-

vieres, le représentant du roi, avaient pris place, outre Bouchette, les

sieurs de Niverville et de La Naudiére ainsi que le sergent Bouthiller.
“La partie des rames qui portait sur le bois était enveloppée de drap

ou de flanelle, afin d’amortir le bruit.

les hommes ne nagaient qu’avec les mains.

novembre était sombre et humide.

En passant devant l'île Dupas,

La nuit du 16 au 17

Bouchette touchait l'épaule de son

voisin, lui donnait ses ordres à voix basse et celui-ci les communiquait

à un autre de la même manière .. .

de l’embarcation, qui parut ainsi aller seule à la dérive.

Chaque homme se blottit au fond

On se reprit
à nager avec les mains dans l'obscurité et on arriva à la Pointe-du-

Lac”,

atteint Neuville.

En débarquant aux Trois-Rivières, Carleton demanda si les
Américains étaient rendus à Québec.

Il partit aussitôt avec ses compagnons et parvint à

On lui annonça qu’ils avaient

Québec avant le siège de la capitale qui devait se terminer par le dé-

sastre du 31 décembre.

Sur la fin de sa vie, Bouchette devint commandant de toute la

flotte des Grands Lacs.

en effet:

Le duc de La Rochefoucaud-Liancourt écrit

“Le commodore Boushette de la marine du lac Ontario est

à la tête de tous les établissements, mais sans rien ordonner pour les
dépenses.

Simcoe ont une grande confiance.

C'est un homme en qui lord Dorchester et le gouverneur

Ses propos sont ceux d’un homme .

pur en fait d'argent, et d’un officier facile pour ses subalternes. Il
est un des plus grands détracteurs du projet de faire York (Toronto)
le centre de la marine du lac.

Il mourut en cet endroit en 1804.

NM. Nous prions*nos secteurs de décuuper et de tonserverz ces

II a ga famille et ses terres à Kingston.”
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La part des catholiques dans
l'évolution des Etats-Unis

“Que cette nation — Etats-Unis

-- Commence un jour à supputer

ce qu’elle doit au génie et au tra-
vail, au courage et à la probité,

au zèle et à l'influence des catho-
liques, et elle trouvera à sa sur-

prise que sans les catholiques on

ne la reconnaîtrait pas actuelle-

ment. ‘Voilà ce que disait récem-

ment à l’Heure catholique de la

radio, Francis P. Matthews, de

New-York, Suprème Chevalier des

Colombiens.

“C’est aux catholiques que

I'mérique doit ses découvreurs

et ses explorateurs, et son nom

même. Ils ont baptisé ce conti-

nent, ses rivières, ses lacs, ses

montagnes, ses vallées, ses ‘oyers,

et les ont enrichis de noms très

chers à notre Foi, tandis qu'ils

portaient partout la bonne nou-

velle du Christ aux sauvages gisant

dans ies *énèbres”.

“Christophe Colomb, le grand

découvreur catholique, entraîna à

sa suite des explorateurs catho-

liques dont le courage et le mar-

tyre se réflétent dans les noms ma-

gnifiques qui embellissent la terre.

la mer, les rivières, les montagnes,

les centres de colonisation de ce

pays. C'était Cabot. le génois ca-

tholique qui, le premier, découvrit

et explora le rivage de l’Atlan-

tique; Verrazzano qui découvrit la

rivière Hudson et nomma Long

Island l'Ile des Apôtres: vartier

qui révéla l'immensité du majes-
tueux St-Laurent.

“Au lac Champlain on voit im-

mortalisee la mémoire de Cham-

plain, le père du Canada, 'e fon-

dateur de Québec, le découvre"r

des lacs Georges et Huron, La

Salle, l’explora.eur audacieux des

lacs Erié et St-Clair; de Soto. de-

couvreur du Mississippi; le Pere

Allcuez, premier navigateur du

Le Supérieur; Cadillac, fondateur

de Détroit; le Père Marquette, ex-

plorateur des vastes régions ap-

pelées aujourd'hui Wisconsin et

Michigan; Balboa, qui le premier

jeta les yeux sur le Pacifique: Es-

calante, découvreur du Grand Lae

Salé; Juan de Padilla et le Père

de Smet, qui parcoururent en tous

sens les grandes plaines centrales

des Etats-Unis; la Floride, nommée

d’abord d'après Pâques, le jour de

sa découverte; Californie, sane

tifiée par l'épopée des mission.

naires franciscains espagnols, San

Diego, Los Angeles, Monterey, San

Francisco, Sacramento.”

“Les côtes de l'Etat de Washing-

ton furent d'abord visitées par

des Espagnols. Le Père Gibault,

le missionnaire de Québec, ne

laissat-il pas son influence d. rable

dans les grands états Indiana et

Illinois? Rappelons aussi St-Au-

gustin -— Floride. — la plus ane

cienne ville de notre pays; Santa

Fe, la deuxième. puis Vincennes,
Natchez, Mackinac, Niagara, Mo-

bile, Nouvelle-Orléans, Joliette; et

les riviéres Sacramento, St-Joa-

chim, Ste-Marie. et d’innombrables

rivières et ruisseaux, municipalités

et régions, dont chacune portait
l'empreinte ‘atholique.”

Vraiment toute l'Amerique a été

fondée. colonisee et civilisée au

sublime d’une inspiration toute

catholique.

Restauration ouvrière et agricole
La Semaine sociale d'Ottawa ne

se contentera pas d'établir quelle

est la situation économique ac-

tuelle, Elle en indiquera la cause

principale: le librralisme économi-

que et son aboutissement fatal —

le communisme — si une réaction

énergique ne se produit. Ce cours

1 été confié a M. I’abbé Clément

Baribeau. professeur au Grand Sé-

minaire d'Ottawa et auteur d’un

ouvrage remarqué “Leçons socia

les”. Mais la réaction va s'opérer.

Elle est commencée. Ceux qui doi-
vent en profiter d'abord. ce sont

l'ouvrier et le cultivateur. En quoi

devrait consister, pour qu'elle se

fasse dans l'ordre et la justice. la

restauration de la classe ouvrière

et de la classe agricole. Deux ex-

perts en ces questions nous le die

ront: M. Gérard Picard. secrétaire

de la C.T.C.C. et M. Gérard Fi

lion, secrétaire de l'U.C.C. aux

quels se joindra M. Albert Rioux,

ancien sous-ministre de Il'agricul.

ture qui parlera de la formation

de la jeunesse en vue de cette res.

tauration.

Voilà certes des sujets pratiques

et qui ne manqueront pas d’intés

resser ceux qui suivront la Se

maine sociale d'Ottawa. du 28 sep-

tembre au ler octobre prochain,

E.S.P.

Un grand Polonais
Une belle cerémonie s’est dé-

roulée récemment à l'Universite

de Fordham à New-York. L'ambas-

sadeur de Pologne aux Etats-Unis

a remis au recteur, le R. P. Gan

non, S.J.. le portrait d’un des pius

illustres fils de la Pologne. le

jésuite Piotr Skarga. qui sera

placé dans ia salle Lublin. etablie

en souvenir de l'Université de ce

nom. fermée par les Allemands.

“C'est vraiment une inspiration.

a déclaré l'ambassadeur, que de

vouloir faire renaître en cette pe

“iode de bouleversement et de su-

perficialité d’esprit. la mémoire

de Skarga, un penseur profund.

dont Ja vision dépassait les temps

dans lesquels il) vivait. un homme

convaincu de la nécessité qui in
combe aux nations de se rencon-

trer sur un champ d'action unifié

pour la cause de la justice humai-

ne. Cet éducateur éminent fut le

premier Recteur de l'Université

catholique polonaise de Wilno.

créée par le roi Stéphane Bato
ry en 1578: il fonda les collèges

des Jesuites en Pologne. en Li

thuanie et en Livonie, et devint en

1588 chapelain du Roi Sigismond

HI, poste qu'il occupa 23 ans. 1l

établit une école de justice socia-

le. prit en main les intérêts des
pauvres, organisa le Synode de

Brest qui amena l'union des Egli-

ses de l’Est avec Rome. Ses ser-

mons et sa vie des Saints sont des

exemples remarquables de sa fer-

veur, de son couraze et de son

érudition.

“I] était par-dessus tout infini-

ment humain et se dévouait sans

relâche aux oeuvres de bienfaisan-

’ ve. Dans ses sermons il représen-

tait la conscience du roi. Il était

rempli de courage. toujours prét

à défendre les droits des humbles

et à dénoncer l'anarchie et toute

compromission avec les idéaux et

les principes de la moralité chré-
tienne.

 

 

 

A cause de so finesseet sa
durabilité, la Minora domine
les lames ordinaires à double
tranchant. C'est la lame écono-
mique par excellence.
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“Je me permets ce soir de sou.

ligner ces caracteristiques de Skar-

ga. car il me semble que notre

monde moderne. dechire par la

guerre et expose à l'opportunisme

terrestre. a grandement besoin de

réaffirmer les verites qui repo-

sent sur le courage moral et sur

un idéalisme indispensable au réa-

lisme que nous appelons la droitue

re et la démocratie chrétienne- Le
réalisme de nos hommes, de nos

jeunes gens, de nos femmes et de

nos enfanis qui sacrifient leurs

vies pour un monde meilleur, qui

sont tues et torturés parce qu'ils

resisteni aux versions modernie

sees du paganisme. ne peut être

justifié que par le courage moral

de nos hommes d etal el que ceux-

ci ne laisseront pas tomber en

cours de route les principes pour

lesquels ils déclarent se battre.”

Le P. Gannon rappels en remere

cian1 l'ambassadeur que plusieurs

Polonais avaient joue un rôle ime

portant dans la Compagnie de Je

sus. I] mentionna saint Andre Bo.

bola. martyrise par les Cosaques,

saint Stænislas Kostka. patron de

la jeunesse. et le R. P. Ledochowe

ski. le dernier general. dont l'ad-

ministration fut remarquable.

ESP.

Le major Aberhart
Le major William K. Aberhart,

39 ans. de Mitchell (Ont.), a été
mis à la disposition de la com-
mission des pensions canadienne,
annonce aujourd'hui le ‘quartier
général de la Défense nationale.
Le major Aberhart commandait
une formation du Service de San-
té de l'Armée royale canadienne,
Mme Aberhart demeure à Mit
chell (Ont.).
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et la ville les gardera en sa possession, les rachetant d’année
en année, de sorte qu’en 1956 elles seront payées. La ville
devra prendre annuellement à même ses revenus courants la
somme moyenne de 60,000 dollars afin de faire les frais de
l'intérêt et du remboursement de capital.

La dette municipale se trouve automatiquement haussée
des $575,000 ernpruntés, mais, encore une fois, on a un fonds

d'amortissement en règle, ce qui redonne à la ville tout son

crédit, et, dans douze ans, il ne 1estera plus rien de ce boulet
. , : . ; mission, mais, dans les circons- parade. La plupart des grands ma- À ’

administratif que l'on aura si longtemps traing. ; atnces, il croit qu’il n'y a pa: à Hbeuf est gasins d'Ottawa offrent a leurs| munication avec les gouverne- | BLE-D INDE de choix (1 par client)
Au cours de cette période de douze ans, la ville devra insister. !Il s'agit d'un cadeau de| clients des drapeaux français ments anglais et américain. x

certainement se présenter avec des obligations sur le marché $250,000 pour la ville, ditil. M. ° neufs. Vyacheslax Molotov, commissai- FEVES A BEURRE 1 944 1 de
(elle doit même le faire plus ou moins prochainement,. Perras a appuyé les remar ues on a laissé entendre dans la ca-| re Tusse aux, Affaires Strangéres, wi De choix 20 onces,

- i ’ u maire, soulignant cependan dliX Mains pitale que le gouvernement invite-| avait dit a veille de l'entrée @&27 = -croyons-nous) et tout porte à croire qu'elle aura des prix que, la prochaine fois, le conseil rait bientôt les citoyens du Cana-| des Russes dans le nord-est de la | JUS DE TOMATES 1944 De choix 20 onces VC
’ :

plus avantageux que si le fonds d'amortissement fût resté
déficitaire.

Ce qu'a fait le conseil s’inspire donc d’une sage pré-
voyance que les contribuables doivent connaître et apprécier.
Ils ont réglé ou régularisé une chose qui aurait pu et dû l'être
précédemment. On peut se demander en effet pourquoi ce
qui vient de se faire n'a pas été fait il y à au moins vingt ou
vingt-cinq ans.

On est à confectionner dans Hull le cadastrage officiel
des propriétés et à procéder à la réévaluation foncière géné-
rale. Ce sont là de grandes initiatives prises par le conseil,

pour établir l’administration sur des bases solides et sûres.
La reconstitution complète du fond d’amortissement est, du ‘suffisamment et sans avoir un d ; : coulé ! de Napl 1 1940 ;, e pont au delà de Ja Seine, dans; COUÉ au ‘arge de Napres, sl y a ' ; ichel |côté immédiatement financier, une autre mesure de bon teXte en notre langue. Etant i i ; quelques semaines. James Guth-| La proclamation du roi Michel!les environs de Fontainebleau. On 5 veut que les troupes se rangent| OLIVES Queens Le gallon, $2.89ordre et de réorganisation.

Henri LESSARD.

 
 

anglais, quitte à recevoir aussitôt | côté de Sens, à 65 milles au sud-| Ples, se préparaient à ren-|le principal but de la Roumanie: &# *
x re = x quepossigie lacable française de- est de Paris et à 150 milles seule-| trer au pays quand ils ont est de reprendre la Transylvanie| CAFE Colony Club ; 39¢

; a € et promise, ment de la frontière eallemande. frappé des mines. Bien nue sé- à Hongrie. 194
ea re iminisire fédéral des Les commissaires ont alors (Le haut commandement alle-| vèrement endommagé, l’Alexan- La Transsylvanie, pour laquelle Jarre en verre de 1 livre,Congrès régional Travaux publics, M. Fournier, puis

 

 

 

dans Hull, d'une manière partielle
du moins. On aura une copie du
contrat en français, dit-il, tel que
demandé et qu’on y a droit, mais
il a invité les commissaires à se
servir pour le moment du texte
anglais afin de ne pas retarder
l'entreprise. Le maire a ajouté
que 50 autres maisons seront aussi
construites. Il approuve en prin-
cipe la revendication de la Com-

lui-même devrait voir à obtenir un
contrat français, contrairement à
ce qui est arrivé cette fois,

M. Roger a remercié les délé-
gués de leur visite, exprimant que
la Commission a réclamé du fran-
çais par principe, que son idée
n'était nullement d’entraver l’en-
treprise ou de causer quelque em-
barras au conseil. Le contrat n’a
été reeu, à la Commission qu’à la
dernière minute, et nous avons cru
que nous ne pouvions en autoriser
la signature sans avoir pu l’étudier

donné l’urgence, M. Roger dit qu'il
est prêt pour sa part à favoriser
pour le moment l'usage du texte

résolu de donner l'autorisation au

 

 
 

 

 

 

 

 

 

  

 

Hier midi, on a estimé qu'entre
6 et 8,000 milles carrés de terri-
toire, dans le midi français, sont
libérés.
Dans la vallée de la Durance,

quelques colonnes américaines
sont à 15 milles de Cavaillon, au
nord-ouest de Marseille, et à 25

 

 

des Yankis
(Suite de la lére page)

les Allemands ont cessé de tra
verser la Seine à Elbeuf vers
Rouen et qu’ils tentent mainte-
nant de franchir le fleuve plus
prés de son embouchure, cela
dans des circonstances beaucoup
plus difficiles.
,Au sud-est de Paris, les Amé-

ricains ont établi deux au:res têtes

n'a pas de précision sur les blin-
dés américains qu'on disait, hier,
rendus à quinze milles de l'autre

mand déclare aujourd’hui que les

Montréal, la plus grande ville fran-
aise en dehors de l’Empire fran-
ais, et à Toronto, où une messe
solennelle et un Te Deum doivent
être chantés à la cathédrale St-
Michel.
A Ottawa, les autorités munici-

pales ont demandé aux citoyens
de pavoiser leurs maisons des cou-
leurs françaises et suggéré à la gar-
nison militaire d'organiser une

da à célébrer la libération de Pa-
ris et la capitulation desla Rouma-
nie par des démonstrations, le pa-
voisement des rues et des édifices
et la sonerie des cloches.

On annonce la
perte du navire
James Guthrie

WASHINGTON, le 24 — (PA)
— On a révélé aujourd’hui la
perte du navire James Guthrie,

 

riet un autre navire, l’Alexander
Graham Bell, après avoir déchar-
gé des cargos militaires à Na-

der Graham Bell a réussi à attein-

 

 

 
Le roi Michel a déclaré:

Roumanie a accepté les conditions!
de paix offertes par l’Union So-|* 5
viétique, la Grande-BrBtagne et
les Etats-Unis”. On n’a pas fait
de commentaires sur ces capitales fé
alliées et rien dit de plus au su-
jet de l'armistice.

Cependant, on dit que la capi- a
tulation de la Roumanie est basée ge
sur les conditions offertes par la %%
Russie tôt, cet été, après une com-

Roumanie, le printemps dernier,
que la Russie possédait la Bessa-
rabie et le nord de la Bucovine,
enlevés aux Roumains en 1940,
mais qu’elle ne dominait aucun
autre territoire.

Les dépêches de Bucarest di- i
sent que les gouvernements alliés
ont garanti l'indépendance de la 5
Roumanie, promis de ne pas in-
tervenir dans les affaires
rieures, et reconnu  Transsylvanie à la Hongrie, lors
d’une conférence à Vienne en

du côté des Alliés comme co-bel- ¥
ligérants, mais tout indique que ;

 

on se dispute depuis longtemps, a M
été coupée de la Hongrie et cédée
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inté- 8%
“l'injustice” 32

du don, par les Allemands, de la|%
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POIS VERTS 194 De choix
Grosseur 5 20 onces 12Yac ;

 

 

CITROUILLE de CHOÎX 25 onces

 

3 pour 256
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fers2 VINAIGRE   diner en commun. Le soir, réunion sai stai ; ; , .Jes EF ’ président et au secrétaire-trésorier troupes nazies ont repoussé les| le port, Il n’y a pas eu de vie- A :
des Chambres de récrealive dans Ha promenade de signer le contrat sans autre Américains de l’autre côté de la times. var àla Roumanie à la fin de la der. | HEINZ 5 clon spécial e*x c

; Juawa délai. Seine à La Roche-Guyon, huit mil- nière grande guerre. Couvrant : 9 49 42pour les compagnes des délégués. les au nord-ouest de >Mantes. une étendue de 22,312 milles car, le gallon le galion .. le gallon ..

Jeunes, aHull
et le secrétaire, M. Aldège San- |": soc Pari ahd, : | Lo “\viront de double pour les sorties Paris, ont été également repous- —e— 1 ;

Hull 1econbrésdes chambresdes slmarquéparle présencedu pre. de sauvetage dans les écoles où if S665 ajoute le communiqué.) | AVEC LA lire ARMEE CANA. Konstantin Sanatesco, a dit au gf POUDRE À GELEE GI 4L 1 La Luftwaffe a contre-attagué! DIENNE, en France, le 24 — (P. peuple roumain, immédiatement |g rar pour C
jevnes de la région de Montréal.
soit celles de Montréal, Joliette,
Dornier. St-Jérome, Terrebonne, mouski. Il contribuera à la prépa- non compris au sud-est et au nord-est de Paris. ‘
Epiphanie. Hull, Ottawa. Il y [ration du congrès annuel de la ss es aviateurs alliés ont descenäu un des bataillons canadiens qui se Sanatesco a garanti un “régime

La Commission a aussi acceyté 37 appareils nazis et les escadril-| sont battus à Falaise, il v a une démoeratique dans lequel la liber- Citronsaura assemblée délibérative dans
l'après-midi, suivie d’un coquetel

Le président ce la région de
Montréal est M. Félix Chevalier,

sident de la fédération provin-
ciale, M. Gérard Légaré, de Ri- fédération, qui aura lieu à Qué-
bec les 17, 18 et 19 septembre.
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Spéciaux de la Semaine
| SPECIAL — PATES ALIMENTAIRES: Spaghetti

VIANDE FRAICHE DE TOUTES SORTE
FRUITS ET LEGUMES RIES

9c

Ils ont accepté la soumission
d'Olivier Normand pour la fabrica-
tion de 26 portes, au coût de $296,
vitrage compris. Ces portes ser-

en manque. Boucher Frères avait
soumissionné pour $282.40 et Jos.
Pilon Ltée pour $308.40, vitrage

de signer un contrat de $1205 avec
Charles Stafford, pour l'excavation
et le bétonnage nécessaire dans
la chambre dc- fournaise. de
l'école Ste-Marie, où l’on est à ré-
|nover le système de chauffage.

Elle a reçu du contrôleur fé-;
déral « bâtiment le permis de
construire son école projetée dans

(Suite de la lère page)

politiques

Les forces américaines qui
avaient franchi la Seine au nord-
est de Fontainebleau, non loin de

vigoureusement les positions al-
liées dans la région de la Seine

les du C.AR.C.een ont descendu
32 pour leur part; elles en ont
perdu quatre.
Le temps se rétablit au beau et

tout indique que les forces aérien-
nes alliées pourrent bloquer la
route aux Allemands en déroute le
long de la Seine, depuis Elbeuf
jusqu'à la mer.

La rapide avance alliée fait que
les Allemands de ce côté-ci de la
Seine ont vu leur territoire réduit
de moitié en un jour, Ils n’ont
plus l’usage que de trois routes

Le régiment de
Winnipeg à Falaise

C.-Câble) - Le Queen's Own Came.
ron Highlanders. de Winnipeg,
une unité de la 2e division, a été

semaine, lors de la poyssée cana-
dienne qui a fermé la porte nor-
mande à la 7e armée allemande,
déclare-t-on aujourd’hui.

 rés, elle avait, avant la guerre,
une population de 3,217,149, dont
1,000,000 de Roumains. ;
Le nouveau premier ministre,

après le discours du roi, que la 3
“dictature” d'Antonesco a été
mise de côté”.

té publique et les droits des ci-
toyens seront assurés et respec-
tés.” Il a déclaré que les camps
de concentration sont fermés et

 

 

 

 

   

Peu importe le quartier où vous
habitez, le représentant de la Laiterie
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Le fonds d'amortissement ill CE SOIRon S amo ISsemen VENDREDI 25 AOÛT 1944 QUARANTE-HEURES

- - 238e jour de l'année Cantley, 24, 25, 26 aout. e Grand souper aux
Lourdement déficitaire depuis de nombreuses années, il est Lev, Chh. FETE DU JOUR fêves de 5 h. à 7 h.

maintenant parfaitement en règle. — I en résulte un | 5.12 6.51 ; . ; ortez votre fourchette
avantage pour la ville sur le marché de l'argent. — Un ! 1145 1015 S Louis, roi et confesseur (appez votre Routes)
acte qui aurait pu étre posé bien avant. ! _ ;

= EUDI24 © Attractions variées |;
: HULL, JEUDI 24 AOÛT 1944 1 1Le conseil municipal de Hull vient de régler une affaire Quatre = re —— Température — BEAU ET FRAIS e Cinéma à oo dans . avel
TT -— 4qui était en souffrance depuis longtemps, depuis un grand , . . , . - : ii | ToL'orADATOR” | tur

nombre d'années. C’est un bon acte administratif qu'il im- ga : M Os B d sont ‘vituellementlibérés es ger
porte de souligner aux contribuables, sur lequel il est bon L'âge scolaire Vance-ec dir es dl ees . Car peau ry né vittuellementlibérés. ano, | STADE DECOSSE 3 our
d'attirer leur attention. ; . x BL a qui a longtemps défendu la Rou- il . °

Il s'agit de la mise en règle du fonds d'amortissement de obligatoire Va sz : meurt d hôpital lemagne Pitpartiedu cabinet = ain.la dette obligataire de la ville. Ce fonds était jusqu'ici lour- alliées epuis renonie lemagnefaitpartiedu cabinet aré
dement déficitaire. Il l’était d’une somme de $675,000. Le 6 2 1 4 Mo partis politiques — national libé- Un grand nombre | ca
déficit remonte loin, on peut même dire très loin. Il a été e a ans d'Amanda Sonudry,54anseépoux ral, national des paysans, commu- d’ f$i .
mentionné déjà à ce sujet que les administrations munici- (Suite de la 1ère page) milles d'Avignon, ville de la val-|jourd'hui à l'hôpital du Saces. iste et social démocratique. officiers ont tora
pales, après la grande conflagration de 1900, se trouvérent — ; .. [lée du Rhone qui a été bombar- Coeur de Hull. l’Axe en1940,et à suivi l’Alema- é de leur vie ions
aux prises avec des difficultés particulières, du fait que nom- Les commissaires des écoles de| Sid Feder,de la Presse associée, dée à tant de reprises et qui est| La mort a été causée par une gne dans la guerre contre la Rus. pay ère,

bre de propriétés dévastées furent un certain temps sans|Hull réunis de nouseay bler so4 duue| etQuatreae toujours défendue par de vastes [fracture du crâne, subie lors| sie, le 22 juin 1841, Six mois néerapporter de taxes, de sorte que forcément Ils durent négliger |fire.du département SeTeame. front de la bataille de concentrations de canons anti- dunechute quil a faitelundi plus tard, elle avait déclaré la| AVEC LA lère ARMEE CANA- 3me
ou omettre les versements prévus au fonds d'amortissement.[tion publique de la province se| Marseille, ont vu l'attaque se dé- Le nombre actuel de prisonniers jeau, à l'extrémité de la rue Am. guerre avela Grande-Bretagne| DIENNE, en France, le 24 =hPs quel]

Il semble aussi que, dans la suite, d'autres administra- [apportant à diverses choses seo. router graduellement. vert le feu faits à Marseille et à Toulon n’est herst. a victime jotaittombe Antonesco fuit que Te nombred'oifeiarscan> me;

S i ion, avec laires. y est rappelé que “Les Nazis ont ouvert. as encore connu. Ils ont été en- d'une hauteur d'environ pieds. \ CH) — iens i ra, VES
teurs également mal pris, commirent la méme omission, fréquentation scolaire obligatoire| sur une de leurs propres colonnes p é ‘intérieur de l'Italie, no-| Le docteur Gérard Brisson, co- LONDRES i le re) on diens tombés dans la prise de Fa demoins d'excuse probablement que leurs prédécesseurs ; Co ! es voyés à l'intérieur ' , message radi.sraphié de Suisse jaise, Trun et Chambois est plusp ’ est pour les enfants de 6 a 14 ans, qui a été faite prisonnière par les famment en Corse, aussi rapide. Foner, a constaté la mort acciden-| citant des dépêches de Bucarest, élevé que celui des victimes par- © à

Ce qui saute aux yeux toutefois, c'est que la Commis- |ces âgos devant être atteints le| Français et marchait dans la rue”, ment que possible, telle et déclaré qu’il n’y aurait| déclare aujourd'hui que le maré- mi les autres rangss ion;
sion scolaire passa par les mêmes difficultés, y compris celles declasses (Ainsi.unenfant qui3 ditFeder tt is. touché Au moins 200 autres Nazis ont pasd'enquête. mortelle est chal Antonesco, premier ministre| Entre le 7 et le 20 août. la eu
provenant du “grand feu”, et cependant son fonds d’amortis- eu 7 ans e ler Juillet celle anne n soida rangais, ouc. par été capturés par un groupe de A st expo- déposé de Roumanie, a fui en Al proportion des victimes parmi les out j

sement, loin d’être en souffrance, a pris de l'avance, c’est-à- |30 juin précédar la réouverlure|un obus venant d’un canon de 37 marins qui ont abordé sur l’île de #°° en demeure jou défunt, 35, lemagne. Le lieutenant-colonels et les grades. ‘Nas
; n’est pas tenu :'aller à la classe! millimètres, a été lancé à deux Porquerolles, au sud-ouest de Tou. (ue, Talon. Les funérailles au-| Le message ajoutait que des| plus élevé âté de 13.87 et pare roe

dire que, grâce à des placements plus rémunérateurs de Cer- çt celui qui a eu ses 14 ans à la pieds de moi et est mort avant de |] -~ às qu’un lourd croiseur [Ont lieu samedi matin. Le servi-| troupes roumaines étaient entrées P sou ves 3 officiers Te chiffre Upe
taines tranches de ce fonds, ce dernier s'est fait plus consi-| même date doit y aller encore un toucher le sol”, on, apré a I 1 dé î ce sera chanté en l’église St-Jo-| hier soir dans la province voisine| mté de 12 67 on : tes |
dérable qu’il n’est requis ou exigé. an. Les commissaries tiendront|  Feder dit que des dépêches du américain eut soumis les délen- |seph de Wrightville, à 8 heures, de Transylvanie cédée à la Hon-' a ele de 2.07 bour cent. fa-

’ ; ; ; . : ‘admissi ; , :|seurs au feu des canons de 8|et l'inhumation se fera au cime. ie à la d , 4. , Ces chiffres sont comparés avecQuoiqu'il en soit, le déficit nuisait au crédit de la ville comple decelapour a mabe port disent que l'ennemi a covlé pouces. tière Notre-Dame. erea a,lemande del'Ahems les 10.86 pour cent de victimes C®
sur le marché de l’argent lorsqu'il s'agissait pour elle d'y ant,de sorte qu'ils pourront re, despaviresJans la Jorgeétroite Une tentative d'entrer en pour-| ‘Le gdéfunt était employé 3 Ot La mowvelle de là fui 9Anto.| Parmi les autres rangs, durantla
lancer de nouvelles obligations. On l'a constaté une fois de |fuser, l’espace faisant défaut, les mines aus tout le port pour em- parlers avec ies ones est ter. tawa Car and Aircraft Ltd. nesco laisserait entendre que les| Méme période de temps. =
plus l'an dernier, alors que la ville et la Commission scolaire |enfants qui n'auront pas eu leurs pêcher les Alliés de s’en servir. minéequLas émentaire> eser Allemands pourraient fort bien »
mirent en offre chacune une émission. La ville eut un prix |6 ans le 30 juin dernier. Une colonne qui a détruit la rou- ont ouvert le fey après avoir ner. La ch installercommenetàan gou- I tie à
notablement inférieur à celui qu’obtint peu après la Commis- La circulaire rappelle aussi que te ToulonMarseille a occupé La mis au parti parlementaire d’ap-| *4A © ute mation a déjà été annoncée par | ncendie a ”
sion. L'une des principales raisons données, c'est que le fonds !je recensement des enfants d'âge Pradet, tandis qu'une autre unité, procher jusqu’à la gueule des ca Berlin “pour sauver la Roumanie r
d'amortissement de la dette municipale était en défaut, Con- |scolaire, recensement qui doit| 8U Nord-est, a envahi Fort-FArron, |nons. L'île est maintenant occu de... du bolshevisme”. Hawkesburv

trairement à celui de l’autre administration. Il se peut aussi désormais se faire chaque année, Situé sur un terrain dominant Tou- pge par les troupes sénégalaises (Suite de [a ltrs page) -
it ] seil crut devoir, à tte cir- devra avoir lieu au cours du mois lon. Le village voisin de La Va-! françaises. Victimes lorsque ce soit parce que le conseil crut devoir, dans cette cir- CE septembre. Jette est également tombé aux . La Hongrie est encore sous la HAWKESBURY. (Ont) — (D.

constance, accepter une offre de gré à gré, sans permettre la ; mains des alliés et les approches Le Canada griffe allemande, mais on sat d | t d N.C.) — Mardi matin, le 22 août,
concurrence, alors que les commissaires des écoles| La réunion de la Commission a orientales de Toulon ont été fer . tent à ce que l'effet soit “éleetri- e ia perte e vers huit heures et demie, un feu
bénéficièrent des offres de plusieurs, Mais il paraît sûr|été présidée par le commissaire mées. que” — spécialement depuis que : #4 d'origine inconnue s’est déclaré à
que l'affaire du déficit du fonds d'amortissement comptait René Ro;2r,en l'absence du prési-| La bataille à Toulon s'est livrée francais... le ‘roi Michel a annoncé la con- la “Regina” fersineinconnue ses Miner, 22, =; ; ; dent attitré, M. Jacques Boucher, autour de l'arsenal où les Aile- (Suite Ge in 1ère page) quête de la Transylvanie, impor-|, rue Laurier.aussi pour sa part dans la marquante différence des prix de 4bsent par indisposition. mands, retranchés, se sont battus tant objectif roumain. Le nombre des morts et des dis- "©
vente obtenus respectivement par les deux corporations. Les commissaires ont reçu une' sauvagement. Le quartier général Messe solennelle et un Te Duum| Sans mention spéeiale du chan| Parus lors de la destruction de la] Les pompiers de la ville

Le conseil municipal, le maire en téte, a voulu corriger délégation composée du maire R.|a annoncé que les Français ont jek chantés a la Basilique, ven- gement de la Roumanie, et quel corvetie dEENAoot d'Hawekbury, sous l’habile direc-; © ; ; -H, Mei “| tracé : . . . ; e temps après la claration

|

€ ; ti .cette anomalie. Profitant des amendements à la charte qu'il Brunel,deséchevins J J.Meil tracé leur chemin dans la région Les tricolores flottèrent égale- de Bucavest, ps a demandé tier général de la marine annonce ; tion du chef Bertrand, purent mat; , Desjardins, FE. S , de l'arsenal et que toutes les prin triser les flammes en peuprésentait aux législateurs provinciaux l'hiver dernier, il a Perra: et A. Rose, au sujet d'un cipal ; gue PriN-! ment aux mâts des Trois-Rivières, | ay peuple allemand de “se rendre Be le chauffeur de Zième classe ; temps. Cependant un hangar. unir l'autorisation d'emprunter la somme de $575.000 à tr (| £1Pa es VOLES PUDUQUES, Ÿ COMPIIS (Qué.), où le maire Arthur Rous-| immédiatement”, et a ajouté: dward Burrows, R.C.N.V.R., est) EMPH L€P sine à ;pu avoir !autorisaul p ; _ contrat & transiger avec la War-|1 Place d’Armes et la Préfecture sceau adressa un mes né "a » € Je porté disparu. La liste comprend Garage et une cuisine à dîner ont
afin de renflouer ledit fonds et de faire disparaître le désa- {time Housing pour*la construction Maritime, sont aux mains des Al- ral Charles“de Gaulledans“ie uel | vi Nous Jommes. a la veille de la done maintenant 2 morts bs 5g; été presque totalement détruits.
vantage toujours rencontré jusqu'ici sur le marché financier. de 50 maisons. La Commission est jiés, il rendait hommage au Scourage v ours laations Hires. guer| disparus. Le parent le plus proche D'après M. Miner, les pertes s’é-

Lundi dernier, il lui était soumis et il adoptait un règle- partie au contrat et elle avait de-| Les troupes du général Patch; et à la bravoure des vaillants hé-| re, il n'y eut que 41 jours d'inter. OU chauffeur disparu est sa fem-| lèvent au delà de 51,000.00 ea
; _ |mandé que celui-ci lui soit fourni! ont fait de nouvelles avances au ros de la résistance qui ont brisé 1 ù jer me, Mme Evelyn-V. Burrows, 8, partie couvertes par les assuran-ment rendant effectif cet emprunt de $575,000, pour une pé- ‘en français. Le maire a expliqué ; ce q valle entre la date où le premier! venue Bo es, Brantfort. Ontéri

riode de douze ans, à un taux d’intérêt ne devant pas dépen- que la signature du contrat était nord-ouest de Marseille vers A-|les chaînes de l'esclavage alle| satellite allemand — la Bulgarie wés, Brantiort, Ontario. ces.
ser trois et demi pour cent chose usgente pour remédier au nont VueearouteSE mand. illon f is fut hisséaulla s cessé la bataille et celle de = =. . + J 5 e pavilion francais fut hisse au la signature d'un armistice par,: ; inl à ; lus t6t 1u problme du logement| ; dé . ) ; : ; ag

Des obligations pour le montant indiqué vont être émises |P idéal. sommet de l'hôtel’ de ville de l'Allemagne.
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Alphabets, Boucles, Maraconi. Le paquet Wrightville. Les troupes britanniques au-sud 0U DEMEUREZ-Vou. - -BEURRE, Crèmerie | oN La séance a été ajournée au|du nouveau saillant ontviré brus- ° PATATES 10 lives wom, we if
No 1. La livre ....... 36c OXYDOL 24 30 août. Bennyth gaucheon(érectionde | , 75 iVRES LLu,smacscrssceeremsennennseeSoorenrsieins $1.60 \
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de Hull vous assurera chaque jour un
service courtois et ponctuel. Vous pouvez
vous fier à lui pour obtenir régulièrement
des produits laitiers d’une fraîcheur et d’une
qualité uniformes.

LAITERIE DE

du nord et du sud depuis la up.
ture des relations de la Turquie
avec l'Allemagne.
La Yougoslavie et la Grèce, où

les patriotes livrent une guerre
sans merci, peuvent maintenant
espérer une libération très pro-
chaine.
Comme en 1918, le facteur do-

minant de la capitulation de la
Roumanie est plus militaire que
politique.
La Roumanie, a dit le rol Mi.

Marque BLEUE ou ROUGE

ROTI DE BOEUF pion tendre

BOEUF A BOUILLIR (bas de cole)

ROT! DE LARD,JeuneJord.

VEAU FRAIS (dans [a fesse)

et encore peuvent-elles être cou-
pées à n'importe quel moment.
Les blindés américains, qui ont

occupé Elbeuf, ont aussi pris Lou-
viera-sur-Eure, à neuf milles au
sud-est.

Voyage d'étude de
deux à trois mois
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Sur l'écran
Jeudi fe 24 août, 1944

AU CARTIER

“Uncensored”

Toute l’histoire de la
libre Belgique

“Uncensored”, le film à l’affi-
che du Cartier, cette semaine,
c'est l'histoire de la “Libre Bel-
gique”, ce journal clandestin qui
avait été publié durant la derriè-
re guerre et qui l'est encore du-
rant le conflit actuel. Ce film bri-
tannique nous fait voir d’une fa-
çon réaliste comment ce journal
peut être mis en circulation; il
confirme aussi sans ne laisser au-
cun doute, la haine du Belge à
l'égard du conquérant allemand.
Le Hun peut occuper Bruxelles,
mais il n'est pas maître de la po-
pulation,
La “Libre Belgique” refait son

apparition lorsque les nazis occu-
pent de nouveau la Belgique, ce
qui ennuie grandement le général
Von Koerner, le gouverneur alle-
mand. Les trois principaux arti
sans en sont Victor Lanvin, un
grand éditeur de Bruxelles, André
Delage, une vedette de music-hall,
et le Père da Gruyte, un jeune ab-
bé. Les moyens auxquels il faut
recourir pour imprimer et distri-
buer le journal clandestin corsti-
tuent les épisodes les plus exci-
tants du film.

Eric Portman campe un admira-
ble André Delage, résolu et rem-
pli d’audace mais prudent. Phylis
Calvert personnifie la fille de
Lanvin et constitue le noeud de
l'intrigue amoureuse, Griffith
Jones est le jeune prêtre sympa-
thique; Peter Glenville, le judas,
Frérérick Culley joue Lanvin et
Raymond Lovell devient le gouver-
neur allemand Von Koerner.

C'est un film à voir. La publica-
tion de la “Libre Belgique” est lé-
gendaire et il est très intéressant
de connaître toute la ruse à Ja-
quelle les Belges doivent recourir
pour la faire circuler à travers le
pays.
“The Heavenly Body”: le film

principal au cinéma Cartier est
“The Heavenly Body”, avec Hedy
Lamarr et William Powell. Pour
compléter le programme “Uncen-
sored”, avec Eric Portman.

William Powell est un profes-
seur d'astronomie qui a découvert
une nouvelle comète. Comme il
doit travailler toutes les nuits,
son épouse s'ennuie et pour se
distraire se met à étudier l’astro-
logie,

Lorsque grâce à cette science,
Hedy apprend qu’elle doit rencon-
trer l’homme de sa vie, les évé:
nements se précipitent et Bill en
voit de toutes les couleurs. Un
garde de la défense civile, James
Craig, se présente chez Hedy à
l'heure même que les étoiles ont
spécifiée, et Hedy n’entend pas
lutter contre son destin,

AU RIDEAU

“SERENADE”

Genre: comédie musicale ro-
mantique. Auteurs: Ernest Neuvil-
le, Maret, J. Companeez. Réalisa-
teur: Jean Boyer, Interprètes: Li-
lian Harvey, Bernard Lancret, Ro-
bert Arnoux, Louis Jouvet, Made-
leine  Suffel, Rignault, Roger
Bourdin, Félix Oudard, Pierre Ma
gnier, Marcel Valiée, Bever, Lupo-
vici. Origine: Française, Produc
tion: F. T. Distribution: Compa-
gnie France-Film. Durée: 1 h. 30.
SCENARIO. — Franz Schubert

se désole de ne pouvoir subsister
par sa musique. De plus, il a trop
d’admiration pour Beethoven, dont
le génie l'obnubile. Franz rencon-
tre une jeune danseuse anglaise

 

 

 

Aujourd'hui dernier jour

Heddy Lamarr et William Powell
dans

“THE HEAVENLY BODY”
en plus

“UNCENSORED”
avec

Eric Portman et Phyllis Colvert

sida
AIR CLIMATISE A PERFECTION
 

 

 

 

 

Aujourd'hui dernier jour

“CRIME DOCTOR"
avec

Warner Baxter »t Margareth Lindsay
en plus

“THE MORE THE MERRIER”
avec

Jean Arthur et Joel McCres
 

 

 

 

   

 

  

 
 

Ce soir CKCH CBF CBO CKCO

8 hb. OU—Orgue A Radio-Canada Western Five Newscast
6 h. t5—Nouvelles Radio~iournal CBC News Candlelight
6 h. 30—Mus. tzigane BBC Prog. Summary reentrantsasssrens
68 h. 45—Causerie Prog. mus. BBC News res eer erste
T h. V0—Le père Jovial Le père Jovial Night Train Night Train
7 h. 15—Airs d'opéra Métropole Alouette Quartet Novels
7 h. 30—Romance Quatuor Alouette Rythm Music Lum and Abner
Th. 46— ... .. assrrsterencersacrenomaeavans News Roundup Talk
8h Pou Behind the... Green Hornet
Bh b= eee er pr re ce
8 h. 30—Le mot s.v.p. Le mot s.v.p. Mus. in the Eve. Tunefull
sn 45 Lo. cnt css nee a Lea eeeve Four Voices
9 h. 00—Radio-Carabins Radio-Carabins Kraft Mu. Hall The Town Cries
9 h lb - A PS Two Piano Lets Dream
9 h. 30-—Deux pianos Deux pianos earns veteran Modern Musia

10 n 00— Radio-journal Radio-journal CBC News
10 h. 15—Causerie À choisir Summer Tale
10 h. 30—Concert Variétés Concert Variety
10 Bh t5—.. .messes Lncncrepsecsantensensen ose Le croate reese conan
11 h 00—Fermetu Musique variée BBC Newsreel
11h V-—+….…onreocorrenconsemanensmts Prog. musical London Letter
11 h 80— “ Pianograms  

 

le reste. Il restera clerc de notai-

 

VENDREDI
 

 

 

 

   

  

 
  

 

 

 

 

  

 

  

   

   
 

TR Om.Loeremseeseencemamenrene sesecerseseseosnnssssorsasen
Th. 1D<—.nuoneienencnsenenne nesssersesesstsosssessseses
IT Bulletin CBC News seseessesneserote
UE- J Morning. Melodies |2"

8 h. 00—Radio-journal Radio-journai CBC News Sunrise Serenade
3 n 1B-Elévations Elévations Devotional Period CoffeeTime

evs
§ h. 45—Mason Potpouren 0MarR Tic Too Tunes
9 bh. 00—Concert du matin Prog. musica) Breakfast Club From hymnal

9h 16— .. eee ereseemsernerennrnes reer eeneneenenees Plantation Echoes
9h. 3 Les chansons Classics Band Concert
sh Mélodies While You Work Voice of Memory
10 h. C R Chez Rose Band plays on What's the name
10 h. 15--—Cconfidences Confidences Varieties Chorus
10 h. 30—Prog. mus. Musique Food Facts Newscast

10 h. 45—Valses. |accrneeneres Finders Keepers [Showboat
11 h. 00—Orch, Victor Grande Soeur Road of Life Coffee Shop.
1] h 15 ~Métairie Rancourt| Mét Rancourt Master Musicans Songs
11 h. 30—Chansonnettes Pierre Guérin Soldier's Wife Organ
11 h. 45—Cavalcade Vie de famille Lucy Linton Impressions
12 h. 00—Grands ochestres Jeunesse dorée BBC News Newscast
2 nh 16— . re 00 Quelles nouvelles? Big Sister Farm Front
12 h. 30—Réveil rural Réveil rura) Farm Brosdeast Luncheor Salon
12 h 4b iis_ J . Derccencanc cessentrares -

1 h. 00-—Chansonnettes Rue Principale CBC News ;
1 h t5—Nouvelles Radio-journal Song Matinee N
1 h. 30— Boite musicale Tante Lucie Echoes from... Mus to remember
I h. 45—Ensemble Chansonnettes Keyboard eerie rrree
2 h. 00—La femme... La femme... Visiting Orch. Song Shoppers
2 h. 15—Maron Musique variée Musical Program Novelties
2 h. 30—Ch.-d'oeu. en mus. Ch.-d'oe. en mus. Rythm Session Rythm parade
2 h 45—.... ue Music in the... ee evar
3 h. 00— Women of... Good Music
3 h. 15— eee ue cstenesan Ma Perkins res acncirerseceueasee
3 h. 30—Music Hall Pepper Young Interlude
3 h. 46— sve … Lerareccremmenente Right to... The Waltz
4 a. 00—Récital Chant Singing Yesterday On . .
4 h. 15—Avis de décès Musique CBC News Late ea séances
4 h. 30—Radiomonde ie  vcrcsensensenees Summer Musie Rythm and
4 h. 45—Récita) Récttal Recitas: =
5 h. 00—Heure du thé... Heure du th Front Line Fam... Af
dh. 15—nie rta ae Songs for you .. |... cn
5 h. 30—Piano Beaux disques Eyes front Founrain o: songs
5 h. 45—Comédie mus. Cotes de bourse ! Tea Dance

6 h. UU—Orgue. A Radio-Canada Don Messer Newsca.….
6 h 15--Nouvelles Radio-journal CBC News Candlelight
6 h. 30—Causerie BBC Prog. Summary trees.
5 h. 45 Cohen Mélodies BBC News Sweet Musie
7 h. 00—Le pére Jovial Le père Jovial Night Train Night Train
7 h. 15—Chant des... Métropole Intermezzo RA on Air
7 h. 30—Colette et Roland Colette et Roland Help Wanted Lum ani Abner
7 h 45—Fiancee du com.. Fiancée dv com.. Roandup Accordian styres
8 h. 00—Détilé de la... Défilé de Ia... Victory Parade Curtain calls

8 h. 30—Parlez-moi Mo Fr. Page Drama
8 tn 45—. eae eterna rene cre ea Exotic Moods
9 h. 00—Variété&s de Hull. Heure de valse Waits Time Town Crier
9h 15— iii ee veuves feecovers Sonata
9 p syConcert estival Concert estival Summer Concert Brewster Boy

15 n 00—Radio-iournal Radio-journal CBC National N...| CKCO Sertette
10 h. 15—Causerie Chant John Fisher crisessenate
10 h.30—Impromptu Beau Soir Eventide News
10 h 45-—. cee. pe © einen > men vicarescommencesons
11 h. 00—Fermeture, Musique BBC Newsreel macsssssesseemsetencnemene
11 hb 15— RR. Prog. musica} World Affairs mremssrenmersamesesomeone

. _ Concert Music from... aumencasmsssnmescouensens  
 
 

Margaret, qu’il aime et à qui il dé-
die sa célébre Sérénade. Protégée
par le baron Hartmann, chef de
police d'Etat, Margaret le quitte
pour suivre Schubert. Schubert
fait monter son ballet de Rosa-
munde, mais Margaret est sifflée
par la Bourgeoisie de Vienne. La
danseuse quittera Vienne pour
toujours, laissant Schubert seul.
MORALE, — Très beau film.

L'impression d’ensemble est sai-
ne. Visible pour tous les publics.

“Eusèbe Député” est le deuxiè-
me film qui est à l'affiche au Ri-
deau.

“EUSEBE DEPUTE”

Genre: Comédie. Auteur: d’a-

Popesco, Jules Berry, A. Lefaur,
M. Moreno, M. Mussine. Origine:
Française. Production: Cie Métro-
politaine du Film, 1939.

SCENARIG.—Le clerc de notai-
re Eusèbe Bonbonneau se trouve
malgré lui candidat à la députa-
tion. En effet, un homme d'’af-
faires véreux, Frazier, a poussé
un comparse à usurper l'identité
de Bonbonneau pour pouvoir,
étant député, obtenir les autori-
sations nécessaires à la création
d'un Casino à Sanceau-les-Bains.
Dans cette affaire, Frazier comp-
te bien réaliser de beaux bénéfi-
ces. Mais Bonbonneau, le vrai,
est élu tandis que le complice de
Frazier est arrêté. Frazier ne
s’embarrasse pas pour si peu et
tente de se servir du rouvel élu
pour obtenir l’appui ministériel.
Le ministre a découvert la combi-
naison et reproche à Bonbonneau
sa crédulité. Celui-ci navré, dé-
missionne. Il a d'ailleurs, au cours
de l'aventure, échafaudé un rêve
sentimental qui s'écroule comme

re.

i Appréciation—Production sans
intérêt, maladroitement réalisée et
qui ne servira ni les vedettes, ni
le réalisateur. ni le scénariste.

Technique. — Photo ordinaire.
Le mortage est d’une lenteur ex-
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THEATRE
AIR CLIMATISE

Aujourd'hui à samedi

FRANCAIS,
Jeudi - vendredi - samedi

“THE LEATHER BURNERS”  “THE SKY'S THE LIMIT"
avec

Fred Astaire et Joan Leslie
en plus
Mary Lee

dans
“SHANTYTOWN”  avec

Willlam Boyd et Andy Clyde

en plus
“ESCAPE FROM HONG KONG”

avec
Leo Carillo, Andy Devine et

Marjorie Lord 

cessive. Rarement un film a don-
né un tel exemple de faiblesse
technique. Le scénario se traine,

vigueur. On a pendant tout le dé-
nouement de l’intrigue, l’impres-
sion qu le jeu des acteurs et le
dialogue sont ordonnés vaille que
vaille. Malgré toutes les vedettes,
le film est plat. Celles-ci d’ail-
leurs jouent sans conviction et la
figuration achève par son laisser-
aller, de donner l'impression
d’une oeuvre bâclée.

Morale. — En se forçant quel-
que peu, on pourra trouver des
prétextes à sourire. On n’en trou-
vera pas un seul pour juger favo-
rablement une si piètre intrigue

près une idée de Tristan Bernard. | avec bienveillance. Une scène
Réalisateur: A. Berthomieu. In-| dans une loge d'artiste. La femme
terpretes: Michel Simon, Elvire qui accompagne l’homme d'affai-

res semble bien être sa maîtresse
et flirte avec le premier venu.
Une autre liaison nettement souli-
gnée celle-là, constitue un des res-
sorts de l'intrigue. Malgré tout,
impression nulle. — Adultes.

Caledonia-Springs (Ont.)
CALEDONIA SPRINGS, (Ont)

— (D.N.C.) — MM. Jean-Guy Pa-
risien, Fernard Lalonde et Oscar
Lajeunesse sont partis mardi ma-
tin, pour l'ouest canadien. Nos
meilleurs voeux de bon voyage les
accompagnent.

En visite: Mlle Fleurette- Des-
jardins, présidente de la J.E.C. du
Couvent du Sacré-Coeur, était à
Ottawa, pour assister aux journées
d'étude jéciste, samedi ct diman-
che. Ces journées d’étude fai-
saient suite à la Semaine d'Etude
Nationale, et Mlle Desjardins y
agissait comme délégué,

 

Mme Joseph Parisien, de Drum-
mondville, et M. Roch Parisien,
de Hawkesbury, passent quelques
jours chez MM. Antonio et L. P.
Parisien.

Mmes Bergeron et Lanctôt, de
Valleyfield, passent une huitai-
ne chez M. et Mme Palma Leduc.

M. Alex. Leduc, de Cornwall,
visite actuellement son fils Pal-
ma, de Caledonia Springs.
Mme F. Parisien, sa fille, Lu-

cienne, M. et Mme Lucien Pari-
sien, de Hawkesbury étaient les
invités de M. L. P. Parisien, lundi
soir.

Courses: Allons-y? C’est le 31
août, la journée des courses, à
Caledonia.

Ste-Cécile-de-Masham
 

 
 

 

Un mauvais génie travaillant pour le
profit et le plaisir
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STE-CECILE DE MASHAM, (Qué) —
(DNC) M. et Mme Thomas Liard,
d'Eastview, étaient en promenade chez
M. F. Brazeau, dernièrement.
Mmes Magloire et Placide Moreau, de

Rouyn étaient en visit chez leur père,
M. Fabien Biron, es jours derniers.

Mlies Hélène et Lina Brazeau sont re
venues de St-Sauveur-des-Monts, d’une pro
menade d’une semaine chez leur cousine,
Mr Léo-Paul Léonard.
M. Alphonse B rtrand, de Ste-Anne-de-

Bellevue, était en prcmenad: dans sa fa-
mille, fin de semaine.
Mme Wilfrid Fleury est partie pour

une quinzaine chez son père, M. Philias
Cloutier, de Shawville.
Mme Hormisdas Martineau, de Hull

est en promensde ches ses parents etA WARNER HIT= |

TOUTE CETTE SEMAINE

amis d cette paroisse.
Lundi. le 21 noût, des conférences fu-

rent données par le Dr Poliquin et les
sardes-maladez Charlevoix et Nault, de
l'Unité sanitaire; .ils traitérent du 2oin
dentaire et de l'habitation salubre. La
salle était remplie de dames et jeunes fil-
les to. jours empressées à venir chercher
de précieux conseils sur l'art d'élever

les scènes sont enchaînées sans

Suspension de
la ration sur les
pamplemousses

L'administration du rationne-
ment de la Commission des Prix
et du Commerce annonce aujour-
d’hui qu’à compter du 24 août,
les pamplemousses mis en con-
serves dans les contenants de ver-
re seront temporairement enle-
vés de la liste des fruits rationnés.
La suspension du rationnement

de ce produit n'est que temporai-
re, selon les autorités de la Com-
mission, et permettra la vente de
la récolte de l'an dernier présen-
tement en magasin chez les mar-
chands. Il en sera ainsi jusqu’au
15 octobre alors qu'un coupon
valable de conserves permettra
l'achat de 20 onces liquides de
pamplemousse.

Seuls les pamplemousses em-
paquetés dans des contenants de
verre sont atteints par le présent
décret. On n’a jamais rationné le
jus de pamplemousse.
————

Pertes dans

aviation
——

Le quartier général de l’Avia-
tion militaire canadienne nous
communique sa 969ième liste of
ficielle des morts, blessés et dis-
parus. On y remarque:
Tué en service actif: L’officier

pilote George Alexander Lewth-
waite, époux de Mme G. A. Lewth-
waite, 7782, avenue Champagneur,
Montréal (Qué.).
Disparus en service actif: Le

lieutenant de section Joseph Ar-
thur Léo Couture, fils de M. J. A.
Couture, 1224, rue East 130th,
Seattle, Wash.,, E.-U.; le sergent
Joseph - Théodore-Gaston-Gérard
Dufour, fils adoptif de M. Aimé
Breard, 4, rue St-Louis, Thetford-
les-Mines (Qué.); le sergent Jo-
seph-Zénon Giroux, fils de M. J.
H. Giroux, 847, avenue Jos Janis-
se, Windsor, (Ont.); le sous-lieu-
tenant d’aviation Joseph John Ray-
mond Johnson, fils de M. J. E.
Johnson, 3440, avenue Oxford,
Montréal (Qué.); le sergent de
section Robert Alexander Simp-
son, fils de M. W. P. A. Simpson,
6709 ouest, rue Sherbrooke, Mont-
réal (Qué); Jl’officier pilote
Adrian Frederick Taillon, fils de
Mme Wilfred Laplante, 215, ave-
nue Kenda, Oshawa (Ont.).
Réputé mort, pour fins officiel-

les: Le sous-lieutenant d’aviation
John Lees Darrell Armstrong, fils
de M. J. T. Armstrong, 4560, rue
Ste-Catherine Ouest, Westmount
(Qué.).

 

Carnaval de la

Légion canadienne’
__—_

Le carnaval de la Légion Cana-
dienne sur les terrains de Trafal-
gar House, à l’angle Cartier et
Cooper, qui en était hier à sa
quatrième soirée consécutive, con-
tinue à remporter un franc suc-
cès et hier soir l’on s’écrasait lit-
téralement entre les baraques. La
soirée d’hier était sous les aus-
pices du club Lions.

Toutes les baraques, où l’on
pouvait tenter sa chance ou son
habileté, furent assaillis sans ré-
pit. Formant l'arrière-plan de ce
tableau de fête. la fanfare de la
police fédérale sous la direction
de l'inspecteur J.1. Brown ral
lia de nombreux spectateurs.

M. Dave Brown, président du
comité des services de guerre lu
club Lions, fit le tirage du pre-
mier billet pour le certificat d’E-
pargne de Guerre qui alla à Mme
Roy Strome, de 173, avenue Po-

well. M. Georges Carrière, de
684, avenue Roosevelt, fut au
nombre des heureux gagnants du
tirage et reçut une table à thé.

 
 

 

  
 les enfants en bonne santé.

‘L'isolement

est pafriofique,

Joséphine...
“Parce qu’il épargne le combus-
tible pour le gouvernement, et
économise ainsi beaucoup de
transport inutile!” Voilà qui
est vrai, car lorsque vous isolez
votre foyer, vous consumez
moins de précieux combustible,
et en libérerez davantage pour
l’effort de guerre. Et faisant
exécuter l'isolement maintenant,
vous serez prêts pour économi-
ser le combustible I’hiver pro-
chain, ET vous profiterez aussi
d’un foyer plus frais en été
grâce à 'ISOLEMENT.

Venez aujourd’hui nous consul-
ter. Nous vous dirons comme il
est facile d'isoler promptement
votre maison . . . et cela à un
prix peu coûteux.

INDEPENDENT
Coal & Lumber

Company, Ltd.

SIEGE SOCIAL

88, rue Bank. 2-1785-6-7    

LE DROIT, OTTAWA, JEUDI 24 AOÛT 1944 ~~

RADIO — CINÉMA — MUSIQUE Le régiment blindé de Trois-Rivières

à appuyé constamment la 8ème armée
Par le capitaine Yvon BEAULNE

des Relations extérieures de "Armee

AVEC LES CANADIENS EN
ITALIE — Depuis un an, le régi-
ment blindé des Trois-Rivières a

appuyé toutes les offensives de la

Huitième Armée. Il a participé à
l’avance canadienne 2n Sicile, pas-

sé le Sangro et le Moro, combattu
aux abords d’Ortona, change en

victoire (a lutte incertaine de Ter-
moli en volant au secours de la
brigade irlandaise, percé la ligne
Gustav avec les mahrattes, défon-
cé la ligne Hitler avec le Vingt
Deux, pourchassé le boche en Ro-
magne, en Ombrie, sur les bords
du lac Trasimène et dans les col-
lines toscanes douces et rondes
comme les Laurentides.

Toutes les provinces y ont des
fils et les volontaires du Québec
y font bon ménage avec leurs ca-
maraaes quisot venus grossir leurs
rangs des quatre coins du pays.
Le noyau, cependant, reste tri-
fluvien Le colonel, un Montréa-
lais de ‘ ngue française, sourit
lorsqu’on s’enquiert des problè-
mes suscités par la réunion de ces
élémentsh divers: “Voyez notre
palmarès, répond-il. Quand on se
bat, on ne s'occupe pas de chica-
neries raciales ou politiques.”
Le capitaine Alphonse Minville,

de Winnipeg, aumônier de l’unité,
à la demande générale, accorde
la sépulture à tous les morts sans
distinction de croyance. La réflex-
ion du soldat Paul Paradis, 1520,
Davidson Montréal, donne le ton
aux impressions des troupiers:
“Les protestants disent qu’ils ne
pourraient pas choisir un meilleur
curé.”

Il y a quelques jours, le padre
a fait un prisonnier dans une rue
de Montevarchi, à mi-chemin en-
tre Sienne et Tlorence. “Cela s’est
passé le plus naturellement du
monde, explique-t-il modestement.
Le major Frank Johnson, des

Trois-Rivières, parfait bilingue,
commande un escadron presque
entièrement tiré de la région
Mauricienne. Le  sergent-major
Jean-Louis Bruneau, des Trois-Ri-
vières, contrô'e le ravitaillement
en carburant, eu vivres et en mu-
nitions. Son adjoint, le quartier-  maître René Charette, de Verdun,
surveille les magasins. Les trou-!
piers Henri Dumas Cap-de-la-Ma-

rent

deleire, Gerald Desjardins, Aca-
dien de la Côte-Nord, Germain
Campeau, de Montréal, Alide
Blais de Grand-Mère, Léo Bonnier,
de Montréal, Armand Desfossés,
des Trois-Rivières, Georges Petite,
de Bras-d’Or, cap Breton, et Ar-
mand Laberge, ae Montréal con-
duisent les camions d'approvision-
nement. Le cuisinie Maurice La-
marre, de Montréal, compose de
savantes fricassées dès que 1es
troupes jettent l’ancre. Pendant
l'attaque on se nourrit de conser-
ves Le caporai supléant Jean La-
lande, 231 St-Joseph, Montréal, en-
registre les arrivées et les départs,
les renforts et les pertes. Le chauf-
feur Oscar Mailhot, des Trois-Ri-
vières, que ses 42 ans consacrent
le doyen du groupe, connaît par
coeur les noms, prénoms, emplois,
défauts et qualités de ses copains
anciens et nouveaux. C’est l’histo-
rien de l’escadron. Le caporal
Adrien Juteau, de Montréal, le ca-
poral suppléant Charles Deslau-
riers, des Trois-Rivières, veillent
au bon fonctionnement des instru-
ments de précision. Le sergent
Marcel L. onard, de Montréal, suc-
cède au sergent Roland Jetté, de
Québec, qui assume le commande-
ment d’une troupe, comme direc-
teur du transport. Le troupier Lu-
cien Villeneuve, 2 Shawinigan, al-
terne aux écoutes d’un poste de
T.S.F. avec le troupier Jean Mas-
sey, “Giovanni”, comme l'appel
lent ses amis, maître és langues
et interprète de la bande.
Pour tenir l’ennemi en haleine,

le régiment des Trois-Rivières a
besoin de montures fraîches Les
dépôts de renouvellement, lors
d’une poursuite, restent trop loin
à l'arrière pour remplacer immé-
diatement les véhicules démolis.
Le sergent Léopold Perreault,

350, St-Alexandre, Longueuil, mé-
canicien d’expérience, dirige l’a-
telier mobile chargé de cautériser
les blessures des voitures blindées,
Il sait depuis longtemps tous les
secrets du métier, À moins que le
char ne soit réduit en un monceau  de ferrailles, il peut sur-le-champ
effectuer les réparations nécessai- ;
res. Lorsque les dommages parais-’
sent trop graves, la carcasse passe
aux ateliers de deuxième ligne
A ses ordres, il a le caporal |

suppléant Honorius Lebel et le

—

Les voyages entre
les Amériques et
le bon voisinage

————
MIAMI, (Floride), le 24 —

(P.A.) — Le maire d'Ottawa, M.
Stanley Lewis, a préconisé le
voyage entre les Amériques com-
me un excellent moyen d'accroî
tre la solidarité inter-américaine,
à son arrivée ici de Rio-de-Janeiro
par clipper, hier soir.
Le maire Lewis a visité divers

endroits de l'Amérique du Sud a-
près avoir assisté à l'inauguration
de l’hôtel de Ville àe Lima, (Pé-
rou). Il s'est rendu à Rio-de-Ja-
neiro et Sao-Paulo comme invité
du gouvernement brésilien.

Il est parti par avion hier soir
pour New-York.

—_———————

Pendleton. Ont.
PENDLETON, (Ont) — (D.N.

C.) — Le soldat Lionel Shane est
en permission dans sa famille pour
un mois.

Mlles Lucille et Fernande Da-
nis, de Rockland, ont visité leur
soeur, ces jours derniers,
MM. Lawrence et Lewis Shane

ainsi qué C. Harkins sont partis
pour un séjour de quelques mois
dans l'Ouest.

Naissance: Ces jours derniers,
est née à M. et Mme Lionel Sha-
ne (Isabelle Shane), une fille,
baptisée samedi, sous les prénoms
de Marie-Elisabeth-Gale. Parrain
et marraine: M. Gilbert Shane et
Dorcas Shane, oncle et tante de
l'enfant.

 

 

 

troupier George: Prénévost, tous
deux des Trois-Rivières, les trou-
piers Jean Lavigne, de Verdun, et
Paul Paradis, de Montréal,  
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Ecole ménagère
de Ville-Marie
VILLE-MARIE, Qué, le 24 —À

(Communiqué) — La région du
Témiscamingue apprendra ave
grande satisfaction l'ouverture
des cours d'une Ecole Ménagera
Régionale, à Ville-Marie. Ces cours
seront donnés au Pensionnat des
Révérendes Soeurs Grises de lal
Croix, dès septembre prochain.
Plusieurs locaux sont préparés
pour recevoir le saspirants à ce
cours.

On sait qu’une Ecole Ménagère
Régionale comprend deux sections
d'élèves: la section régulière,
c’est-à-dire celles qui, ayant obtes
nu ‘eur certificat de 9e année,
visent à l'obtention d'un diplème
de compétence domestique lequel
donne droit à l'enseignement mé- &
nager dans les écoles primaires-
de la Province. Ce cours est de
trois ans, théorique et pratique à
la fois. En second lieu, la section §
familiale composée de celles qui }
désirent se perfectionner surtout
dans la technique des arts ména-
gers et dont les matières au pro-
gramme sont: articulaire, coupe
et confection, tricot, tissage. le
nue de la maison, pédagogic fa-
miliale, arts décoratifs, ete. Ce
cours est de deux ans.

 

 

D’un océan à l’autre

Plus de 300,000 voient mieux avec des
“VERRES VISION PARFAITE

DU DR. RITHOLZ”

RITHOLZ
OPTICAL CO.

181, rue Sparks — Ottawa    
 

 

 
 

  

  

  

  

Le magasin ferme le samedi à

L'expert en fourrures de
Eaton est ici de nouveau!

Vendredi et samedi, les 25 et 26 août

  

 

  
   

  

  

       

  

  

  

1 ke. de l'après-midi.

  

Mouton

Regal
Dans une somptueuse nouvelle collection d’automne,

Noir comme de l’ébène lustrée !

» » . très léger et chaud!

belles petites ondulations serrées.

fectionneurs ont réussi des modèles souples et gra-

cieux . . , exécutés impeccablement . . , finis par-

faitement avec des touches d'ajustement et de con-

ceptions qui dénotent la qualité et la beauté!

voir ces modèles de 1945 que vous apprécierez! , . .

nouvelles épaules . . .

    
  

   

   

  
  

  

  

 

  

 

de Perse

Souple et soyeux

Mouton de Perse . . . en

Nos maitres con-

Venez  
nouvelles manches plus

larges ... chics détails . . . jolis plis, remplis, luxueux

replis! Modéles princesse, tuxédos, ajustés ou droits,

nouvelles conceptions de genres swagger droits, tu-

niques Mandarin carrés. Mouton de Perse de haut

calibre . . . tous des modèles triomphant dans la

collection des fourrures d’automne!

Prix de 89.50 à 2,500.00

Si vous le désirez, conditions du Mode Budgétaire

suivant les règlements des prix et du commerce

en temps de guerre,
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Accidents de vacances
C'est parce que les accidents sont

rombreux. Est-il rien de plus triste que d'apprendre la mort d’un
Je vous en parle souvent.

pauvre petit, qui a glissé sous les roues d’un camion ? ; ‘
Les accidents sont nombreux, et ceux qui y périssent y périssent, 2 août 1044 nos soldats 11 laisse pour le pleurer, son| Joseph-Emile-Léo. |

la plupart dutemps, par leur propre faute. Les enfants surtout. J'ai Dicaire, Donat, 16ans, Maiti épouse,néeJoseDufrbsne; nd bai+ou Mime Georgespee
donc le devoir de dire la vérité, que voici: F'aquelte, ElianeTimmins. Quavs. — Croix, de Timmins, Yolande, Lau. Serge! Us, obert-Edouar g

La plupart des accidents ressemblent à une punition par Ie bon
Dieu. Ces malheurs arrivent — remarquez-le bien — à la suite d'une
desobéissance. Et cela est deux fois regrettable.

Je vous en supplie, soyez prudents et — ce qui est aussi important
= Suivez les conseils de vos parents.

A la section j.
Fauquier, Ont. -

Temps joyeux des vacances temps d’un repos bien salutaire, en
L'esprit tendu continuellement pendant dix longs mois d’étude

a besoin d’un délassement, d'une détente. Mais, il a aussi besoin de
effet !

nourriture sans quoi il meurt. L'esprit mange tout comme notre corps Hoff. victoria, Victoria. = Le soldat Léonard Berndt, fils ; ; on
et notre âme. Les aliments que vous absorbez à chaque repas sont Creve!Béatrice,TCann Mattawe. de M. et Mme William Berndt, bury. Droit offre ses condoléan- une BLSMarieHortenseLilianne.
nécessaires a la croissance physique.

La mort surviendrait, quoi.
driez des forces, tous vos petits êtres s’affaibliraient et la vie, que le
bor Maitre vous a donnée, s'éteindrait.

manger ? Qu’arriverait-il ?

Lambert Closse,

Comment vivriez-vous sans
Vous per-

Ainsi de l’âme. Cette âme

Gingras,

Rivais,

 

 

 
Bonne Féte

  

Georgette,

Fleurette,

13

Rita, 15 ans,

Raymond, Lucile, 15 ans, Rouyn.
Noël, Alda. Aylmer,

Raymond, Masham.
Guilbeault, Wilfrid, Maitawa.
Vachon,
Vachon, Bimone, Ottawa.
Laflèche, Thérèse, Casselman.
Jodouin, Earl, 18 ans, Cornwall,
Langlois. Rodrigue, Cornwall,
Lamoureux, Anits, Cornwall,

Cornwall,
Paquette, Elisen, Timmins.
Diotte, Simone, St-François-de-M.
Beaulne, Robert,
Lamarche, Lucien, Montréal.
Mayer,
Mayer, Blanche, 15 ans, Cochrnas.
Mulboeuf, Fernand, 11 ans, Fournier.

Ottawa.

ans, Rockland.

Cochrane.

25 août 1546

Leclerc, Rémi, 13 ans, Hull.
Couillard. Jean-Pierre, 10 ans, Ottawa.
Claveau, Yvan, Laroeque.

 

 

  

PEMBROKE

Nouvelles de

PEMBROKE, (Ont) — (D.N.
C.) — Le soldat J.-Roméo Gen
dron, fils du soldat Arthur Gen-
dron, en Grande-Bretagne et de
Mme Gendron, qui a été rapporté
disparu le 23 mai dernier, est pri-
sonnier de guerre, d'après les nou-
velles reçues récemment. Le sol-
dat Gendron, outre-mer depuis
septembre dernier, a fait la cam-
pagne d'Italie, où il a été fait
prisonnier.

est revenu de la Grande-Bretagne,
après avoir été blessé, il y a quel-
ques mois. Il était outre-mer de-
puis un an environ.

il était membre de la Ligue du
Sacré-Coeur. M. l'abbé E. Gabou-

ry chanta le service.
M. Paradis, employé chez Mc-

Chesney, est mort subitement en
revenant de son travail.

rette, Berthe et Marie-Anne, à la maison; sept fils, Fernand, sta
tionné à Terre-Neuve, Jean-Paul,
à Debert, N.-E., Léo, Oniel, Ar-
thur, Antonio et Floriant, à I
maison; six soeurs, (Emilia), Mme
Ludger Côté, (Eva), Mme William
Noël, et (Melberge), Mme Régis
Bouley, de Gaspé; (Léonore),
Mme Jos. Simoneau, de Sudbury:
(Rose), Mme Alfred Brunette,
de Gogama et Angéline, de Tim
mins; un frère, Richard, de Sud-

ces à la famille.
Mercredi, à neuf heures, à l’é-

£lise N.-D.-de-Lourdes, surent lieu
les funérailles de M. Alfred Au-

une fille, Marie-Marguerite-Sin:0-
ne-Diane.
A M. et Mme Clarence Vautour,

une fille, Marie-Brigitte-Anita. |
A M. et Mme Hector Bélec, des

jumeaux, Joseph-Camille-Léon et

A M. et Mme Joseph Makuck,
une fille, Mary-Wanda-Jean-Léa.
A M. et Mme Laurent Vaillan-

court, une fille, Marie-Alice-Lor ‘
raine.
À M. et Mme Donat Whissell,

un fils, Joseph-Donald.
A M. et Mme Joseph Young, un

fils, Joseph-Robert- James.
A M. et Mme Albert Latorest.

un fils, Joseph-Trefflé-Henri-Clau- |
de.
A M. et Mme Aurèle Marlin,

une fille, Marie-Colette-Suzanne,
A M. et Mme Rosario Lemire,

une fille, Marie-Yvette-Henrictte
A M. et Mme Rodolphe Adams,' |

  

   

  
  

    

   

vy . spperes …== ai Six LE DROIT, OTTAWA, JEUDI 24 AOÛT 1944 mm

4 res | ,. ÊÎ a visité » semaine dernière, ses |
Me * F | parents, M, et Mme Lionel Beau-BE h * <> 3 uneéadi es d seigle, il était accompagné de Mlle a

| * FIERTE 0 au Nee e3 h aht3 S'AMUSER . . Réjeanne Brameauot sa mère, Mme| +
el

… B , i ? -TITI n sonsteunes Timmins, Ont. ‘es25m9peese
¥ | OESINTERESSEMINT . S'EDIFIER TIMMINS, (Ont)— (D.N.C) — Tes une fille, Marie-Diane-

Ï Directeur: ONCLE JEAN +

|

Samedi, le 12 août, ont eu lieu,| A M. et Mme Ovila St-Jean, unx 5 [2 neuf heures, les funérailles de fils, Joseph-Paul-Ovila, |
M. Arthur Paradis, âgé de 49 ans,| A M. et Mme Antonio Laforge!

Voici un bol de quelque chose de nourris-
sant dont les enfants se régaleront au
déjeuner. Car les “Shreddies”* sont du bon
blé complet auquel on a donné une saveurP qui vit en vous a besoin de cette nourriture céleste qu’on nomme le Leduc, Aurèle, Casselman. | ; U !

paint de I'Eucharistie. Si vous ne la nourrissez pas de pieuses pen-| Lafontaine, Emilion, Casselman. Le canonnier J. Melville Tur-|8er, &g¢ de 75 ans. M. Auger était| un fils, Joseph-Edouard-Alfred !
sées, de saines aspirations et de sains désirs, elle se salira de la boue Bélanger, Alfred, Timmins. ner, fils de Mme Flossie Turner, Membre de la Ligue du Sacré-| Kelly. surprenante. Chaque bouchée est adoucie

Coeur. : A M. et Mme Emile Gareau et délicieusement aromatisée, puis grilléedu péché, elle se perdra, elle n’entendra plus la voix de Dieu, elle
Ce sera la cloison qui sépare l'homme de Dieu.mourra.

perte du ciel et le chemin ouvert à la malédiction.
Et si vous voulez, chers enfants, que votre esprit

Lisez, par conséquent, de beaux livres, de
Demandez à vos supérieurs de vous guider dans le

choix à faire de vos lectures. Faites attention. Ne lisez pas seule-

l'on veut vivre”.
vie, il faut le nourrir.
bons livres.

Ce sera la
“T) faut manger is Lafrance, René,

Roland, 15

Manion, Esteile, 15 ans, Eastview.
Payette, Bernard, 15 ans, Easiview.
Cusson, Lise, 1 ans, Ottawa.

St-Eugène.
Maltais, Adhémar, Ottawa.
Desforges, Pierreite, 15 ans. Gatineau-M.
Valade,
Potvin, Jeannine, 14 ans, Sarsfield.
Primeau, Agathe, 15 ans, Pain-Court.

, Pauline, 11 ans, Embrun.
Be Made Vankleek-Hill.

ans, Alexandria.

de la rue Willard, depuis quelques
années outre-mer, qui a pris part
à la bataille de Dieppe et qui.
plus tard a subi un accident de
motocyclette, en Grande-Bretagne,
est également revenu au pays. Il
souffre d’une maladie nerveuse.

M. l'abbé Emile Auger, c.s.v.,
son neveu, chanta le service.

Il laisse dans le deuil deux fils
Joseph et Alphonse, de Timmins.
et sept filles, (Joséphine) Mme
Elzéar Larocque, (Médina) Mme
Charles Raymond, (Azilda) Mme

une fille, Marie-Micheline,Denise,
rar

St-Alberi, Ont. |
ST-ALBLERT, (Ont) — (D.N.C.) —

Vendredi, le 18 août dernier, est décédée

 

pour être croquante et bien dorée.

Les ‘’Shreddies‘’ contiennent les élé-
ments nutritifs du blé canadien—le son, les
sels minéraux, les protéines et le précieux
germe de blé. C’est vraiment un “Alimentment pour le fait de lire. Retenezen quelque chose.  Racontez les Sauvé, Madeleine, 10 ans, More Momndt dernier, est dé

fails à vos familles, vos petits frères et vos petites soeurs. Cela vous —e Quatre des fils de M. et Mme Célestin  Clairoux, (Lucienne) et quatre mois. Elle succwmba à l'Hôtel Salutaire”. Servez-en demain matin audonnera une occasion de bien jaser, de vous obliger & vous exprimer 16 août 1944 Alf. Gauthier font partie de l'ar-|Mme Pierre Raymond, (Eva) Dieu de Cornwall, après une longue ma- déi
ladie souffert avec grande résignation. ejeuner.d'une facon plus nette, plus claire.

que le succès couronnera vos efforts.
Essayez, essayez. Et vous verrez

Oncle JEAN.

 

SECRET ET NOUVELLE

Le comte de X... à sa femme:
—Tu sais, chère amie, ce secret

que le marquis de B... m’avait
confié, l'autre jour, je suis auto-
risé à te le dire.

 

ra

EN ELEMENTS
———

Aubuchon a été premier en his-
toire naturelle.

u'’est-ce qu’on vous a deman-
dé ?
—Combien les ânes ont d’oreil-

Dessureault,
Goderre, Doris, 15 ans,
Lizotte, Fabiola, Blind-River.
Paquette, Thérèse, North-Bay,
Larose. Gérard, Noélville.
Lemaire, Pauline, Ottawa.
Latreille, Marguerite, Ottawa.
McBride,
Vallée,

Henri,
Roger,

Laurette,
Aylmer.

Ottawa.
Ottawa.

Mondoux, Félix, Cornwall,
Labelle, Madeleine, Cornwall.
Lafrance, Blanche, Pembroke.
Brunet, Georgette,
Larose, Clément, 16 sns, Sudbury.
Morin, Colette, 14 ans, Chapleau.
Cadteux, Roger, 9 ans, Lefaivre.

10 ans, Cochrane.

Smooth-Rock-Falls. mée, dont trois, sont actuellement
en France, ce sont: le soldat
Alexandre Gauthier, qui a célébré
le 13 août, sontrente-deuxième an-
niversaire de naissance; le lance-
caporal André Gauthier, dont le
vingt-troisième anniversaire anni
23eme anniversaire était le 30
juillet dernier, tous deux sont
outre-mer depuis deux ans, tan-
dis que le canonnier Ernest Gau-
thier, qui a eu vingt-neuf ans le

Mme Francis Hamelin tous de
Timmins et (Clara) Mme Albert
Houle, de Evain, P. Q.

Jeudi, à 9 heures, les funérailles
de Mme Béatrice Charette, décé-
dée à l’âge de 44 ans, ont eu lieu
en la cathédrale St-Antoine.
M. le curé Esdras Whissell chan-

ta le service.
Elle laisse pour la pleurer, un

fils, Germain, de South-Porcupine.
Ont, et deux filles, Germaine,

Elle laisse, outre son père et aa mère,
M. et Mme Philippe Goulet, née Alma
Bizaillon), une soeur, Thérèse ; ses grands-
parents, M. et Mme Joseph Goulet, de
St-Albert, ses arrières-grands-parents, M.
et Mme Napoléon Goulet, de Crysler. Les
funérailles ont eu lieu lundi, le 21 août,
au milieu d'une grande assistance de pa-
rents et d'amis, parmi lesquels plusieurs
parents de l'étranger, M. et Mme Roméo
Aliarfe, MM, et Mmes Edgar et Gérard
Goulet, M. et Mme Romuald Ranger, tous
de Cornwall, M. et Mme Albert Goulet,
M. et Mme Ernest Piché, Mlle Georgette
Leroux et Mlle Georgette Lamesse, tous
de Casselman, M. et MmeEugène Marion
et M. et Mme Josaphat Grégoire, de Ma-

—Oh ! je vous en dispense, dit ye ; ;
. R t , Roger, 11 ans, Maxville, i ;

la comtesse. les,etJai répondu êteremier ? SaietJean,Fernande. 13 ans, Varner. 5 août, est outre-mer depuis près Mme Paul Magnan et Yvette, à rionville. Le service funèbre fut chanté
: + Blais, Hubert, 15 ans, Chelmsford. de deux ans et le soldat Léo Gau-|la maison; deux frères, Napoléon par M. l'abbé Denis, vicaire de la pa-—Pourquoi donc?

 
—Mais oui! Les autres avaient

   

  
 

  
 

 

thier, suit un cours de radiogra- Paiement, de Timmins, et Victor   roisse. Condoléances à la famille éprouvée,
Divers:

 
  

 

    
 

 

 

   
                      

 

 

 

 

  

 

    
  
  

  
 

  

  

 

 
    

     

   

—Parce que, il y a huit jours, |
, ç ; nd tre. ; ,(

c’eût été un secret.… tandis que répondu quatre phie, à Barriefield, Ont Paiement, de Perkins, P. Q.; deux Révde Soeur Marie-de-Chantal, d'Ottawa,
/ maintenant, ce n'est plus qu'une ———————— Le lieutenant Stuart Tavlor R. 5224S Mme Lionel Baulne, de *insi queMlleRegina Mailhot,deMont-

nouvelle | ; e lieutenant Stua aylor, R. Timmi i i .
—__—. aa” monsieurtraverseunchamp, Nos Bonnes C.N.V.R. qui fait partie dela 'ma- Timmins, o? Virgile Aubin, “MelSimeLucien Adsm. Mile Simonne

; 4 i i vw sen à t t li M étaient d| PRESSENTIMENT cir son chemin. NL entend une fêtes arrivéchezsesparents, M.etMme Condoléances du “Droit” à la passes Ÿ Bigeud, aimenche dernier, à
| jeune paysanne chanteret, émer- | ——— J. Deacon Taylor en permission |mile Oe“MarieBauieLevergne.ent actuel-On parlait devant un Calino quel  veillé “Ge sa voix: | Cette rubrique ne peut in- 1 été y I en permiss Le Va-et-vient: Récemment, M. et nant de passage à Ottawa. i

y conque d’une société de secours Pardon, mademoiselle, votre clure des noms de grandes j a été promu, il y a une couple Mme Lionel Beauseigle ont eu la| M. et MmeRené Trudeau, de Montréal,
assurant contre les accidents qui voix harmonieuse me fait supposer personnes . , . de mois, au rang de sous-lieute- visite du Rév. Frère Urbain, de étaientteihe!Benet
moyennant 775 une fois versées, yue vous cultivez le chant. Les demandes pour ins nant M. et Mme Paul Morissette, de Mike Jeannette Bourgeois.  dOttaws. *Shroddies
garantissait $25,000 aux héritiers. —Non, m'sieur, c’est m'père qui criptions dans les “Bonnes M. et Mme E. Dupont et leurs Haileybury, et M. Ovila Morisset. étaiten visite dans sa famille, ces jour: Bf |estunsoH A
—Aussitot qu'elle sera consti: 1|cultive, moi j'Earde les vaches. fétes” doivent étre accompa- ’ fo "| te, de Kirkland Lake. Mme Aurtle Gauthier a visité ses beaux. quiest _

tuée, dit Cal ‘y ass : , ; y enfants, de Timmins, sont en pro . , . ! le propriété,
ée, dit Calino, je m'y assurerai: gnées d'une signature d’ins menade chez M. et Mme Moise Mme A. Brisebois et sa fille, parents, M. et Mme Joseph Gauthier, au Canada,

mais vous verrez j'ai si peu de me urs ou de mamans, . ; ! d'Ottawa, Ia semaine dernière 8 dels Canadian MR
i i titute e Demers Gertrude, ainsi que Mme R. Trem Mme Félix Lapalme et sun fils, de 2 Shredded Wheat

chance, que dés que je serai Asst| A MARSEILLE L'inscription est gratuite, ' blay, de Sudbury, étaient de pas-; Windsor, sont en visite chez M. Aurèle company, Limited t*
ré, il ne m'arrivera plus rien. | — mais doit nous parvenir au Mme Lio. Chartrand, de Tim sage chez M. et Mme Lionel Beau. Ceyeret chez M.ErnestBourdena.=

——_—__ | Isidore—Tét Marius, mon chien moins trois jours à l'avance. mins, est en visite chez sa mère, | seigle. love famille, de Maxuille,étinent en, visite chez

Il a une quinzaine d'années, €st tellement intelligent que, dès ucun nom propose nes Mme Jos. Desjardins et sa soeur,| M. Donald Beauseigle employe M. Henri Guertin, dimanche feAETime

Marconi déclarait ceci: “La télé qu'il me voit rentrer, il va cher accepté le jour même. — Mme J. Sylvestre. à la Canadian Aircraft à Montréal, vith rtedeMopeds)nitJin |

graphie et le téléphone sans fils, cher mes pantoufles. here. ai toie foutJamaisoublier >= _
aidés de la télévision rendront arius—Et mol, peuchère, j'al : < .
prochainement toute guerre impos- un petit cochon, quand il me voit anniversaire de l'enfant, ANNIE ROONEY la petite orpheline _ ae _ par BRANDON WALSH

sible; un ennemi qu'on ne voit pas remonter de la cave avec une bou- dont on aimerait lire le nom —ma rar ro smi ini =» nT RAE pti it SE

peut se croire en sûreté mais teille, il met de suite sa queue en sous cette rubrique. y ; > Fr - Ë

quand on pourra savoir où il se ca tire-bouchon. Oncle JEAN. mn Mercl pour votre sedle. Au revoir. Bonté! Rembrandt est toujours à surveiller!
che, il deviendra facile de s’oppo- ——# : Ne l'en fais pas! Les amis qui te font Quoique ce soit, il surveillera jusqu'à ce qu'il
ser à ses attaques.” Douce illusion . . 9 Je vous le disals que mes amis me feraient sortir— . . , sortir te feront revenir! trouve.
de savant à laquelle les événe- ç Celui qui aid été brûléune _ )

ments ont donné, comme toujours, fois craint de frapper quand le û ~ ;

4 le plus forme! démenti. fer est chaud. Ton grand-père UT } mn

——_— EE L’aïeul de la petite Alice est Tà \ =
Les Mots Crois du “Droit 29 presque centenaire Une de ses pe- = ny, >

és tits compagnes lui demande J’au- em ain vein,
tre jour: 0 PJ). S ( ered =e

: — — Quel âge a donc ton grand-| | 1A 7J ES 5 Te pas

père? ‘ A ie" Yor, day 5 as 4 =
1 2 3 4 5 8 1 3 9% I _— Chut! fitelle; ne parle pas} . Jaa BR A “ à a

1 si haut . . . je crois que le bon EU A YDS RONI > "is 3Î | Dieu l’a oublié! | A Ak NEEI ) DaGRE\0

Ç — LEAT i NRAg 2 NA
—— sar - - Leemeen

3 A

CT LME!] Un collègien — Mol, Je mau. LE CHEVALIER MASQUE par Fran STRIKER
3 rais pas aimé être à la place de A

Damoclès, c’est ennuyeux de dîner <
sous une épée. Capitaine, je crois que ce sauvage essayait 11 voulait que nous con- Nous disant Regardez — le sauvage qui revient.

tournions le bois. qu'il y avait desréellement de nous prendre.
 

 

 

   
 
 

 

 

 

      
 

  

         
 

 

cine qu'il faut faire agir soixante-

— Oh! moi, dit un autre, l'épée sauvages.
coin m'est égal; mais c'est le che- Je le anis.

COMMETU [manila] foo=
2 x soupe

pr

CCE WT rrrt — Toi qui es si paresseux, pour-
9 I ! I | BR | | quoi souris-tu toujours?

i 1 — J'ai lu dans un livre de méde-
10 a 'PCTT10 cing muscles pour pleurer, et seu-

[1 I lement quinze pour sourire. |          
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HORIZONTALEMENT des dieux protecteurs uy foysr rieA
1—aAbus du régime des favoris, des 5 doeserne les chemins _

faveurs. 5--QuUi conc ’ = rr = ery

2—ffficier ministériel chargé de| 6—Ancienne forme da oui — Passé LES CRIS DEB Bfaire les procédures pour les défini du verbe nier, LE FANTOME par LEE FALK et PHIL DAVIS ,

arties devant les tribunaux — 7—Patriarche biblique — Triage —
. ameay Jeune at flexible, | ; Mammitèrepolirvite populace SONT PA T
—St] de j'acida silicique — Jci. —Année — — i. ee v
4—Interjection qui marque Ja sur- — Conseiller du Roi. È _ y

males Du Verbe rire 4 Nom| 9—Propre au lton — Conjenction, DE LA COL RE 1 Que s'est-il passé lej?... Le Chan-

’ HHH(He Somme que DISTINGUEZ entre les cris de douleur et les 5 ivouré une belle À C'est mot qui oe Leall,Bausavonsat. i teur est parti.
1 — — i ee . " -

i Solution du probléme d hier l'on fait dana la journée, cris de colère de votre bebe, Quandce sont des - = banque, Ans une eevral le bon lonnaires,
cris de douleur, donnez-lui tout de suite des CANT 3 , Le IL-y Ic E[TITIIISTIIE]| ,_,,, yoesioanmumer| | Table abr'sOnn-Sime Ans Hano APNNOÉEQUDRE AAET F

. > 8 ’ Toronto, trouve que cela réussit chague fois. TEUR REVIENNE ¥
À U R N I R] I-Navigation asriense d'un leu “J'ai neuf enfants, dont trois ont gagné des R RE NT…

~~ prix dans des concours de bébés, et les Tab- j. L S|LIAIT|E|U dans un autre =Terre Intaurée lettes Baby's Own sontle sul remède que j'ai . 78

i ME|U[T|EVIEIT|N forme de loup. Sontaujourd'hui DesouCarenanpeu 3) LE
ITHl I AICTAIRIPIE i=Pariiculs affirmative — Pronom figvreux, je leur donnaie (mmédistersent des — h LN:

ssessif, ablettes Baby's et en a
S=Délansement, fidvre disparaissait,” peu temps he?
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MANDRAKE,le magicien

Os, Mandrake. je Jr f J'aurai pont-être Ia chance74 gdà
i.

implement cecl 1 Applies
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gimp Je même principe,   
     

  

 

st alle ne t'aime pas
plus que ia première
fois ! a beaucoup

que ferss-tu battre pour lane
cie

ny
de jolies fill

quand tn seras Sam ! Mais
sut, apport etls
n-t-

Jertainement que de
Vous êtes habile mais pas nsses \

je wuio heureux.
ponr arrêter le Dôme ! Re-fw heurenz me

maintenant Ÿ
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Leconte, ehéri, / Je retourneral meq os, 1s D ts i

press Sosphér HandAtmos!
de spits cham- Je vous nouveau — comnittement   
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Envoi de soldats
(canadiens dans
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vedettes de la vente de fourrures d’août chez freiman
Heures du magasin

9.30 à 6.00    chics manteaux de lapin teint seal russeVillers Bocage 0. le Pacifique I FERM
5 onesro On ne modifiera les réglements | FERME LUNDI avec garantie de deux ansAvec le C.A.R.C., en Normandie. BB! de 1a mobilisation militaire au Ca-le 19 — (Dépêche retardée) — menet 1Jemberrment Mensuel nada qu’après la chute de l’Alle-L’escadrille canadienne des “No- ~ 5 - $ | magne. On diminuera alors lemades”, qui fait partie d'une esca- 100

|

7ml selles | nombre des recrues appelées cha-v dre de chasseurs-bombardiers *“1'y- 200 [15.5711 [24.30 en | que mois dans l’armée étant donné
phoon” dans ce secteur, a anéanti 300 {23.35 [24.37 [36.75 [52.56 que la guerre du Pacifique néces-
une coompagnie entière de fantas- 500 [38.36 [46.73 [60.69

|

88.84 sitera ’envoi de moins de soldats

 

    

sins et détruit vingt chars d'assaut
au cours d’une attaque au sud-est
de Villers Bocage.

L'attaque a été dirigée par le
lieutenant de section Kenneth Fi-
set, d'Outremont (Qué.), qui fit
par la suite le commentaire sui-
vant: “Je crois que notre bombar-
dement a été très intense. Malheu-
reusement, l'obscurité nous empê-
cha de nous rendre compte de tous
les dégâts causés”.

D'après un rapport de l'Armée,
trente tanks furent détruits dans
les bois. Pour sa part, l’Aviation
militaire canadienne en aurait tou-
ché les deux tiers.

Chaque avion ‘’Typhoon” trans-
purte deux bombes de mille livres
chacune, et les pilotes le ces a-
vions rapides sont passés maîtres
dans l'art ‘d’attaquer en plongée
les objectifs marqués par les trou-
pes d’avant-garde. Les Dombar
diers-plongeurs complètent le tra-
vail de l'artillerie lourde ou l'ef
fectuent à sa place lorsque !oc-
casion se présente.
———t

Cour de circulation
Pour excés de vitesse, Ernest

Poulin, de 277, avenue Hinchey,
et Allan-L. Johnson, de 235, ave
Clemow, se sont vus imposer
une amende de $15 et les frais
en cours de circulation hier apres.
midi. Pour avoir conduit avec des
freins défectueux, Charles Burn-
side, de 121, avenue Caroline, a
payé la méme amende que les pré-
cédents.

Pour avoir doublé une lumiére
rouge $4 et les frais a: Clifford
Markuson, de 169, avenue Patter-
son, et Edmond Pineau, de 200,
rue Augusta. Pour diverses infrac-
tions amendes de: $10 à Edward
Grand, de 197, 4e avenue, et Al-
déric Marleau, d'Embrun, Ont;
$4 et les frais a William Levere,
de 109, avenue Cowley, Carman

McCurdy, demeurant à l’hôte! Vie-
toria, sur la rue Murray, et Henri
Giroux, de 26, rue St-Henri, à
Hull,

Pour n’avoir pas prêté attention
k des signaux d'arrêt amendes de
$2 et les frais à Jean Hewitt, de
392, rue Nepean, et Lucien La-
fontaine, de 254, rue Rideau.
Pour stationnement illégal deux
automobilistes ont payé $2 et les
rails.

En cour des loyers
En cour des loyers, hier après-

midi. l’arbitre des loyers, M. Mc-
Kinley eut à rendre une décision
sur 28 causes. Une des causes dé-
montia la versalité que l'on peut
déployer en affaires. .. tout en
demeurant honnête. Un proprié-
taire avait fait dépensé $778 en
des travaux de réfection dans une
maison pour laquelle il demandait
“ne augmentation de $10 dans le
»yer,
Son locataire, un soldat, qui

payait un loyer de $15, reconnut
l'autre part qu'il recevait S22 en
soys-iouant une partie de la mai-
son, M. MeKinlev décida qu'il paie-
rait à l'avenir $25 par mois,
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 Les infractions
au controle des

prix augmentent

Selon un sommaire des pour-
suites rendu public aujourd'hui
par la Commission des Prix et du
Commerce, soixante-seize person-
nes ont été trouvées coupables
d'avoir violé les règlements du
rationnement et des prix en temps
de guerre. Les violations des rè-
glements sur le rationhement de
l'essence ont été les plus nom-
breuses puisque sur le nombre
trente-trois personnes par tout le
pays ont reçu des pénalités. Une
compagnie d'huile de Woodstock
(Ont.) a payé $200 d'amende par-
ce que ses employés n'avaient pas
placé de matière colorante dans
l’essence vendue aux fermiers.
Pour avoir illégalement eu en leur
possession des coupons de ration-
nement d'essence, des personnes
ont dû verser jusqu’à $400 d’amen-
de individuellement.

Pour avoir brisé à plusieurs re-
prises les ordonnances des pla-
fonds des prix, deux grossistes de
denrées alimentaires de Montr£al
ont vu leur permis d'affaires sus-
pendu a compter du 15 août. Huit
autres marchands de denrées ali-
mentaires dans quatre provinces
différentes ont été trouvés coupa-
bles d’avoir violé les règlements
sur le plafond des prix. Neuf au-
tres marchands ont été condamnés
pour avoir vendu du bois de
chauffage, des articles de quincail-
lerie et des vêtements à des prix
illégaux.

Six marchands de véhicules au-
tomobiles et trois autres person-
nes ont été trouvés coupables
d'avoir vendu des voitures usagées
au-dessus des prix maxima. On a
condamné un marchand d’automo-
biles, de Winnipeg, lorsqu’il fut
prouvé que le montant payé comp-
tant pour une voiture usagée et
la valeur raisonnable de ce véhi-
cule comme paiement initial dé-
passaient le prix de plafond.

Cinq propriétaires ont été trou-
vés coupables d'avoir augmenté
leurs loyers et deux autres d'avoir
discontinué certains services.

ere

Salon de beauté

pour les C.W.A.C.

L'ouverture du premier salon
de beauté pour les membres du
C.W.A.C. à Ottawa, aux casernes
Glebe de la Compagnie no 40, a
été annoncée aujourd’hui par les
autorités de la zone militaire
d'Ottawa. Les membres de la

 

 

tionnés à Ottawa pourront profi-
| ter des soins de beauté tels que
shampooing, ondulations et rin-
sages dez cheveux à des prix mi-
nimum.
Le caporal suppléant Helen In-

galls, de Port Elgin (NB), une
colffeuse au civil, aura la direc-
tion de ce salon. L’équiment du
salon a été payé à même le sur-

‘ plus des fonds de cantines.

 
section féminine de l’Armée sta.|

dans les engagements contre le
! Japon.

} On n'a déterminé aucun plan
| définitif au sujet de la participa-
| Won militaire du Canada sur le
front du Pacifique. Toutefois à sa
récente visite à Ottawa, le général
Kenneth Stuart, chef d’étatmajor
aux quartiers généraux canadiens
à Londres, a discuté avec les au-
torités fédérales le rôle que jouera
notre pays dans l'assaut final con-
tre le Japon.

Le Canada a promis de rester
jusqu'au bout dans la guerre du
Pacifique. Déjà des missions mili-
tairês de l'armée et de l'aviation
se trouvent dans le sud-ouest du
Pacifique afin de préparer les ba-
ses qui recevront les contingents
expéditionnaires canadiens.

Dans l’intervalle, les médecins
de la Marine à Ottawa ont com-
mencé l’étude des maladies tropi-
cales pour le jour où notre flotte
se joindra à celle des Etats Unis
et de l'Angleterre pour donner le
coup de mort aux fermidables uni-
tés navales nipponnes.

Colis de Noël
pour nossoldats
Les prisonniers de guerre aux

mains des Alemards seront égayés
cette année de milliers de colis de
Noël qui quitteront sous peu Ot-
tawa pour outre-mer, Le Comité
de protection et de bien-être des
prisonniers de guerfe canadiens
aux mains de l'ennemi a révélé à
Ottawa cette semaine les détails
concernant les expéditions.

C'est la deuvième an. ée que les
trois forces armées du Canada en-
voient des cadeaux de Noël aux
captifs en Allemagne augmentant
ceux provenant de la Croix-Rouge
canadienne et d’autres sources. Le
colonel honoraire F. W. Clarke,
de la ville de Québec, président
du Comité du bien-être des pri-
soniers de guerre a fait remar-
quer que les cadeaux individuels
et les cadeaux en commun ont at-
teint leur destination outre-mer à
Noël dernier et que les officiers
supérieurs des divers camps d’in-
ternement en ont accusé réception
avec reconnaissance,
Les colis individuels contien-

nent des plats émaillés, de l’argen-
terie, des serviettes de toilette et

  

de crème à barbe, des brosses et
des pâtes à dents et un dîner de
Noël consistant en du poulet en
conserve, du beurre d'érable et
du plum pudding.
Une carte de Noë! portant la si-

gnature du premier ministre Mac-
kenzie King précède les colis. On
y lit: “Les Canadiens de partout
au Canada se joignent à moi pour
vous envoyer leurs voeux les plus
sincères à l’occasion de la Noël et
leurs meilleurs souhaits de bonne
année.”
Le prix de l'entreprise est ré-

parti entre les trois services et le
ministère des Transports propor-
tionnellement au nombre de mili-
taires et de marin de la Marine
‘marchande dans chaque camp de
prisonniers.

 

 

Quatre blessés
—_—

METCALFE, le 24 — Un dou-
ble capotage de leur automobile
a causé des blessures à quatre per
sonnes de cet endroit alors que
l'automobile glissa sur la chaus-
sée. M. J.D. Cameron, le chauf-
feur, souffre de contusions et de
choc nerveux, tandis que son
épouse se fractura le poignet. Les
autres passagers, M. et Mme E.T.
Cowan furent blessés par des
éclats de vitre. On les ‘ranspor-
ta à l'hôpital de Renfrew, 
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Evocations du Foyer
eur la Tête de Plage

 
des torchons, du savon, des boîtes|
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LAPIN TEINT SEAL RUSSE
   
  

  

Cette ravissante fourrure réputée pour son lustrô

et son poil fourni, se présente dans les fascinantes

nouvelles lignes en vogue. Plus captivant que jamais,

  
    

  

Décrivant une route sur le front d'in-

vasion de la Normandie, Gegald
Clark, correspondant de guerre du

Montreal Standard, a écrit: “. . . puis

de petites évocations du foyer, comme
un carton vide de cigarettes Sweet

Caporal . . .”’ Parce que, de même

que les Sweet Caps s’en sont allées

dans les havresacs des troupes d'in
vasion, ainsi elles s’en vont avec les

Canadiens:-—marins, aviateurs, sol-
dats — de par le monde entier. Car
les Sweet Caps sant les cigarettes les

plus populaires au Canada, là-bas,
partout!

le lapin teint seal russe se trouve en

nouveaux modèles tuxédos, modèles

princesse d'apparat, swaggers classiques et

carrés. Voyez les nouvelles caractéristiques de

 

la mode . . manches plus larges, emmanchures

plus profondes, parements repliés. épaules drapées

froncées, nouvelles longueur juvéniles! Remarquez la

garantie convaincante de deux ans . . . toujours

une caractéristique du lapin teint seal russe chez

Freiman! Les quatre chics manteaux que

nous illustrons sont des valeurs pour vous dans

la vente de fourrures d'aoûf

CIGARETTES

SWEET
CAPORAL
“la forme la plus pure sous laquelle

le tabac peut étre fumé”

au salon de fourrures chez Freiman,

Deuxième étage

GARANTIE OE DEUX ANS... toutes les res -

parations récesaires sont faites & titre gras

tuit à la fin de la première et de la deuxième

année, assurant ainsi un manteau parfait
pour la troisième saison. TOUTES LES

PEAUX . . . étampés pour l'authenticité .,

votre assurance de qualité !

300 SWLET CAPORALS $1.00
€ (Pour outre-merTr 7

LES NQUVEAUX R
GOUVE CAERIT MEE
DE CIGARETTES OUTRE-MER
promettent une livraison plus rapids maire
imitent le contonu du eolis 4 300 sigaraties.
Commandez des GWKETCAPORALS, 61.00
te colis de 300, par l'entremise de votre
marchand de tabaa

eu de ‘’Sweet Caps"
Case Pustaie 6,000, Montréal P.Q.

PATE
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Le ministre de
Finlande en Suède
va à Helsinki
STOCKHOLM, le 24 (P.A.)—Le

ministre finlandais en Suède, G.
A. Gripenberg, est parti soudaine-
ment par avion aujourd’hui à des-
tination de Helsinki. Son voyage
a manifestement trait à une ten-
tative en vue de faire sortir la
Finlande de la guerre. °
Des personnes dignes de foi, ce-

pendant, déclarent “qu’à leur con-
naissance le gouvernement fin-
landais n'avait fait aucune tenta-
tive directe, jusqu'à ce matin,
pour entrer en rapport avec Mos-
cou.” ;

C'est le deuxième voyage de
Gripenberg à Helsinki depuis
deux semaines.
On est d’avis ici que la sortie

de la Roumanie de la guerre pour-
rait hâter la décision du baron
Mannerheim, président et maré-
chal de Finlande. '
Dans certains milieux finlandais

ici on déclare que le vieux chef
a été occupé dernièrement à “net-
toyer les ponts” en vue d’un ar-
mistice. Les réactionnaires, les
Allemands et l’ancien ministre
finlandais aux Etats-Unis, Hjal-
mar Procope, cependant, mènent
une campagne de propagande des-
tinée à influencer le gouverne-
ment “à y aller lentement” en ce
qui concerne la paix.

Les journaux finlandais ont pu-
blié sous de grandes manchettes
la nouvelle de la capitulation de
la Roumanie.
Un porte-parole du ministère

des Affaires étrangères a déclaré
que si le rapport était confirmé
“cela naturellement aurait une
influence sur l’attitude finlandai-
se”.

Selon des renseignements arri-
vant de Finlande, la propagande
allemande tente de faire croire
aux gens de ce pays que les Nazis
abandonnent la France afin de
lancer une offensive formidable
contre la Russie.

Epouses de guerre
arrivées au pays
Emues et, un peu timide en

voyant pour la première fois le
Canada. un certain nombre de
jeunes épouses de guerre anglaises
sont arrivées dans le Dominion,
après avoir fait la traversée de
l’Atlantique à bord d’un ancien
paquebot de luxe. Des centaines
de membres des services armés
du pays — soldats, marins et avia-
teurs — ont fait la traversée sur
le même vaisseau. Il y avait aussi
à bord des gardes-malades. des
membres de la section féminine du
C.A.R.C. ainsi que des hommes de
la marine marchande.

 

 

 

Les armées

rouges...

(Suite de la première page)

L’avance des Russes vers le bas-
sin du Danube et vers Galati se
poursuit sans cesse. À minuit, des
troupes soviétiques étaient à 67
milles de Bucharest et à 140 mil-
Jes du centre pétrolifère de Ploes-
ti, et à moins de 50 milles de la
bouche du Danube, importante ar-
tère de transport d'Hitler. Tighi-
na, Cetatea-Alba et Vaslui, en
Bessarabie, ont été prises.
Peu après les doubles salves en

l'honneur des victoires en Rou-
manie, la rad,o étrangère annon-
çait la capitulation de ce pays aux
Alliés; toutefcis, la nouvelle ne
fut pas confirmée-à Moscou.
Le retrait de la Roumanie a ce-

pendant été considéré comme iné-
vitable à cause des durs coups por-
tés par l’armée rouge en certaines
sections de la Moldavie c* de la
Bessarabie durant les quatre der-
niers jours. L’effet du retrait de
la Roumanie sur la durée de la
guerre a une importance consi-
dérable.
Le communiqué russe annonçant

la retraite des Roumains dit que
ces derniers ont dû se battre avec
les Allemands qui voulaient leur
barrer le pass-ge, et qu’un grand
nombre d'officiers et de soldats
roumains ont été tués par les Na-
zis.

Ailleurs, dans la nouvelle offen-
sive au nord-est de Varsovie, sur
la route de la Prusse orientale,
les Russes sont a 8 milles de la
forteresse nazie de Lomza, a 20
milles au sud de la frontière prus-
sienne: 80 endroits ont été libérés
dit le bulletin.

Les contre-attaques nazies con-
tre la banlieue de Praga, juste à
l'est de Varsovie, ont été repous-
sées, et les pertes ennemies ont
été lourdes.
D’un autre côté, la 1ère armée

ukranienne du maréchal Konev
marchant vers l’suest le long de
la voie ferrée conduisant à Craco-
vie et à la Silésie allemande, a sai-
si Debica, grand ce tre d’avionne-
ries à 64 milles à j’est da Craco-
vie et à 19 milles a l'est de Tar-
now, proba.lement le p“cchain ob-
jectif.

Les contre-attaques nazies en
Lettonie, visant la libération des
troupes allemandes je la Baltique
ont été repoussées, et les Russes
ont amélioré leurs postions, dit le
communiqué:

Outre l'avance faite en Rouma-
nie et annoncée par Staline dans
deux ordres du jou:. des attaques
aérienne ont été dirigées contre
des ports roumains de la mer Noi-
re. Les Russes ont coulé huit na-
vires: un croiseur auxiliaire, un
navire de transport et un navire
patrouilleur à Constauta un na-
vire de transport, deux zhalands et
un patrouilleur au large de Salina,
et un navire à moteur à Valkov.
er

CANDIDAT
ti

KENORA, Ont, le 24 —(P.C.)
La chet d’escadrille Allan Sher-
ritt, du C.ARC., a été désigné
hier candidat du parti conserva-
teur-progressiste dans la cireons-
cription de Kenora-Rainv River
en vue des prochaines élections fé-
dérales, au cours d’une assemblée
de nomination ici.

 

Dernière heure
 

LONDRES, le 24. — (PC) — À
la suite d’un “nouvel ordre - -s-
tère” donné par le ministre de
propagande, Goebbels, représen-
tant du Reich pour la mobilisation
totule, tous le. théâtres, cinémas,
cabarets ainsi que les écoles théâ-
trales et ausicale- fermeront leurs
portes à artir du premier sep-
tembre.

*_x =
TCHOUNG-KIN, le 24, — A)

— Le haut commandement chinois
a annoncé, ce soir, que la situa-
tion s’est améliorée dans la pro-
vince du Hou-Nan, à la suite du
succès des attaques contre les Ja-
ponais.

* % +%
CHICAGO,le 24. — (PA) — Les

sulfamidés, qui ont aidé à guérir
plusieurs maladies humaines,
aident également à sauver la vie
à des milliers d’animaux domes-
tiques.

* #* *
DOUVRES, le 24, — (PC) —

Les habitants de la côte sud-est
anglaise ont rapporté une lourde
canonnade dans le Pas-de-Calais au
cours de la nuit dernière et de
fortes explosions sur la rive fran-
çaise, probablement causées par
des attaques aériennes sur les
bases des robots.

* x* +

LONDRES,le 24. — (PC-Reuter)
— Max Krull, commentateur mi-
litaire allemand de la DNB, a dit
aujourd'hui, qu’on a pris des
Mesures pour concentrer l’armée
de l’ouest allemand sur la plus pe-
tite ligne de résistance possible,
près de la frontière allemande.

» #

LONDRES le 24. —(PC)— La
radin allemande a dit ce soir que
quelques parties de Paris ont été
“lourdement endommagées” dans
la bataille contre les ‘patriotes
français et que les Nazis ont tou-
jours le contrôle de la capitale.

* x %
ROME, le 24. —(PA)— Une

armada de bombardiers lourds, au
nombre de probablement 750, a
pilonné des raffineries d’huile à
Kolin, et à Pardubice, à 40 et 55
milles respectivement à l’est de
Prague, en Tchécoslovaquie, au-
jourd’hui,

———————e

Bombardement
sans... .

(Suite de la première)

Brux, à la frontière tchécoslova-
quie. Les avions ont également
martelé une raffinerie de pétro-
le à Freital, près de Dresde:
deux avionneries, à Brunswick;
les aérodromes nazis à Kolleda,
près de Messeberg, et à Langen-
hagen, près d’Hannovre; une usi-
ne de radios à Miemar et d’autres
cibles industrielles à Kiel.
Pendant que le corps blindé

américain attaquait à 25 milles
par delà la Seine, les Allemands
ont évacué une vaste flotte de pe-
tits navires de guerre et d’autres
navires du port menacé de l'es-
tuaire de la Seine.
Pendant huit heures, les avions

de la région côtière ont bombardé
la flottille, coulant et endomma-
geant un grand nombre de navi-
res.

L’aviation a annoncé aujour-
d'hui que 50 avions nazis ont été
détruits dans des opérations, hier,
et que durant les 70 premiers
jours de l’invasion, 3,641 appa-
reils nazis ont été détruits au sol
ou descendus. Dans la même pé-
riode de temps, 2,959 avions al-
lés ont été perdus. Ces chiffres
couvrent les attaques sur l’Alle-
magne même.
De rapides Mosquito ont opéré

un raid “concentré” sur Cologne,
la nuit dernière.
Chasseurs et bombardiers alliés

traversérent la Manche dans la
matinée.

Les bombardiers Mosquitos ont
porté le compte des tanks, barges
et véhicules allemands détruits ou
endommagés à 1,000 environ. En
même temps d’autres avions alliés
détruisaient des ponts qui ser
vaient aux Allemands à faire la
traversée de la Seine, près d’El
beuf.
Maintenant que l'infanterie al

liée est à moins de 150 milles de
la frontière allemande, les atta-
ques aériennes contre le Reich lui-
même peuvent contribuer de façon
de plus en plus grande au pro-
grès immédiat de la campagne.
Au cours des combats aériens

qui se sont déroulés hier au-des-
sus de la France, 37 avions alle-
mands ont été abattus. C'était la
première fois depuis plusieurs
jours que la Lutwaffe se portait
en nombre à la rencontre des appa-
reils alliés.
Des avions allemands détruits,

32 ont été descendus par le Corps
d'Aviation Royal Canadien, sous
les ordres du commandant d’esca-
dre J. E. (Johnny) Johnson. ori-
ginaire de Nottingham, Angleter
re. Les chasseurs canadiens ac-
complirent cet exploit en lançant
leurs appareils au milieu d’une for-
mation de 80 FW190S et ME109S,
au nord de Paris, prés des champs
de bataille de la premiére grande
guerre.
Johnson lui-même descendit deux

avions ennemis, ce qui porte son
compte personnel à 37 appareils
ennemis abattus. Parmi les avia-
teurs alliés, seuls des pilotes rus
ses ont atteint un chiffre aussi
élevé, L’as des as alliés est le ma-
jor Alexandre Pokryshkin, qui a
à son crédit la destruction de 59
appareils allemands.

Roger Gagnonest
mort, outre-mer

 

——

Le soldat Jos-Roger Gagnon,
âgé de 21 ans, qui manquait à l’ap-
pel depuis quelque temps, est dé-
claré officiellement mort. Il
était outre-mer depuis deux ans.
Il est le fils de M. et Mme Jos.
Gagnon, de 250, rue Saint-Lau-
rent. Outre son père et sa mère,
il laisse pour le pleurer, quatre
frères, Aurèle, Armand, Hermas et
Georges; quatre soeurs, Gracia
Simonne, Pauline et Armande,
et sa grand’mère, Mme Jos. Ga-
gnon.
Le “Droit” offre ses condolé ances a la famille.

Pertes de $1,000
par un incendie
rue King-Edward
Un feu, occasionné par un fu-

meur de cigarettes, a causé des
dommages pour environ mille
dollars vers 5 h. 7, ce matin, dans
une maison de trois étages, à 845,
rue King Edward.
Le feu, dû à une cigarette brû-

lée, fit des dégâts au premier
plancher de l’édifice. On rapporte
que le chef W.-E. Graham, de la
station no 3, assisté des pompiers
Georges Desormeaux et C. Al-
brook durent se servir des échel-
les pour sortir Mlle K. Havey, de
son appartement.
Mme 1. Maloney, locataire, et

Mlle K. Havel furent transpor-
teés a l'hôpital, où elles furent
soignées, pour quelques brûlures.
Mlle Havey souffre de brûlures
aux bras et au cou, tandis que
Mme Maloney a été brûlée aux
mains et aux jambes.
On rapporte en plus, que les

pompiers de la station no 3 trans-
portèrent dans une maison voisi-
ne, Mile E. Sweney, invalide, qui
habitait dans un étage supérieur.

L'édifice est la propriété de M.
L. Steinberg, 53, rue William,

 

Les Allemands

ont...

(Suite de la première page)

combattre ailleurs dans des ré-
gions qui sont d’une plus grande
importance stratégique.
On s'attend cependant au grand

quartier général que l’attitude al-
lemande devant Paris revéte plu-
tôt le caractère d’une défense d’ar-
rière-garde,

(Un rapport de l’agence Reuter
mentionne que les Allemands,
après avoir changé d’idée au sujet
de l’armistice, ont menacé de tout
détruire.)
En annonçant la libération de

Paris, hier, le général Koenig a
dit que “50,000 patriotes armés,
appuyés de plusieurs centaines de
mille citoyens sans armes s’é-
taient soulevés,”

“Vers huit heures hier soir, di-
sait le communiqué du général
Koenig, l’ennemi avait été battu
partout et les patriotes occupaient
tous les édifices publics. Les re-
présentants de Vichy ont été arrê-
tés ou ont fui. Ainsi la population
parisienne a joué un grand rôle
dans la libération de la capitale
de la France!”
Un peu plus tôt, les Français

avaient annoncé que plus de 1.000
Allemands avaient été faits pri
sonniers dès le premier jour de
l'insurrection générale et que les
Nazis avaient subi de lourdes per-
tes dans les combats qui se sont
livrés par les rues de la ville,
Au moins une dpuzaine de gros

chars d’assaut que les Allemands
utilisaient pour mitrailler les pa-
triotes a travers les rues, ont été
détruit dès la première journée et
dix autres ont été mis hors d'état
de nuire, les jours suivants. Plu-
sieurs civils ont été tués par les
Nazis, ajoute le communiqué du
commandant des forces françaises
de l’intérieur.

Le général Koenig dit que le
commandant de la garnison de Pa-
ris a tenté d’épargner ses troupes
en négociant une armistice.
D'autres rapports veulent que le

commandant allemand en négo-
ciant cette entente ait vouiue ob-
tenir un sauf-conduit pour les

Aviateurs yankis

sur la Salouen
—>—

TCHOUNG-KING, le 24 —(P.
A.) — Le commandement chinois
a annoncé aujourd’hui, que des
appareils du 10e corps de l'AAF
sont entrés en action pour la pre-
mière fois au-dessus du front de
la rivière Salouen, effectuant 60
sorties au-dessus de Tengchung,
dans l'ouest de la province du
Yunnan.

Les avions ont laissé tomber
des bombes incendiaires. La vil-
le est tellement réduite en ruines
que les bômbes n’ont pu allumé
des incendies mais “elles ont pour
effet de démolir et d’exterminer
les cibles japonaises qui se trou-
vaient à proximité des explosions.

Toute la vieille section de la
ville de Lungling, en Birmanie,
a été prise par les Chinois il y
a deux jours, ajoute le bulletin.
Quatre positions défensives, en de-
hors de la ville, ont été prises
également.

Après avoir subi un échec au
cours d'une contre-attaque nip-
ponne, les Chinois ont repris pos-
session de la principale hauteur
des monts Hungshan desquels l’en-
nemi devra être parti avant qu’on
ne restaure la route de Birmanie.

 

Avance alliée de

l'autre côté de

l’Arno supérieur
ROME, le 24 (P.A.)—Les trou-

pes britanniques et hindoues de
la 8e armée ont fait une avance
considérable des deux côtés de
l’Arno supérieur, en Italie, ren.
contrant de moins en moins de
résistance ennemie. Plusieurs
points importants, y compris
Monte Foresto, ont été capturés,
a-t-on annoncé des quartiers gé-
néraux aujourd’hui.
On rapporte aussi des gains se-

condaires dans le secteur de
l’Adriatique, où les troupes polo-
naises et italiennes sont retran-
chées solidement sur les rives du
fleuve Mataura, à 12 milles en-
viron de la mer. Les forces al-
liées ont pris contact avec l’enne-
mi, qui occupe de fortes positions
sur la rive nord, dit le bulletin)
On note que les patrouilles en-

nemies ont déployé une activité
considérablt autour de Florence,
ou, rapporte-t-on, les Nazis ont
subi des pertes.
Les quartiers alliés ont révélé

que des “obus ennemis tirés sans
égard à ce qu’ils pouvaient attein-
dre sont tombés dans la plupart
des quartiers du sud et du cen-
tre” de Florence hier. On n'a
rien annoncé, cependant, quant à
l’étendue des dégâts ou des per-
tes de vie.
* Les Allemands ont subi des
pertes élevées au cours d'une lut-
te animée pour la possession de
Matauro, sur le front de l’Adria-
tique. On a trouvé 80 cadavres
ennemis devant un seul régiment
polonais. Dans ce secteur, les Po-
lonais ont fait près de 800 prison-
niers en 10 jours,

La production des
réfrigérateurs est troupes allemandes qui combat-

taient encore les Américains à.
Pouest de Paris. !

Les Français disent qu’ils ont’
refusé aux Allemands cette armis-.
tice, qu’ils se sont battus et qu’ils ;
ont remporté la victoire. On n'a.
pas encore de chiffres officiels
quant au nombre de Nazis qui ont
été faits prisonniers, mais si l’on
compte que plus de mille ont été
faits prisonniers dès le premier
jour alors que la résistance alle-
mande commençait à s'effriter, le
putin humain doit être considéra-

e.
Ailleurs en France, les patrio-

tes, enthousiasmés par la nouvelle
de la libération de leur capitale
bien-aimée, se seraient emparés
de toute la région de Lyon et ia
ville de Perpignan serait entre
leurs mains.
Des rapports venus de Paris

même disent qu’un soldat fran-
çais de grande renommée, le gé-
néral Jacques Le Clerc, est entré
à Paris, à la tête de ses troupes,
pour se rallier aux patriotes, cela
sur l’ordre du général Bradley,
commandant du 12e corps d’ar-
mée.

Charles Collingwood, correspon-
dant dn réseau Columbia, a ra-
diodiffusé d’un poste de première
ligne, non loin de Paris, que le
lieutenant-général Bradley avait
Cécidé d'agir après qu'un armis-
tice négocié par les Allemands
avec les F.F.1. eut expiré hier
soir, On révèle que le comman-
dant américain a ordonné à cer
taines unités américaines d'entrer
dans Paris à la suite des blindés

retardée de 6 mois
_—

M. M.C. Lowe, administrateur de
l'outillage capital et des appa-
reils électriques à la Commission
des Prix et du Commerce, a dé-
claré aujourd’hui qu'aucun nou-
veau réfrigérateur électrique ne
sera mis sur le marché pour fins
domestique après la fin du mois
d'août.

M. Lowe déclara qu’on avait
arrêté la production des réfrigé-
rateurs électriques en 1942, mais
qu'une quantité limitée avait été
mise sur le marché au cours de
1943. On a pris ces réfrigéra-
teurs à même les appareils cons-
truits au moment où cessa la fa-
brication. Depuis le 1er avril
1944, on permettait chaque mois
la mise sur le marché de 100 ré-
frigérateurs.

Actuellement il ne reste plus
aue 225 réfrigérateurs électriques
du genre domestique en stock au
Canada, soit l'équivalent de la
production d'une journée en
temps normal. On gardera ces
réfrigérateurs pour les hôpitaux.
M. Lowe a ajouté que les com-

pagnies qui se donnaient à la pro-
duction des réfrigérateurs sont
occupées à des travaux essen-
tiels de guerre. Il s’écoulera de
six à neuf mois entre la permis-
sion de produire des réfrigéra-
teurs pour fins civiles et !a mise
sur le marché de ces appareils.

 
 

Arrête la transpiration français.
On parle du général Le Clerc

comme du bras droit de de Gaul
le. Le Clerc est un officier de ca-
valerie qui échappa aux Alle
mands à la chute de la France et
qui fit la campagne d'Afrique. Le
Clerc n’est pas son nom véritable
mais un nom de guerre, employé
par plusieurs réfugiés, pour épar-
gner leur famille des représailles.

Les Allemands, rapporte-t-on,
cnt bénéficié de leur armistice

€fiquet
Nouvelle ! Sûre!

Efficace !
Arrête la transpiration et la
mauvaise odeur sous les bras.

3 Inoffensive même pour les
plus délicats tissus.
Agréable. Pas n'est besoin
de rincer. Appliquer tout
simplement et c'est tout!
Antisoptique.  N'irritant pas

      
  

    

    
      
    avec les forces françaises de l’in- ;

térieur pour retirer ‘leurs troupes:
qui combattaient au sud et à'
l'ouest de la ville, puis l’ordre
d’occuper la ville a été donné.
Environ tn tiers de la France a

été libére par les armées alliées et
les forces françaises de l’inté-
rieur; le gouvernement de Vichy
avec Pierre Laval n'a plus aucun
prestige politique.

Promu brigadier
mer san

Le leutenant.colonel R.W. Mon.
cel, 27 ans, de Montréal, : êté
promu au grade de brigadier in-
térimaire dans I’Armée ecanadien-
ne, a-t-on annoncé aujourd’hui au
quartier général de Ja Défense  nationale.

R
C

la peau normale.

Dans d'attrayants pots
plaid-bleu.

Achetez Etiqnette aujourd'hui!
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Latour...
(Suite de la 12re page)

Gordon C. McRostie, sur la de-
mande de la Couronne.
Le premier témoin fut le Dr A.

L. Richard, qui déclara que le 17
juillet i lfut appelé à I’hdpital
général d'Ottawa, pour soigner une
Mme Lalonde. “Arrivant à l’hôpi-
tal, déclara-t-il, je trouvai la pa-
tiente dans une condition criti-
que, ayant une incision à l’abdo-
men, de 6 à 8 pouces de lon-
gueur”. Le docteur ajouta que la
patiente reçut une transfusion et
du plasma.
Me Mercier: “Qu’elle était la

gravité de sa belssure?”
“La patiente aurait pu mourir

sur le raoment, à cause du choc,
répondit le docteur. Il ajouta qu’el-
le avait dû être dans cet état pen-
dant environ quatre heures.
Mme Lalonde se fait traiter de-

puis l’incident et elle est en bon-
ne voie de rétablissement.
Le docteur qui était présent

quand l'accusé Latour fut conduit
auprè sde Mme Lalonde, par la
police provinciale, déclara qu’un
des policiers présents demanda à
la patiente qui l'avait blessé?
L’accusé était à Ce moment à droi-
te de Mme Lalonde, qui répondit
“C’est lui qui a fait ça”.

M. Alexis Thibeault, chemin Ba-
se Line, employé à la Dominion
Bridge, deuxième témoin de la
Couronne, déclara qu’il était alle
chercher de l’eau à un puits, si-
tué à 200 pieds de sa demeure,
quand il entendit des plaintes et
des cris.

Il ajouta qu’il retourna à la mai-
son et qu’accompagné de son beau-
frère, ils cherchèrent dans les
broussailles et trouvèrent Mme
Lalonde, qui criait “Par ici, je
suis ici”; elle gisait sur le dos,
près du chemin, à l'extrémité est
du cimetière Beechwood, au nord
du cimetière Notre-Dame.

coupée et nous montra sa blessu-
re”, ajouta le témoin, qui télépho-
na au constable Fish, de la police
de Roekcliffe.
Le constable Fish avertit la po-

lice provinciale et le constable J.
McBain se rendit sur les lieux,
demandant l'ambülance Landre-
ville,
Le constable McBain, qui fit en-

quête, déclara qu’à la suite d'un
téléphone reçu à 10 heures 55, le
soir du 17 juillet, il alla au che-
min Base Line et continua sur ce
chemin jusqu’à un point situé au
nord du cimetière Notre-Dame.
La, il trouva une femme gisant
sur le dos et avertit une ambulan-
ce de conduire Mme Lalonde à
l'hôpital général.
Le témoin ajouta qu’il appela le

sergent E. V. McNeil, de la police
provinciale et que tous deux de-
meurèrent dans la salle d’urgence
à l'hôpital, jusqu’à ce que lac
cusé Latour y fut conduit.
“Le constable municipal Raoul

Desjardins questionna la patiente
en français, ajouta le témoin, et
elle indiqua l’accusé avec sa main
droite.

M. Vincent Létourneau, conduc-
teur de l’ambulance Landreville,
rendit aussi témoignage. ~
Le constable Tom Trimble, de

la police provinciale, qui prit aus-
si part à l'enquête, raconta que
vers minuit et 45, le matin du 18
juillet, accompagné du sergent
McNeil et du constable provin-
cial R. S. Edge, il alla à 5, rue
Murray. “Là nous trouvâmes
l’acusé Latour, dans son lit, dans
une chambre située au deuxième
plancher,” continua le témoin.
Le témoin ajouta qu’il déclara à
Latour qu’il était sous état d’ar-
restation, pour avoir blessé Mme
Ada Lalonde et que si elle venait
qu’à mourir, il serait accusé de
meurtre.
Le constable contifua et décla-

ra qu’ils conduisirent l’accusé du
poste de police à Ottawa, à l’hôpi-
tal Général. “Le constable Des-
jardins questionna Mme Lalonde
qui admit que c’'était bien le cou- “Elle nous dit qu’elle avait été pable”, dit-il. Le témoin ajouta 

Recul des Japonais

SAN-FRANCISCO, le 24. —(P|
A)—Plutôt que se se rendre, quel
ques Japonais de la Nouvelle-Gui-
née battent en retraite dans le pays
le plus sauvage du monde, par une
route tellement longue et hasar-
deuse qu’il devront faire des jar-
dins, en cours de route, pour la
nourriture.

Aneta, l'agence hollandaise, a
déclaré, aujourd'hui, dans une dé-
pêche d'Hollandia, en Nouvelle-
Guinée hollandaise, que l'invasion
d’Hnilandia, en avril dernier, a dé-
passe Is Nippons dans la région
de Wewak-Aitape.

eralilamema.

La sûreté menacée!
——

La vilie d'Ottawa est venu à
deux doigts de subir une grande
perte vers 2 h. 23 cet après-midi
alors qu'un sinistre a failli dévas-
ter de fond en comble le poste de
police. De source non officielle
on a appris qu’une partie de la
force constabulaire a failli être
mandée sur les lieux Qu'on songe
aux conséquences terribles qui
aura:ent résulté, Heureusement
qu’il ne s'agissait que d'un feu
dans un tas de guénilles au sous-
sol de l’immeuble.

 

 

qu’à 2 h. 30 du matin, l’accusé
Latour fut conduit aux bureaux de
la Police provinciale, ou il fut
questionné.
Le constable Raoul Desjardins,

qui témoigna aussi, déclara que
lorsqu’i lquestionna Mme Lalon-
de sur la personne du coupable,
elel répondit en français, “C’est
lui qu m’a fait ça”, et parlant à
Latour elle ajouta: ‘Je ne te par-
donnerai jamais”.

Les témoignages étant termi-
nés, le magistrat Lieff déclara
qu’il avait asez de preuve pour le
condamner à subir son procès.
Il demanda à l'accusé s’il voulait
dire quelque chose, mais ce der-

 

 

 

Le contrôle des 8
exportations de @

livres canadiens §
——_

L'expédition de livres canadiens
à l’étranger n'a pas été prohibée.
mais ce commerce vient d’être
soumis au contrôle sur les expor-
tations et # faudra un permis
d'exportation pour le commerce
des livres canadiens à l'étranger.

Telle est l'explication donnée,
aujourd'hui par un porte-parole
du département des Affaires ex-
térieures au sujet d'une décision
de la Commission consultative du
commerce qui a causé une cer-
taine sensation. En effet, l’expor-
tation des livres français a pris
une grande envergure au Canada,
depuis la guerre. En certains mi-
lieux, on a cru que la nouvelle
décision équivalait à un ban sur À
toutes les exportations de livies
canadiens,

 

Jacques Caporal

accusé de vols
——

Jacques Caporal, 20 ans, de
Montréal, a comparu en correc- |
tionr.elle ce matin, devant le ma- |
gistrat Joachim Sauvé sous deux ;
accusations de vol avec effraction,
Il a en effet, été accusé d'avoir
participé à un vol de plusieurs ar-
ticles de l’Ottawa Leather Goods,
126 rue Sparks, d’un montant
d’environ $2.361.00. Il a aussi été |
accusé d'avoir participé à un vo)
de quelques articles du magasin
Eastman À. Davidson, 782, rue

Bank. d'un montant d'environ

nier déclara: “J'aime mieux gar-' $285.000. Les causes ont été re-
der le silence”,

ETABLI EN 1870

 

Le magasin ferme

al hpm

le samedi.

Magasinez en tout

confort, vendredi. 

Manteaux de

 
 

tweeds anglais au choix.

Enchanteur et durable.

Chics modèles, à la portée des budgets moyens!

fourrure dans une variété de genres et garnitures. Pour

agrémenter votre nouveau costume d’automne—nouveaux

5.00styles—nouvelles garnitures. Ravissantes

 

Parfum Tweed-Lentheric
Une touche de tweed—un soupçon de parfum mystère

—le tout pour captiver toute dame.

Petit flacon

sion pour les besoins futurs.

Chapeaux modèles pour dames

teintes autommales ……..….………usssecerercenecensecensensrnsserence

de fweed de qualité

32.50

Manteaux de tweed tout laine—tweeds Harris et autres

La confortable élégance des

tissus finis fins qui évoque la qualité. Doublure garantie

pour deux saisons-—confection impeccable, d’une chic

apparence. Bruns, gris et verts—tailles 12 à 20. Une occa-

Feutres

circonstances

Bryson - Graham
LE PLUS VIEUX MAGASIN AÀ RAY ONS D'OTTAWA

mises au 31 août, pour sentence.

——— ES

Company
Limited |

 
 

Robes deux piéces
pour Fillettes

Les petites filles aiment les plis!

bonne qualité, jupe plissée, blouse se

boutonnant au dos jusqu’en bas. Tailles 3-6.

Corsets
Ceinture-corsets se fermant au côté, de coutil fleuri—

insertions latérale en élastique. Vêtements

d’un bel ajustement .

Corsets se laçant dans le dos, avec ceinture

intérieur, de bon coutil ordinaire .

Cotonnade rayée de

3.98

2.50
3.50  
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Toiles

Garniture de homespun a déjeuner
De la couleur pour votre repas du matin!
noirs, rouges et jaunes sur fond crème—6 serviettes

pour assortir la nappe, 52 x 72.
SpécialereEs… 1-95

Taies d'oreillers semi-blanchies
Tales d’oreillers de coton de qualité semi-blanchi,
sans apprêt—blanchira en quelques lavages,
40 x 42 pcs. Spécial, la paire

Dessins

79c  
  

 

20 seulement!
imperméables,

zipper, le sac des mille

usages. Tant qu’il y en aura

Sacs Dufttle
pour Hommes

Garniture de cuir,
en canevas, avec

4.98

Cravales pour l'armée - l'aviation
Bien taillées, beau fini crépé, Cravates conservant bien

leur forme. Noir uni, kaki uni.

Spécial 55¢
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SUDBURY

L’Oeuvre des

Terrains de Jeux
——

SUDBURY, (Ont.), le 22. — (D.
N.C.) — Mercredi soir, l’oeuvre
des Terrains de Jeux, sous la di-
rection du R. P. ¥, Mongeau, 8.J.,
tint un grand gala sur le terrain
du college. Environ deux mille
adultes et un grand nombre d'en-
fants s’amusérent au bingo, a la
roue de fortune et a divers amu-
sements, pour le profit de l’oeu-
vre. Les membres de la société
St-Jean-Baptiste, organisateurs du
bingo, en firent un succès, don-
nant tous les profits à l'Oeuvre;
l'Association des Anciens du col-
lège ’occupa de la roue de #--
tune; des particuliers et amis Je
l’'Oeuvre organisérent un grand
tirage et les comptoirs de rafrai-
chissements.
Durant la journée, environ 2,000

enfants prirent leurs ébats sur le
terrain des jeux,,au Collège Sa
cré-Coeur. En effet, ce jour, le
16 août, il avait été décidé de
clore l’Oeuvre des Terrains de
Jeux pour les vacances, et les en-
fants étaient attristés d'attendre
aux vacances prochaines pour re-
venir s’égayer dans la vaste cour|
du collège, sous les soins paternels
des Révérends Pères Jésuites.
La journée fut remplie de con-

cours, de jeux, courses à pied,
course à la nage, etc.
Durant les vacances d'été, envi-

ron 1,500 enfants se sont enre-
gistrés à l'Oeuvre des Terrains de
Jeux, au collège, et au lieu de.
courir les rues, les places étrangè-
res et d’autres lieux peu recom-
mandables pour la jeunesse. ils se
sont amusés sainement sous la
surveillance de gardiens qui cher-
chent toujours a les conduire
dans le droit chemin.
Cette oeuvre fut fondée en 1943

par le R. P. E. Mongeau, 8.J., pré-
fet de discipline au collège Sacré-
Coeur. I! en fit un succès pus.
qu’au delà de mill> enfants d'école
s'enregistrèrent dès les premiers
jours de l’organisation. Et la popu-
lation canadienne-française de Sud-
bury lui doit être grandement re-
connaissante pour le magnifiquë
travail qu’il a accompli auprès des
enfants, fant au point de vue mo-
ral qu’au point de vue physique.
La population doit aussi un

mot de remerciement à la Société
St-Jean-Baptiste qui épousa immé-
diatement la cause du R. P. Mon.
geau. En effet, s’il a fallu un cou-
rage sublime pour commencer
une telle entreprise et l'amener à
un tel succès, il a aussi fallu une
source où puiser ‘es fonds néces-
saires pour l’achat de toutes sor-
tes de jeux, car dès la première
année, il fallait dépenser au delà
d’un millier de dollars pour l’amu-
sement des enfants. C’est alors
que la Société St-Jean-Baptiste
accepta, avec générosité, l'appel
pressant du fondateur de cette or-
ganisation. Elle s’y donna avec
entrain et ne craignit pas de dé-
penser jusqu’au dernier sou pour
voir le succès de cette entreprise;
si bien que l'Oeuvre des Terrains
de Jeux est devenue ‘le bébé de
la Société St-Jean-Bapliste”. Espé-
rons que cette dernière organisa-
tion pourra continuer Je travail si
bien commencé et le perpétuera
pour la sauvegarde de notre jeu-
nesse. Cependant, il faudra le
concours de chacun en particu
lier et de tous, en général.
Notre jeunesse est dotée d’une

organisation qui fait l'envie des
autres: et cela grâçe au dévoue-
ment des Révérends Pères Jésui-
tes et à nos organisations natio-
nales, en particulier la Société 8t-
Jean-Baptiste.

Aprés une absence de 17 ans, la
Rde Soeur Alphonse, s.g.c., est re-
venue à hôpital St-Joseph, de
Sudbury, comme supérieure, rem-
plaçant ainsi la Rde Soeur Supé-
rieure, Sr St-Télesphore. La nou-
velle supérieure vint d'abord a
Sudbury en 1918 et y demeura jus-
qu’en 1927 alors qu'elle alla sur-
veiller la construction d’un hôpi-
tal à Hawkesbury, et un autre à
Lowell, Mass, où elle revint en-
suite comme supérieure à l'hô-
pital de Shawinigan-Falls jusqu’à
son obédience à Sudbury.

Le sergent Aldée Vaillancourt,
de l’armée canadienne, est rappor-
té manquant à l'appel, lors d’une
attaque en Normandie, le 2 août
dernier. Le sergent Vaillancourt,
eleve du Sacré-Coeur pendant
cinq ans, s’enrôla dans l'armée, en
1940, traversant outre-mer en août
1943. Trois autres frères font par-
tie des forces armées canadiennes:
les soldats Joffre et Wilfrid, de
l'armée, outre-mer, et Roland, du
C AR.C., stationné a Whitehorse.

ptt

East Aldfield (Qué.)
East-Alfield (Qné.), (D.N.C.) —

M. rt Mme E. Boisvert, Mme Joseph
Ménard, accompagnés de M. et
Mme Ernest Legros, d'Ottawa, ont
visité Mme Aimé Beauregard,
d'Otter-Lake. la semaine dernière.
Mme Lucien Barnabé et Mme

Jeen, d'Ottawa, passent une semai- |
ne à leur campement.
MM. Douglas et Richard Pépin,

d'Ottawa, passent les mois d'été
chez M. Eugène Boisvert.
Mme Laurier Noël est partie

pour Angers pour quelques semai-
nes, l'invitée de ses parents, M. et
Mme Lnuis Mongeon.

Mlle Marie-Jagnne Boisvert a
passé une fin de semaine dans sa
famille

  

Moose-Creek, Ont.
MOOSE-CREEK, (Ont.) — (D.

N.C.) — M. et Mme Jos Ville
neuve et leur famille, de Cora-
Wall ont visité M. et Mme Hor-
misdas Cuerrier, recemment.

Mlle Jeannine Guertin, d’Otla-
wa, passe des vacances chez M.
et Mme Bruno Gibeault, oncle
et tante, et chez M. et Mme J.-B.
Guertin, ses grands-parents.
M. et Mme Ernest Constanti-

neau étaient de passage à St-Al-
bert, récemment.
M. et Mme Bill Boivenue sont

allés a Tinch, derniérement.
Mlle Simone Prevost passe

quelques jours chez son frére, M.
Gérard Prevost.

M. et Mme Sylvio Villeneuve et
leurs deux enfants d'Apple-Hill
ont rendu visite à M. et Mme
Hormidas Cuerrier, et a M. et
Mme Edgar Beauchamp: diman-
che dernier.

Mlle Adrienne Gibeault, d’A-
lexandria a visité ses parents, M.
et Mme Ernest Gibeault, dimun-
che dernier.
Mme Eva Labelle, d’'Ottawa, a

fait un séjour chez ses frères,
Edward, Arséne et William Sau-
vé, derniérement.
Le R.P. Georges Chevier, o.m.i.

remplacant du R.P, Clément, o.
mi. de limoges, accompagné de
Mme Xavier Chevrier, sa mère, et
de M. et Mme Lucien Ledue,
tous de Limoges, ont rendu visi-
te à M. et Mme Plerre Prévost,
récemment.

M. Nap. Campagne, M, et Mme
Alcide Champagne, de Crysler,
étaient en visite chez M. Albert
St-Denis dernièrement.

Mlle Géralda St-Denis est en vi-
site chez M. et Mme Remi Godard,

 

à Crysler. |

ee |

‘mbrun, Ont.
| EMBRUN (Ont) — (D.NCy — M.
et Mme Denis Latrémouiile gont a leur
camp, au Lac Vert.
M. et Mme Royal Comtois, de Hearst,

ont visité M. et Mme Rhéa) Lapointe,
ces jours derniers.
M. et Mme Alfred DerOrmeaux, leur

fils. Réginald, M. et Mme Victor Bour-
bonnais et Mlle Yolande Ducharme ont
rendu visite à M. et Mme Joseph Landry,
à leur camp de St-Pierre-de-Wakefield,
en fin de semaine.
M. et Mme Rosario Belisle et leurs

enfants, de Montréal, sont de passage chez
M, e Mme Omer Maheu.
M. Fernand Dumont, du C.A.R.C., stu-

tionné à St-Hubert, accompagnait M.
Bruno Brisson cher ses parents, en fin
de semaine.

Naissances:
M. et Mme Ambroise Arcand (José-

phine Lanoix) font part à leurs parents
et amis de Ja naissance d’un fils, bap-
tiué sous les prénoms de Joseph-Vincent-
Denis. Parrain et marraine, M. et Mme
Jacques Arrand. grands-parents de l'en-
fant.
A M. et Mme Gérard Bruyère (Ejdèla

Dignard) est née une fille, baptisée sous
les préhoms de Marie-Laure-Anna-Colette,
Parrain. M. Emile Dignard, grand-père,
mraraine, Mlle Laure-Anna  Dignard,
tante. Porieuse, Mile Eméla Dignard,
tante.
M, et Mme Honoré Bourdesu sont heu-

reux d'annoncer la nuissance d'un fils,
baptisé sous ls prénoms de Jncques-
Conrad-Albert. Parrain et marraine, M.
et Mme Albert Lænoie. Porteuse, Mille
Georgianna Bourdeau.

M. ct Mme Hector Clément ont le plaisir
d'annoncer la naissance d'une fille, bap-
tisée sous les prénoms de Marie-C}aire-
Jeannine. Parrain et marraine, M. et

Mme Laurent Frappier. oncle et tante de

Yenfant. Porteuse, Mlle Laurette Roy,

tante.
A M. et Mme Cermain Brisson (Jean-

nette Levesque) est née une fille baptisée
sous les prénoms de Marie.Rita-Jeannine-
Carole. Parrain et marraine, M. et Mme

_ Neuf ‘
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, mn, Modern History; A, Algèbra:!68-74 pour cent: ., 60-85 pour
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M. N. Lacombe, dimanche. i Ecole superieure otareamhice,ontes92-59pour ap 3 LA €

—-Mile A. Sauvé, de Montréal, a voici une liste € ; résultats d Ch. Chemistry, LA, La.in Authors; |LC 3- Claire Lebrun, EC ¢, EL €,
passé la fin de semaine chez sa ens de l'école supér' ure po” LC, Latin Composition; FA, He G3, 1¢ FAL FCI, LAc,

y mère, Mme V. Sauvé. bispar des élèves de l’Immaculata |PrenchAuthorsi Erench Com- LC ‘1. Thérèse Villeneuve, EC e

vette, o's d'Ottawa; I. Armand Sar-!leurs enfants, de Montréal, ont! —M. A. Cholette était Mont: High School. Eile est précédée fhors- C Ce man Au-|H c, G c, T 3, FA e, FC c. LA e
setti, de outréul, M. et Mme Dambre assé le dimanche chez M. W. Pi- réal, ces jours derniers. d'une légende donnant la signific| pions"ETMiPeu. LC 3, ELeoo

"+ Le Canada a exporté à la Chine
mo de Pipon, on* visité | il
Ephrem Lefebvre pendant.le vacances. lon. —M. et Mme R. Faguy, de cation des abréviations employées. Spanish Composition

Montréal, ont passé la fin de la| LEGENDE. EC, Eng! + Compo- P ’ | une valeur de $8,030,000 au cours
Grades: 1, 75-100 pour cent; 2, s ma

Mle Rolande ULgfebvre, d'O . t : ’
présentement en vi cances therses La —M. E. Lortie, d'Ottawa, a pas- semaine chez M. E. Ménard EL, English Literature;

VE. . . , ,

a.MlerteLifebvreont retournie4 sé le dimanche avec sa famille.

—Mlle A. Ménard, de Montréal, BRICK BRADFORD

LEDROIT, OTTAWA, JEUDI 24 AOÛT 1944

—M. et Mme P.-E. Paquette, de!
Montréal, étaient les invités de:

eee———2

Papineauville. Qué.
PAPINEKAUVILLE, (Qué.» (D.N.C.; —! GLEN ROBERTSON, Ont. (D

Mile Flore Auger Mlle Jacqueliie Foue| pe Q 3 nt. .
cher et M, Normand Tarte,do Montréal, | .C.)—-M. et Mme A. Brazeau ont
Mme  Séguin, Coleite, sa fille, et Gu. passé le dimanche a Ste-Marthe.
brielle, sa petite-fille: M. et Mme Paul _ .
Yaiiquetto, M. F. Régimbuld et sa file, | —M. et Mme J. Hamelin et

Glen Robertson, Ont.

  

des cinq premiers mois de 1944.sition;

 
 

sa famille,

M. et M.ae Paul-E. Gauthier de Lachu-| gtait en fin de semaine, chez son
te, t ’ !pussent une buitaine hez Mme Régis père, M A. Ménard.
 

   Gauthier.

M. et Mme Yves Cléroux, mariés ré Mlle Pauline Giroux, de Val Mes habits contre vos halllens— De quelle milo, marcha
cemmen # Farnham. étaic 3 Tot ; ; ; regardez bien, J od.

de roves, ches MmeHectorGauthier,su leyfield, a passé la fin de semaine gardes bien, mon vieux! | « quelle main? yrepérer
A cs changement?commencement de la semaine dernière. dans sa famille.

Ils contin-èrent ensuite leur voyage à -
Hull où ils demeurercnt. —M. et Mme A. Bourgon. de
M. et Mme Hector Gauthier, leurs .ils, Justine, ont visité M. et Mme

Pierre-Yver et Richard, ainsi que M. es
Léo Cléroux, sont allés à Hull en fin de |" ’ ;
semaine. Shes + Jormisdes Cléroux, (à —M. et Mme A. Brunet étaient
une réception fut donnée en l'honneur des à ;
nouveaux époux, M et Mræe Yves Cléroux. de passage a Montréal, la semai-

M et Mme Aurèle Charron ont passé |Ne dernière.
quelques jours ches M. Edward, en voyage i g

de ncces {ls sont retournés i Ste-Thérése | —M. R. Vaillancourt a passé la

où ils ont élu domicile. journée de vendredi, à Montréal.
Mlle Annette Gauthier a passé quelques : .

jours ” Notre-Dame-de-la-Paix, et à St- =
Emile où ‘l« assistr au mariage de M.
Jean-Charles Lamothe et de Mlle Annette Samedi et dimanck prochain, les 28 et

27 août, aura lieu a la salle St-Josepn,Larose.
M. et me Emile Dufort, de St-Jovite, [l'exposition du Cercle des Fermières de

étaient chez M. Jos. Larucque, en fin |Papineauville. Toutes les dames y sont - ; > . | rer ceOS

de semaine. cordialement invitées.
° —    
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   Eugène Forgues, oncle et tante de l’en-

fant, Porteuse. Mlle DesAnges Brisson,
tante.

Tombola :
Le ciub de tennis organise une tom-

bols pour mardi soir prochain, sur son |

terrain de jeux, à St-Onge.

—————

Lefaivre, Ont.
LEFAIVRE, (Ont. )—(D.N.C.)—

Plusieurs de nos gens sont allés

faire les récoltes dans l'Ouest; .

mentionnons: Jules Charbonneau.
Montfort Leclair, Donald Camp-
bell, Wilfrid Préseault, Jos Ca

dieux.
Miles Laurette et Simonne Pré-

gent, Mme Lafrance, M. Joseph
Préseault étaient de passage à
Hawkesbury, jeudi dernier.
Mme David Préseault, MM. Al-

ban et Hervé Préseault étaient de
passage à Ottawa, 'a semaine

dernière.
Un banquet réunit lundi dernier.

plusieurs parents chez M. et Mme
J. D. Préseault, à l’occasion dc la
visite de Sr Ernest-Marie. On y
remarquait: Sr Ernest-Marie (Cla-
ra), M. le curé Levac, le Rev.
Père Raoul, c.s.v., M. et ime Her
vé Préseault et leur fille Hélène,
M. et Mme Albert Préseault et
leur fils Jean, Mlle Cécile Lré-
seault, M. et Mme Edmond Car-
rière, et leurs enfants, M. et Mme
François Préseault, M. Boyer, de
Hull, M. et Mme David Gratton,
d'Ottawa, M. et Mme David Pré-
seault.

Le Rév. Père Raoul Préseault,
C.S.v., est en vacances dans sa
famille, chez M. et Mme J. D.
Préseault.
Mme Arthur Cholette, d'Ottawa,

a visité son père, M. Delphis Char-
bonneau.

M. et Mme J. Paradis, de Mont-
réal, ont passé une semaine chez
M. et Mme A. Désy.

 

 

  REPETONS LES EXPLOITS
DE VIMY ET DE CAEN

5 ensemble VERS LA VICTOIRE !
“OU toi, mon vieux, viens grossir nos rangs, Si tu as

du sang dans les veines, tu ne nous laisseras pas
partir seuls. Voudrais-tu qu’on te fasse cadeau de la
victoire sans que tu y contribues? Voyons, t’es plus fier
que ça. Tu veux sûrement faire ta part. Il faut gagner
la guerre, il faut que nous soyons nombreux, et il faut
quetu sois là.

 

 

 M. et Mme Alphonse Désy, de
Montréal, ont rendu visite à M.
l'abbé Levac et 3 Mme Armand
Désy. !

M. et Mme Emile Bricault, de
Montréal, ont visité M. et Mme
J. A. Bricault, dimanche dernier. 
 SULT. SLL ee

 

Les Vitamines B et la bonne
humeur semblent aller de
air. Les gens qui ont pris
es comprimés ONE-A-
DAY contensat des facteurs
de la Vitamine B s'en sen-
tent très bien. Ils ont plus
d'énergie—sont plus gais—
ontl’espritplus vif. Si vous
voulez avoirun meilleur sppétit, une
meilleure digestion, des nerfs plus
calmes et plus d'énergie-—ne manquez
as d'essayer les Comprimés ONÉ-A-
AY contenant des facteurs de la

Vitamine B._ Vous prenez seulement
un comprimé per jour: chose facile à
se rappeler. 50 comprimés-—provision
d'u mois— $1.35. 90 comprimés—
provision de trois mois—$3.25.
Fabriguds par Miles Laboratories, Toront

  

Si vous voulez chasser
La mauvaise humeur.

PRENEZ DES

VITAMINES
DU

Groupe B

    

  QUE
LORIEGERCA10

 

Dans l’armée, tu vivras une vraie vie d'homme. Marchons
ensemble sur les traces des héros de Vimy, de Cource-
lette, de Passchendaele, de Dieppe et de Caen. Enrôle-toi
dansl'infanterie. Deviens volontaire, les volontaires font

les meilleurs soldats.”

 

   
  

  
  

A votre centre de recrutement, situé a 60. rue Queen, Ottawa   
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Les clubs de tennis St-Charles et St-Rédempteur égalisent, hier
[EEESg

Les Charlots sont cependant éliminés

de la course au championnat(de la Fédé.
* *

lls leur auraient failu gagner une autre joute pour

tomber sur un pied d'égalité avec le Canadien —

De beaux matchs ont eu lizu a Saint-Rédempteur,

hier soir — Les semi-finales débutent ce soir a

Saint-Charles et a Saint-Rédempteur

 

(Par YVON)

La Fédération des clubs de ten-

nis d'Ottawa terminait son deuxié-

me semestre hier soir sur les

courts du club de tennis St-Ré-

dempieur. Les Charlots ont fait

un effor: magnifique pour remon-

ter l'échelle mais demeurèrent en

quatrième place avec un point en-
dessous du club de tennis Cana-
dien.

Chaude rencontre

Rosaire Roy du St-Charles s'op-
posait à Gérald Lafortune du St-
Rédempteur. Rosaire dirigea un
jeu remarquable qui lui attribua
presque une victoire sur le cham-
pion de la Fédération. Gérald
jouait un jeu supérieur et régu-
lier et Rosaire surprit les specta-
teurs dans la deuxième série alors
qu’il menait par 5 à 2. Le Char
lot faillit prendre ia première sé-
rie de la saison sur le champivn
mais Gérald se rallia pour rem-
porter une victoire ardue de 6-2,
10-8.
Conrad Sincennes du St-Char-

les et Jean Guay du St-Rédemp-
teur se sont engagés dans un ma-
rathon des plus intéressants. Le
jeu était rapide et les parties très
longues. Conrad menait un jeu re-
marquable à la ligne de T et pas-
sait des “cross-courts” à la Cham-
pagne. Jean opposa une force ex-
traordinaire à sa balte et son ser-
vice était foudroyant. Après
maints efforts Conrad triompha
par 12-10, 6-1.

L'abbé A. Boyer, aumônier du
St-Charles, et Auréiien Régim-
bald, président du St-Rédempteur,

s'engagèrent aussi dans un match
très intéressant qui dura presque
deux heures. L’abbe Boyer diri-
gea un jeu habile et expérimenté
tandis que “Ti-Pit” mena un jeu
précis et assez rapide. Après de
longues parties et plusieurs coups
remarquables Aurélien triompha
par 10-8, 6-1.
Le tandem Wilfrid Corbeil et

Yvon Cousineau visitait Réal Sau
rio] et Aurèle Lalonde. Aurele
dirigea un jeu assez régulier et
précis tandis que son collègue
Réal passa plusieurs balles fou-
droyantes mais les Cwariots mon-

trèrent un jeu supérieur et le
service remarquable de Wilfrid

 

 

G. Valois maitrise

ses adversaires

dans la St-J.-Bte
Hier soir, au terrain de l’univer

sité d'Ottawa, le Sacré-Coeur a
triomphé de l'équipe Ste-Anne
12 à 5. C'était la deuxième joute
d’une série de 2 dans 3, pour le
droit de rencontrer le puissant
club Notre-Dame, dans la finaie.
Malgré sa victoire, le lanceur

vainqueur Gaëtan Valois fut frap-
pé pour 12 coups saufs. “Gaët”
lança une très belle partie pour
Sacré-Coeur et ce dernier club
entrant en finale contre le Notre-
Dame, Valois sera encore au pos-
te pour aider ses copains.

Le lanceur adversaire, Hertel
Desjardins, se fit cogner pour 14
coups. L’athléte de Ste-Anne re-
tira 7 frappeurs au baton.
Le meilleur frappeur de l'équipe

vainqueur fut Fernand Gouin.
“Fern” eut pour un total de 3
coups sur 4 fois au baton.
Pour les perdants, Guy Morel

enregistra 3 sur 4. Un seul circuit
fut réussi dans cette joute. L'é-
légant Gaéton Valois l'enregistra.
C’est donc dire qu'il fut une étoile
tout le long de la partie.
Le club Sacré-Coeur aligne de

bonnes étoiles en les Gaulin, De-
Blois, Ouellette, Barrette, Aubry,
Valois, Rochon, Thibault et Gouin.
Avant longtemps, il sera le ciub
“à craindre”
Sacré-Coeur aurait dû jouer d’une
façon excellente pour battre le
fameux club Brébeuf qui com-
prend des as tels que Hertel Des-
jardins, Armand Lalonde, Noël
Côté, Bernard Payette et bien
d'autres encore.
Pour ce qui en est de la nremiè-

re joute de finale, on n’en sait
rien. Il faudrait vous informer à
monsieur Gauvreau, président de
la ligue. Le mot d’ordre: le clifb
Notre-Dame de René Lavigne, at
tend. de pied ferme, le Sacré-
Coeur.

du Notre-Dame. Le,

 

 

attribua la victoire a St-Charles
par 6-2, 6-4.

Résultats: St-Charles, 2; St-Ré-
dempteur, 2.

Classement
. G. P.

Bédard .. ...... 24 15 9
St-Rédempteur ... . 24 13 11
Canadien .. .. .. . 24 11 13
St-Charles . . .... 24 10 14

Semi-finale, ce solr

La semi-finale se dlsputera ce
soir alors que les dames du St-
Rédempteur visiteront celles du
St-Charles et les hommes du Ca-
nadien visiteront ceux du St-Ré-
dempteur. Ces tournols promet-

tent pour être des plus intéres-
sants et les fervents du tennis ne
regretteront pas ‘d'assister à ces
joutes décisives.

Au salon
On fait parfois des remarques

sur les fauteuils du St-Rédemp-
teur mais plusieurs clubs aime-
raient bien avoir quelques bancs
près des courts pour que les
spectateurs admirent le jeu de
près. A notre club de Hull on
s’amuse toutefois tout en suivant
quelques bonnes séries de tennis.
Le vétéran Bédard offrit un acte
gratuitément vendredi soir der-
nier... si quelqu’un lui deman-
dait ce qui s’est passé, il devra ré-
pondre qu’il ne le sait pas!! Re-
né et Jean-Paul faisaient les
“sports” en “shorts”... Aurèle fit
de même mais remarqua que l’ar-

| bitre en chef était trop poilu...
Jeannine aime mieux cela les yeux
fermés. . Y atl réellement des
poires dans la Fédé? “Ti-Pit”
nous assure qu’il tiendra un ap-
provisionnement de coussins pour
les cyclistes du St-Charles à l’ave-
nir... Les Charlots se moquaient
des Hullois qui révaient terminer
en tête, mais que dire de ceux
qui figurent tout pour la semi-
finale quand leur club est élimi-
é....
“Et ce Yvon n'est pas trop sot,
Il ne craint pas ces bozos,
Qui voudront lui faire bobo,
A la sortie de ce numéro.”

(Emprunté de l'ingénieux
Ti-Mac.)

em=an

Wendover triomphe
de Thurso,9-4

Dernièrement, l’équipe de ba-

seball de Thurso lançait un défi

à la constallation représentant le

village de Wendover. Cette der-

nière ne refusa pas et accenta Je

relever le défi. Et, ses porte-cou-

leurs l’emportèrent par 9-4 après

une rencontre très intéressante.

Le beau jeu défensif du Wen-

dover et principalement le bel cn-

semble de son offensive, lui per-

mirent de se montrer supérieur

aux locaux de Thurso. Leclair

était sur le monticule des vain-

queurs et fit mordre la poussière

à sept adversaires. Le deuxième-

but, L. Maisonneuve a volé ‘3

honneurs du spectacle lorsqu'il se

montra impeccable à sa position.

Ti accepta six chances et ne fit

aucune erreur. Il contribua à

compléter deux double-jeux.

Les trois meilleurs frappeurs

du Wendover ont été Leclair,

Potvin, L. Maisonneuvve et P.

Maisonneuve qui parvinrent à

obtenir trois coups sûrs chacun.

Chartrand lança pour le Thurso.
Il accorda sept coups en trois

manches et céda sa place à Martel

qui. à son tour en accorda 10,

dont un triple et trois doubles.

Malgré leur revers, les gars de

Thurso ont bien évolué la défen-

sive et firent une dure lutte à

leur visiteurs.
Score par manches:

Wendover 012 020 103 —9 17 2 |
Thurso 102 010 000 —4 71
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Aldoria Jarry
nous écrif

————
M. Aldoria JARRY nous a

aussi écrit quelques mots. II
séjourne présentement à
Windsor et il lui arrive
maintes fois de traverser la
frontière pour aller visiter
Détroit. Il nous dit qu’il es-
père bien assister à une joute
des Tigres de Détroit avant
qu’il fasse son retour à Hull.
Lui et son épouse se portent
bien et il adresse des saluts
a tous ses amis. En plus, il
nous a demandé si l’on ne
pourrait lui envoyer le jour-
nal de lundi. Ce que nous
avons fait avec empresse-
ment.    

Assemblée générale
des quilleurs du
circuit Val-Tétreau
Cette réunion sera tenue mardi

soir prochain. -

—_7

La ligue de quilles Val-Tétreau
est un autre circuit duquel nous
venons d’apprendre quelques nou-
velles par l'entremise de son dé-
voué président Georges Angle-
hart, Dans le léger entretien que
nous tinmes avec lui, ils nous a
prié de communiquer à tous les
membres du circuit que l’assem-
blée générale en vue de remettre
sur pieds les activités de la pro-
chaine saison. Le tout aura lieu
mardi soir, au sous-sol de l’église.
Tous ies membres sont invités à
être présents et qu’il n’en manque
pas un seul, nous a-t-il demandé
de communiquer.
Nos lecteurs ont certes entendu

parler souvent de ce circuit au
cours de la récente saison et il fut

un des plus florissants existant

dans la cité transpontine. M.
Anglehart envisage une saison
trés fructueuse.

La grande finale

du croquet, ce soir
à deux endroits

C’est ce soir, au club Laval que

se disputera la grande série finale

du tournoi de croquet de la Com-

mission de: s,orts de la Société

Saint-Jean-Baptiste. Le tout com-

mencera à % heures précises.

Présentement, Val-Tétreau mène

par deux gains contre un. 1- tout

se décidera ce soir et Jules Tobin

enverra ses meilleurs atouts contre

ceux le Dolphée Germain. Le

trophée Je la Commission est l'en-

jeu de cette série.
Hier soir. le club Laval se ren-

dait a Val-Tétreau et parvenait
à remporter une victoire. Cette
joute comme on le sait avait été
auparavant protestée par les gars
de la rue Water et ayant eu gain
de cause, ils retournèrent sur le
terrair de H. Lafrance pour 1e-
prendre la rencontre,
Une autre série. non moins in-

téressante, est celle qui met en
présence, les équipes Orléans et
Saint-Charles. Toutes deux se dis-
puteront les honneurs du trophee
Saint-Jean-Baptiste sur le te:rain
Sylvain à 8 heures précises. Chaque
équipe a décroché trois victoires
et le sort final sera connu, ce soir.

Tous les amateurs de croquet
sont priés de ne pas manquer ces
deux séries. Et, on s’est assure
d'arbitres compétents afin de voir
à ce que tout se passe selon les
règlements et pour que chaque
constellation en présence soit sa-
tisfaite des décisions données.
Donc, c'est ce soir que l'on ac-
courre au Laval et au Sylvain.
—_—

Yvon Robert est
‘de nouveau le

 
 

Les Etoiles dans les
Majeures, hier
Par la Presse assoiée

MORTON ET WALKER
DES CARDINAUX: Mort. en-
registra sa 18e victoire en li-
mitant le Chicago à neuf
coups saufs, lorsque les Car-
dinaux l’emportèrent par 11
a 1. Walker aida grande-
ment son frére dans le camp
offensif en cognant un cir-
cuit et trois simples, et fit
compter trois points. 

championmondial
Yvon Robert, l’adonis canadien-

français de la Melropoie, vient de
reconquerir son titre de champion
du monde, aux mains de Frank
Sexton dans un combat des plus
contesiés vu dans la ville de
Montréal.

A Ottawa, samedi
Les fervenis locaux seront cer-

tes fiers d’apprendre au’ŸYvon sera
à l’Auditorium samedi soir, alors
qu'il renconue Le vila
Hail. Yvon n'est pas Venu dans
notre region depuis plusieurs

“x  
 

 

 

  

FOIS autant de savonnage

que nombre d’autres crèmes

mises à l’essai.

la CRÈME
à BARBE

\Gillette
Préparée par les plus grands

experts en accessoires de

toilette pour Jo barbe

— les fabricants des
lame: Giligtte Ris: as.

mois. Il etait tres populaire a
l'Audi et on peut s'attendre qu’il
s'en trouvera beaucoup pour l'ac-
clamer dans son retour dans notre
région.
>.

[Eastview termine
premier dansla
ligue de la Vallée

Le classementfinal de la ligue
de la Vallée de l’Outao"ais est
maintenant connu après un calen-

 

   

drier de 48 joutes régulières.
Laval, Rockland ct Saint-Charles
occupent respectivement la ba
lance du tableau.

Le classement
J G P

Eastview ....... 48 31 17
Val-Tétreau … 47 28 20
Lavaleen. 48 26 22
Rockland ..... .. 48 20 28

; St-Charles ............. 48 14 34
—_—

Au cours des huit premiers
jours de l'invasion, l'aviation
alliée a fait 56,000 sorties. 
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Gilbert Jolicoeuret

*

Ronald Raymond, de Montréal,
et Yvon Gauthier, de Québec, ainsi
que Bobby Duford et Paul Olli-
vier, d'Ottawa, entreront en semi-
finale demain pour le champion:
nat de tennis de la province de
Québec.
Raymond fit subir à Yves Sarra-

Bournet, d'Ottawa, des défaites de
6-3, 6-1. Duford triompha de Gilles
Trahan, de Montréal, 6-1, 4-6 et
6-1. Gauthier défit Frank Kaszas,
d'Ottawa, 6-1, 8-6 et Ollivier eut
le dessus sur Redmond Quain,
d'Ottawa, 4-6, 9-7 et 7-5.
Dans le simple masculin, Gil-

bert Jolicoeur, d'Ottawa, rempor-
ta la victoire sur Roland Lamothe.

re

 

Paul Ollivier

continuent à nous faire honneurà

Montréal, dansle tournoi de tennis

Ces deux gaillards enregistrent des triomphes sur

Lamothe et Quain — Ollivier et Duford entrent

en semi-finale demain
remporte une victoire sur Dorothy O’Brien

*

Janet Rutherford

de Montréal, 6-2, 6-1, pour entrer
en semi-finale,. tandis que Ray-
mond Laroche, de Québec, eut rai-
son de Yvon Belle-Isle, de Mont-
réal, 6-4, 6-0. Gérard Cadieux, de
Valleyfield, surprit Hammie Quain
en triomphant 7-5, 6-4, tandis que
Colin Masse enregistra des victoi-
res de 6-2, 6-1, sur Henri Des-
Saulles, de Montréal. *
Janet Rutherford, d'Ottawa, ga-

gna sur Dorothy O'Brien aussi
d’Ottawa, dans le quart de finale
junior féminin, 46, 6-4 et 6-2.
Joscelynn Shaw, d’Ottawa, fut éli-
minée de la course aux honneurs
par Carmel Branswell, de Mont-
réal, 6-2, 6-2.

 
 

*
Par Le Chevalier “Curly”

. Les séries mi-finales de la ligue
de balle-molle de Wrightville, ont

pris fin, dimanche dernier, lors-

que les journalistes du journal

“Le Droit” déclassèrent les “Poin-

tus” d’Hector Malette sur leur ter-

rain, au pointage de 15 à 7, tan-

dis que sur le losange du parc La-

rocque, à Wrightville, les magasi-

neurs de Wilhelm Séguin, réussi-

rent à prendre un verdiet serré sur

les portes-couleurs, du restaurant

Cloutier au pointage de 6 à 7.

A la Pointe-Gatineau une foule

de cing cents personnes a été té-

moind du massacre des “Pbintus”

Léo “Darky” Fortier a conduit l’at-

taque des “gens de plume” en ob-

tenant 4 coups surs dont un solide

coup de circuit au champ droit,

avec deux hommes en route. Ed-

mond Simard a lancé de brillante

façon, en plus d'obtenir quatre

coups saufs, de même que Fer-

nand Wolfe, capitaine des jour

nalistes.

Les gars de la Pointe-Gatineau

ont démontré un bel esprit sport- tif en prenant leurs revers en bons

perdants, malgré l’'amère défaite

au’ils venaient de subir aux mains

des gilets “rouge et noir”.

Les ‘‘avaleurs d'encre” espèrent 
contivuer dans leur série de vic

.toires- ils affronteront le Wilhelm

Séguin dès dimanche prochain

dans la série finale, qui est de

trois parties en cinq. La confian- ce règne toujours dans le clan de

même que la combativité qui les a

toujours caractérisé durant la sai-

son !

Jean-Paul Chartier et Roger Lé-

ger furent les deux lanceurs des

vaincus: ils furent frappés à volon-

té par l'artillerie lourde des jour-

nalistes qui se croyaient en plein

dans la bataille de Normandie!

A Wrightville la partie entre

les restaurateurs de “Gene” Clou-

tier et de “Bébé” Lavoie et les

magasineurs du Wilhem Séguin.

conduit par le duo Fréchette-Du-

guay a donné des émotions à la

foule de cinq cents personnes mas-

sées au parc Larocque. Hé oui! le

Séguin avait une avance de 6 à 0

Ÿ la 7ème manche, lorsque le Clou-

tier a fait un ralliement sensation-

| nel pour porter le pointage a 56!

Bert Landry du Séguin a bril-

lamment lancé durant les 6 pre

mières manches de la partie, mais

il a faiblit lamentablement à la

Tième. en accordant cinq marches

 

 

 

Résultats

du baseball

LIGUE NATIONALE

St-Louis, 11; Chicago, 1.

Seule partie cédulée.

  

Classement
G. P. Moy.

St-Louis ………… . 86 29 .748

Pittsburgh ...... . 69 48 .590

Cincinnati ........ 65 49 .570

Chicago ...... . 51 61 455

New-York ..... . 53 65 .449

Philadelphie 45 67 .402

Bostonies 46 70 .397

Brooklyn 1. 45 74 378

LIGUE AMERICAINE

Pas de parties cédulées.
Classement

G. P. ov

St-Louis ..cocereerinen 69 51 .575

Boston .......... 64 55 .538

New-York 62 55 .530

Détroit ........ . 62 56 .525

Chicago .. ........ 56 63 .471

Philadelphie 57 65 .467

Cleveland ................ 57 65 .4A7

Washington … … 51 68 420

LIGUE INTERNATIONALE

Montréal à Buffalo, remise.

Baltimore à Syraguse, remise

Seules parties cédulées.
Classement

G.

    

P. Moy.

Newark 58 .561

Baltimore 57 .558

Buffalo .......... 83 530

Toronto 66 .507

Jersey-City -67 .492

Montréal …… 68 477

Rochester 74 448

Syracuse ……. 56 74 431

ASSOCIATION AMERICAINE

Indianapolis, 4; Kansas-City, 1.

Indianapolis, 6; Kansas-Citv. 2.

Columbus, 22; Minneapolis. 2.

Milwaukee, 3; Louisville, 1.
Toledo, 4; St-Paul, 2. 

Curly, fier du triomphe des Journalistes,

nous revient avec d’autres commentaires
x *

1

gratuites à ses adversaires, “Nook”
Pilon est venu à la rescousse de
même que Roger Duguay et Ca-
ron!

McCarthy et Poirier furent assez
faibles sur le tas de boue du Clou-
tier avouons cependant que leurs
coéquipiers leur ont donné un
faible support au bâton durant le
uel.

Le Président Tom Mellleur nous
a annoncé hier soir, que la série
finale débutera dés dimanche pro-
chain a une heure trente au parc
Larocque de Wrightviila, Les jour
nalistes sont confiants d’enlever le
titre et la coupe offerte par J.-H.
Meilleur, populaire sportif de
Wrightville en trois joutes consé-
cutives (?). Mais les portes-cou-
leurs du Séguin n’attendent pas à
rire et ils auront leurs mots à di-
re eux-aussi !

Donc pour être témoin d'une
belle partie de balle-molle, n’ou-
bliez pas de vous rendre au parc
Larocque de Wrightville à 1!2 h.
dimanche prochain. Plusieurs étoi-
les des équipes aux prises seront
choisies pour faire face aux Ca-
nadiens de Montréal lors de leur
prochaine visite à Hull. Alors, ne
manquez psa de voir ces étoiles à
l'oeuvre !

temps d'agir!

d'agir! IL FAUT
BA

D 

 

Importante réunion
demain soir au

dub Laval
—_—_

Demain soir, au chalet du
club de croquet Laval, situé
entre les rues Rose et
Water, il se tiendra une as-
semblée de la ligue de ¢ro-
quet de la Vallée de l’Ou-
taouais. Le tout doit com-
mencer a 8 heures préci-
ses. Et, tous Yes clubs inté-
ressés sont priés d’y assis.
ter. Plusieurs questions im-
portantes seront déposées
sur le tapis, dont celle des
éliminatoires.    

 

H démissionne

   

 

RES

Hier soir, par l'entremise de la
radio, le monde du sport pouvait  apprendre que MERVYN “RED”
DUTTON venait d’annoncer sa
résignation comme président de la’
ligue de hockey Nationale. Cette
démission était prévu depuis
quelques semaines, mais plusieurs
s’attendaient à ce aue le “Rouge”
donne sa décision qu’à la prochaine
réunion des gouverneurs du cir-,
cuit, qui sera tenue en septembre
prochain. Dutton a dit qu’il de-
meurerait a Montréal jusqu’à la
réunion et que par suite il se di-
rigera vers l’ouest où il possède
un commerce. «est certe aer-

nière raison oni l’aurait incité à
quitter la direction qu’il avait prise
aprés la mort de Frank Calder.

 

 

La boxe, hier
Par la Presse associée

Elizabeth, N.-J. — Bob Dennis,
16134, Newark, N.-J., décisionne
Langston Dennis, 16434, N.-York
(8): Clint Miller, 125, Elizabeth,
et Rock Progano, 13112, Stamford,
Conn., annulent (8).

Pittro. 152,  Chicago Jerry
Chicago, décisionne Jimmy Crow,

 

allé travailler sur la ferme

Le Canada a besoin de fous les bras disponibles

au front agricole. Les étudiants, garçons et filles,

et tous ceux qui disposent de loisirs sont invités à

donner un coup de main. C'est une excellente

manière de passer d’intéressantes vacances. En plus

d'être rémunéré pour votre travail, vous bénéficiez

de la vie à la campagne. Les récoltes sont prêtes

mais les travailleurs sont peu nombreux. C'est le

Engagez-vous dans l'armée de la main-d'oeuvre

agricole canadienne dès aujourd'hui. C'est le temps

Consultez votre agronome ou tout bureau local

établi en vue de répartir la main-d'oeuvre agricole

dans votre district.

Vous .pouvez aussi écrire au directeur de la

“Ontario Farm Service Force”, Departement de

l’Agriculture, Toronto, ou communiquer avec le plus

proche bureau du Service Sélectif National.

TOUT PF
.

NN sw A wo,
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AIRE POUR GAGNER LA

l’équipe Continentale remporte une
- première victoire au compte de 3-1

dans sa série avec le Dépôt du Dist.
* * *

Les manufacturiers de papier ciré poussent de l'avant
dans les rondes éliminatoires de l’A.B.E.O. — Paul
Briand est le plus spectaculaire de la joute lorsqu'il
se permet d'évoluer à la Joe Gordon — Les Mili-
taires sont cependant de bons. frappeurs — La
prochaine joute, vendredi

L'équipe de la Continentale a

continué sa vaillante poussée vie-
torieuse dans le domaine de la
balle-molle. Hier soir, à l'occa- |
sion de leur entrée dans les ron-
des éliminatoires de l'Association
de balle-molle de l’Eest d'Onta- |

 

et Butler * cognèrent les autres
coups saufs.
Roger Léger a lancé pour les

manufacturiers, de papier de la
rue Wellington et sut bien se ti-
rer d'affaires avec le bon support
de ses coéquipiers. Neddow ‘ut

rio, ils défirent les porte-couleurs | le lanceur perdant.
du dépôt du District par 3-1, pour|
s'assurer l'avance d’une partie
dans une série qui est du meilleur.
dans trois essais. La dispute eut
lieu sur le losange du terrain
McNabb et intéressa une foule de
plus de 2,000 personnes.

’ Beau jeu défensif i

Les nouveaux champions de la!
ligue Industrielle n’ont pas été
plus puissants que leurs oppo-
sants dans le domaine de l’offen-
sive que le furent les militaires. |
Cependant, ils brillèrent à la dé-
fensive et surent bien seconder;
leur lanceur, dans les moments!
opportuns.

Briand est tout là

Paul Briand fut le plus spec-
taculaire de toute la rencontre.
Sa tenue au deuxième sac n'a pas|
manqué d'impressionner l’assis-‘
tance. Le gars de la rue Saint:
Rédempteur à Hull, s’est mis en |
évidence lorsqu’il accepta huit
chances et parvint à ne commet-
tre aucune erreur. Au bâton il
s’est démontré très habile en par-
venant à cogner deux simples très
utiles à la cause des siens qui sont
maintenant favoris pour affron-
ter le vainqueur de la série Gal-'
las-Ordonnance, qui se continuera '
ce soir au parc des Commissaires. :

Les perdants, frappèrent plus
de coups sûrs que leurs conqué- |
rants. Les Militaires en assom-
mèrent sur les offrandes de Ro.
ger Léger. Georges Latham et
Abbot, furent les deux meilleurs
cogneurs avec deux coups chacun.
Les autres à frapper en iieu sir
furent avec deux coups chacun.
Les autres à frapper en lieu sûr
furent Neddow, Lemenchick, A.'!
Mckenzie et Stratton. |

Chez les vainqueurs, en pius de
Briand, Roger Marcil, Roger Lé-.
ger, Gene Beauchamp, Pyenfinch

 

 

151, Danville, Ill, (8); Bill Par-|
sons. 144, Danville, et Robert Fow-
ler, 147, Nashville, Tenn. annu-
lent (6). ;
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Contribuée por lo

BRASSERIE

0 PE 

La deuxième rencontre de la
série sera disputée, vendredi svir.
Le terrain n’a pas encore été dés
signé par les autorités. On s'’at
tend à un autre duel de premiè
re taille et les fervents sont priés

| de ne pas manquer cette joute.

District Depot

  

Abbott, 2b, ...... ... 4 0 21 2
Latham, ca. . ..... 5 0 2 2 4
Lemenchick, 3b. … 3 1 1 1 1
Neddow, 1. ......... 4 010 4
D. McKenzie, 1b. .. 3 0 014 0
J. Sorochan, ce. … 4 0 0 1 0
A. McKenzie, cg. … 4 0 1 1 1
*Lang, cd. .......... 20000
Stratton, rec. ....... 4 01 40
Bradshaw, ed... 1 0 0 0 ©

34 1 82412
*—a frappé pour Lang.

Continentals
Briand, 2b. .......... 312171
R. Marcil, ce, ……. 30100
Butler, 1b. 4 0 113 0
R. Leger, 1. .... 3110 2
Laframboise, 3b... 4 0 0 0 5
G. Leger, cd. ...... 4 0 9 2 0
Pilon, ca... 3 00 0 2
Beauchamp. cz. … 3 0 1 1 0
Pyefinch, rec. … 31140

30 3 72710
Score par manches: R. H ~.
Dist. Depôt. 000 000010—1 8 2
Continentals 100001 10x—3 7 1

Erreurs, Neddow. A. Mckene
zie, Butler. buts sur balle sur R.
Leger, G. Leger, Butler, D. Je-
Kenzie. Deux-buts, R. Leger,
Neddow. Sacrifices, D. McKenzie,
Abbott, Marcil, R. Leger, Doints
mérités Dist. Depoét, 1; Coutinen-
tals, 2. Laissés sur les buts, Dist-
Depdt, 8: Continentals, 5. Buts sur
balles, sur Neddow.2 (Briand, Pie
lon; sur R. Leger, 1 (Bradshaw)
Retirés par R. Leger, 4 (Lemen-
chick. Neddow, D. McKenzie, So-
rochan); par Neddow, 3, (Butler,
E. Laframboise, Pyefinch). Balles
manquées, Stratton, Pyefinch.

Arbitres: Barnes, à la plaque;
Duncan, sur les buts. Durée de la
partie. 1 hr 35 minutes. Statisti-
cien Fred Dinardo.
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Dr PHILIP°E BELANGER, 74
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rue Metcalie, tél. 5-1284

OR E T. CAMPBELL, DEN-
TISTE, 172, rue Rideau,
Félephoue . 3-6450.
 

heures 45 a.m., pour l’église Ste-
Euphémie de Casselman, où le
service sera célébré à 9 heures.
Inhumation au cimetière St-Isi-
dore de Prescott. 2-196
 Dr DEHAITRE, des hôpitaux

de Paris, 161, rue Stewart
Specialités Chirurgie, mala
die des femmes, maladie des
organes génitu-urinaires. Con-
sultations: 2 a 4 h. 30 et 7 à
8 h 30 p.m. Tél 41244

Dr E.-L. DESJARDINS, 138, rue
Wellington, Hull. MEDEC}
NE GENERALE. —Consults-
tions 2 à ¢L et 7. 8h
p.m. et sur rendez-vous. Tél.
2-2802.

Dr A. DROUIN, 318-319 *difice
‘Transportation, 48, rue Ri
deau. Spécialités: Yeux,
Oreilles, Nez, Gorge. Con
sultations: 2 5h.et 7 à 8
h pm Tél. 3-9162.

Dt: J.-L. LAMY, 21), rue Ste
wart Spécialité. Chirurgie.
Consultations. 2 à 4 h. et ?
à 8 h. pm. Tel 3-7028.

DR J. ANTONIO LECOURS,
 

LAMBERT — Décédé dans un hô-

LADOUCEUR — Décédée à la ré

pital local, le mercredi 23 août
1944, Désiré Lambert, époux de
feu Cécile Bordeieau, à l'âge de
76 ans. Funérailles, le samedi 26
août, départ à 7 heures 45 a.m.
des Salons Funéraires Gauthier,
259, rue Si-Patrice, pour service
à la Basilique à 8 heures. Inhu-
mation au cimetière Notre-Da-
me d'Ottawa. 2-198

sidence de son fils, Maurice La-
douceur, à Blackburn, Ont, le
mardi 22 août 1944, Victoria
Cyr, épouse de Joseph Ladou-
ceur, à l’âge de 64 ans. Funé-
railles, le vendredi 25 août, à
8 heures 30 a.m., des salons fu-
néraires Gauthier, 259, rue St-
Patrice, pour service a l’église
Notre-Dame de Lourdes, Cyrvil-
le, Ont., 4 9 heures. Inhumation
au cimetière Notre-Dame d'Ot-
tawa. 2107
 301 Laurier-est. Tél. 4-1822.

Chirurgie, consultation sur
rendez-vous.

Dr E. PERRAS, 172, rue Prin-
cipale, Hull. Tel. 2-6754. Spé
cialité; Rayon-X au bureau
prive. Diagnostic et traite
ment. Consultations: 1 3 4 bh.
pm. etde + 48 h pm

Dr HENRI RACINE, médecin-
chirurgien. 121, rue Mont
calm, Hull. Heures de con
sultation: 10 h. à midi. 1 h.
à 5 h.; 7 à 9 h. et sur rendez
vous. Téléphone: bureau et
résidence, 52414.

Dr J.-C. ROSSIGNOL, 1G8, ave |
Laurier-est. Spécialité: Chi
rurgie osseuse, fracture. Con-
sultation sur rendez-vous. Té
léphone: 4-0705.

Dr V. SALETTA, 188, rue Coo
per. Spécialité: maladie de

ROY — Décédédans un hôpital
local, le mardi 22 août 1944,
Régis Roy, époux de feu Célina
Corbeil, à l'âge de 80 ans. La
dépouille repose à sa résidence,
334, rue Chapel, d’où auront
lieu les funérailles le vendredi
25 août, à 7 h. 45 a,m., pour l’é-
glise du Sacré-Coeur, où le ser-
vice sera célébré à 8 heures,
Inhumation au cimetière Notre-
Dame d'Ottawa. 2-197

ST-ONGE — Décédé dans un hô-
pital local, le mercredi 23 août
1944, Zotique St-Onge, époux de
feu Rosa Loyer, à l'âge de 67
ans. Funérailles le samedi 26
août à 7 heures 45 am. des
Salons Funéraires Racine Ltée,
127, rue Georges, à l’église No-
tre-Dame de Lourdes Eastview,
où le seryice sera célébré a 8
heures. Influmation au cimetière
Notre-Dame d'Ottawa. 2-198

 

 
 

la peau. Consultations: 11 à
12 a.m., 2 à 5 et 7 à 8 p.m In Memoriam à
 
 sur rendez-vous. Tél. 2-55".

Dr DAMIEN ST-PIERRE—Mé
decine générale. Physiothéra-
pie. Consultation sur rendez
vous. 368, rue Dalhousie, Ot
tawa. Tél 34101.

Dr R..E. VALIN, 165, :ve Lau-
rier-est. Spécialité: Chirur-
gie exclusivement. Consulta-
tions. 1 3 3 h. p.m. et sur
rendez-vous. Tél. 4-0337

Dr HORACE VIAU, 487, rue
Rideau. Spécialité: Maladies
des enfants exclusivement.
Consultations: 1 3 4 h. et sur
rendez-vous. Tél. 4-2240. Le
soir et fin de semaine, tél:

KINGSBURY — À ladouce mé-

Perdu

moire de Mme Xavier Kingsbu-
ry, décédée le 25 août 1942.
Chère disparue, ce jour nous
ramène une date inoubliable.
Eile évoque plus que jamais à
nos yeux ton visage souriant et
plus que jamais aussi nous sen-
tons le rayonnement de ta pré-
sence. De là-haut, veille sur
nous, protège-nous. Une grand”
messe anniversaire sera célé-
brée vendredi à 7 heures 30 en
l’église Ste-Bernadette, de Hull.

sistance aux funérailles. 3-197

COLLINS—La famille Samuel Col-
lins remercie bien sincèrement
tous ceux qui lui ont exprimé
des sympathies à l’occasion de
la mort accidentelle de Ronald
Collins, soit par offrandes de
messes, bouquets spirituels,
fleurs, messages, visites ou as-
sistance aux funérailles, 3-187

LAFLEUR — La famille Olida La-
fleur, de Sarsfield, Ont., désire
remercier bien sincèrement tou-
tes les personnes qui lui ont té-
moigné des marques de sympa-
thie à l’occasion de la mort de
Mme Olida Lafleur et de sa fil-
lette, Lucienne et de Mme El-
zéar Läfleur, noyées accidentel-
lement à Pendieton, Ont, le 15
août 1944, soit par offrandes de
messes, bouquets spirituels,
fleurs, visites, aide ou assistan-
ce aux funérailles. 3-197

 

 

 

lets, arbres, “babbit”. Boyaux à

air et à vapeur, etc M. Zager-

man & Cle, Ltée, Chemin Bay-
view. 85204. 28-J.N.0.

BARDEAUX DE CKDRE, bois de
chauffage, charbon, TenTest, etc.
Boucher et Frères, 30, rue St
Jacques, Hull Tél: 2-2486,

, 26-J.N.0.

BOITES renforcies, acier résistant
et serrure. Powis Brothers. ‘lel:
2-9407. 26-J.N.0.

POELES, fournaises, glaciéres,
meubles, foyers, tapis. A. Bélan-
ger (Hull) Ltée, 215, Montcalm.
Tél: 2-879L 26-J.N.0.

AUVENTSde toile exécutés et ré
parés. Lorne J. Green, Lawren-
ce Manufacturing, 12, York.
4-2081. 26-J.N.0.

GRANDES VENTES de linge usa-

WA, JEUDI24AOÛT 1944
i

——ape

myrtserm

ces, signalez 3-4061, de 8.30 a.m. à 5.30 p. m., le samedi jusqu'à midi

 

Onze

 

 
 

 

 

 

 

POELE et fournaises, 10 à choi-
nos frais.
chambre privée. $60 par m

rue Laurier-est. Spécialité:
Chirurgie Consultations: 2 à 4

b.et7a8hpm. Tél: 4017 pécès 2 Remerciements 3| A vendre 26 A vendre 26 Service domestique 20
DR GERALD BRISSON, 163, ———=———x —— mer rame = Eeeeeepee eerÉté
Champlain, Hull. Specialite: GAGNE — Décédé à sa résidence, CARON — La famile T. Caron, PALMER'S PLUMBING SUPPLY, HOTEL A VENDRE, situé à % CUISINIERE générale, jeune cou-
Chirurgie. Consultations: 2 à Casselman, Ont, le mercredi 23| d'Ottawa, désire’ remercier tou-| maintenant situé a 320 Rideau.| mille du No 13, Eastview, Onta-| ple, un enfant, petit apparte-
4 pm. et sur rendez-vous. août 1944, Stanislas Gagné,| tes les persones qui lui a témoi-k Tel. 54800. 26-J.N.0. rio Flying School. S'adresser a ment. Salaire $45.00 par mois,
Tel 2.3213. époux de Mélina Rouleau, a V'dge| gné des sympathies a l'occasion = ion — Windsor Hôtel, St-Eugène, Ont.| ‘ références exigées. Tél: Z-0363.

E de 84 ans. La dépouille repose| de la mort du juge Thomas Ca- PEINTURE5, RisceEMAUX 26-197 20-197
Dr FRANÇOIS COTE — chi à la résidence de son fils, Eu-| ron, soit par oifrandes de mes- is "

rurgie seulement, : consulta clide, d'où auront lieu les funé-| ses, bouquets spirituels, fleuré, toutesLescouleurs,eer POULESet POULETSÀvendre. ANNEmille entre42 st payne,
tion sur rendezvous. 232, railles le vendredi 25 août, à 8j visites, télégrammes, aide ou as- ei bois: coussinets, supp®ris, col: ve, Hull. , 26.198] Papier américain et transport a

Pas de blanchissage,
ois.

 
 

sir, roues pour carrosse de bé-| Tél. 83281J. 20-199
bé, charrettes et autres. Carros-
se de poupée, tricyclette. 374,| Fermes demandées 24
rue Clarence. 26-187  
 

AU MAGASIN COULOMBE
Toile imperméable 36 pcs lar-
geur, brune 89c, blanche 98c;
laine Wheeling % 1b. 39c, la
livre $1.49; feutre pure laine,

— route ou au bord de l’eau
moins de trente milles de H
Paiera $30 par mois. Ecri
casier 119, Le Droit, Ottawa.

FERME demandée sur la grande
, À
ull.
vez

24-197
 

72 pes de largeur, couleur rou-
ge feu, rouge vin, et veri, $1.59
la vge; crépe de coton imprimé
36 pes largeur, rég. 98c pour
75c; voile imprimé pour robe,
Patron et couleurs assortis, rég:
59c, très spécial à 39e; spun

Vente ou échange

BUICK, 1932, à vendre ou à échan

28

ger. S'adresser 97, rue Notre-
Dame, Gatineau Mills, Qué.

28-198
 
 imprimé Spécial à 65c; coton

fin blanc (nainsook) pour lin Maisons à vendre 29
 gerie 30 à 98c la vge; coton}

blanc pour drap de lit, 80 pcs
de largeur, très fin et fort, spé-
cial à 85c; couverte grise pure
laine pour lit double, pesanteur

  Son époux el ses enfants.
4-197

n
 

 
  Aylmer 802-4. 

 

Peintre-décorateur 77

POUR vos travaux de peinture et
posage de tapisserie, tél: 2-5693.

77-J.N.0.
es

Graveurs _ 75

 

 

BRACELET en or gravé “Simone”,
Tél. 2-1308. Récompense,

11-197
 

LUNETTES en cornes, rue Jean
ne-d’Arc, entre Berry et Boule
vard St-Joseph. Rapporter à 16,
Jeanne-d’Arc, Hull. Récompen-
se. 11-198
  

BOMAC ELECTROTYPE Company
Artistes en photogravures élec
togravures (flan par pression dt
recte) et stéréutypie. 118, rue
Slater 3-5645.
Te

Ingénieur 78
 

J. D. CHENE, B. Sc. A., ingénieur
civil et chimiste, plans et évalua-
tion pour tout genre de construc
tion. 163 Notre-Dame, Hull

 
 

Service funéraire

EMOND, Hull. —Service funéraire
moderne. Kent et St-Laurent,
2.0982; boul. St-Joseph, 2-8144.

 

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260. rue Slater — Tél: 2-1836

Nous donnons un prompt
service    On demande à acheter

Monuments
-_—_—_—_—_—_—m——"——"—""—

LA MAISUN J.-P. LAURIN vous

 

14
yer

BIGGS achète or, argent, dismants
à des prix élevés. 198, Sparks,
chambre 201, en haut. 2-1533.

L4J.N.0,
4

DESIRE ACHETER chien pékinois
(mâle) couleur rouge si possi:
ble. Tél: 3-8778. 14-197
ee

10

 

 

offre des monuments les mieux
finis à prix modérés. Téléphonez
ou écrivez pour nos dessins à 103
rue Georges, Ottawa. 4-0417.

10-J.N.0.

BROUSSEAU Enrg. coin Maison-
neuve et Reboul, Hull. Monu-
ments artistiques en granit. La
seule maison avec un artiste
sculpteur, 35-4931. 10-J.N.O.

MONUMENTS DE CHOIX CHEZ
J.-D. AMBROISE, 265, chemin
Montréal, situé à 400 verges du
cimetiére Notre-Dame. Avant
d’acheter, venez comparer mes
prix et mon exécution, Ouvert
jusqu’à 8 heures tous les soirs
excepté le samedi. Tél: 3-7235.

10-J.N.0.
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“Le Voyage

(Reproduction autorisée par la 

FEUILLETON DU “DROIT”

par Pierre Laveur

de Noces”

re Société des Gens de Lettres)    “pe
2 —

Et, du tampon qu’il venait d'im-
biber il se mit à bassiner le visa-

joues: enfin il lui plaga le flacon
sous les narines, pour qu’elle en
8spirat I'dcre senteur. 1

Le tout ne dura guére plus de
trois minutes. Une légère rougeur
Monta à la figure décolorée de Lu-
cienne le rythme de sa respira-
tion s'accéléra en devenant plus
fort, tandis que son pouls se fai-
Sait plus sensible et plus régulier.

i
fi

— La voilà qui revient! annonca
le docteur, d'un ton satisfait.

Car, dame! bien qu'il eût affecté
| de criner, 1} n'avait pas été, tout  

briel d'Antin! .
dont aucune réputation médicale,
si fortement établie fût-elle, n'eût
m

temporains, ni méme de lx poste.
rité la moins prévenue et la plus
bienveiliante! . . .

 A
d'abord, zans quelque appréhen-
sion.
Evidemment, une Syncope est un

repos complet! Mais,si ce re
ge de la malade, les tempes, d'a- | prolonge 6lobord. puis le front, les eux, les | médecin

—endant l'éternité, le
qui aura présidé à son

développement ne sera pas quali-
fié de “guérisseur infaillible” par
à clientèle.

Et puis, laisser mourir, au ma-
in de ses noces, la toute jeune
emme de l'Illustre aviateur Ga-

. « Voila un coup

ae relëver aux yeux des con-

Or, parvenu au déclin de sa car-

- . « Après cela tout ira bien .

d'Antin prit la main du praticien.

ment vous remercier. Vous me sau-

vez la viel

sonne, Car personne n'avait
moindre envie de mourir! riposta
le brave médecin, avec un bon
rire malicieux*

vous les ralourne.

devez aucune reconnaissance. C'est
Moi qui süis Neurêux d'avoir pu

 

LANDRY — Madame Joseph Lan-
dry, de Buckingham, Qué., et sa
famille, remercient sincèrement
toutes les personnes qui leur
oït témoigné de la sympathie
dans leur douloureuse épreuve.

3-197

LATREILLE — La famille Latreil-
le, Ottawa, désire remercier tous
ceux qui lui ont exprimer des
marques de sympathies a I'occa-
sion de la mort de Mme Joséphi-

 

gé, mardi, jeudi et samedi, à 33 9 lbs, $4.,50 chacune: boîte de

pierre, grand te
tions: termes faciles.
nah, Eastview. Tél 84517

DUPLEX, $3,800. — Imitation de
terrain. Condi

68, Han-

199
 

York, comprenant 1000 paires
de chaussures; souliers de fem- bois et en veneer, $1.00 et $1.25.

Ne manquez pas de visiter notre Fermes a vendre 32
 

mes, 15 cts la paire, sandales re-
parées pour garçons, 35 cts la
paire, soullers répares pour
hommes, 50 cts la paire. Habits,

comptoir de coupons, Voyez nos
vitrines. MAGASIN COULOM-
BE, 100 et 102, rue DuPont,
Hull. Tél: 2-7573. 28-199

FERME A VENDRE, 200 acres,
avec ou sans roulant. Tél: 3-2157.

32- 187
 $1.75; costumes pour dames

$3.95; robes pour dames, 20 cts.
aussi chapeaux, pantalons kakis,
chemises, pardessus de prin-
temps. Venez nous voir et éco-
nomisez. 26-J.N.O.

 

Instituteurs demondés 18
 

INSTITUTEUR pour classe rurale
élémentaire, 20 élèves. S’adres-

 

ne Latreille, soit par offrandes
de messes, bouquets spirituels,
fleurs, visites, aide ou assistan-
ce aux funérailles, 3-197

PLOUFFE — La famille Thomas
 

8000 poches de coton à vendre.| ser: J. M. Thibault, sec,
s'adresser: 6 By dard Market, Do 1 Auvrey et Hawby, Mark
Tél: 3-6307, heures d’affaires: 9| _slay, Ont. les mer.—30 ao

h. a.m. À 6 b. p.m. Une livraison iNSTITUTRICE demandée; men-
par jour. 261 tionner salaire désiré. S'adres-

ES.

 

 Plouffe, de Cache Bay, désire
remercier bien sincèrement tou-
tes les personnes qui leur ont
témoigné des märques de sym-
pathie à l'occasion de la mort
de Mme Magloire Piché, soit par
offrandes de messes, bouquets
spirituels, fleurs, visites, aide ou
assistance aux funérailles,

3-197

SEVIGNY —Nous désirons remer-
cier nos parents et amis pour
leurs témoignages de sympa-
thies à l'occasion de la mort de
M. Arthur Sévigny. Nous re-
mercions spécialement les RR.
PP. O.M.I. de la paroisse du Sa-
cré-Coeur, Ottawa, pour leur
dévouement durahñt notre péni-
ble épreuve.

 

DEUX MOBILIERS de

RADIO sur table;

CHEVAL de selle de 4 ans, domp-

ser Max Tomkiewiez, sec.-trés.,
Poltimore, Qué. 18-200

INSTITUTRICE catholique d’expé-
rience, détenant un certificat bi-

chester
field, 3 morceaux chacun, usa
gés, $35.00 et $45.00, mobilier
de chesterfield Davenport, 3

dre, sur grande route,
planche, grosse production,
mille de Verner, de
beurrerie, et Cie Desrosiers,
acres, 80 en culture, 140 en b

FERME de démonstration à ven-
terre

12
l’école,

230
ois,

et pacage, bonne bâtisse, mai-
sons, grange, élable pour 35
ches, lait à vendre chaque j

va.

our

par camion, instruments aratoi-
res, 90 tonnes de foin, 1500 b
seaux grain, troupeaux. Ven
avec ou sans roulant, conditi

ois-
dra
ons

faciles, cause de santé. S'adres-
ser André Beaudry, Verner, Ont.

 morceaux, recouvert, $88.00;
piano Mason & Risch, recondi-
tionné, petit modèle, $95.00. —
Cecil Leach & Co, 712 et 720
Somerset Ouest. 26

lingue professionnel de deuxiè-
me classe de l’École Normale de
l’Université d'Ottawa, demandée
pour l’école publique de Pene-
tanguishene. Salaire, $1,000 à

ondes courtes! $1,100 suivant expérience. Fone-

 

32.189

A louer 34

CHAMBRE meublée, monsieur de
préférence. 562, Rideau.

34-198
 tions commençant le 5 septem-et ondes longues; en parfait or-

€ 5, bre 1944. S’adresser à Jos, D. aidre. Ecrire case 118, Le Droit,
GARAGE, $5.00 par mois. S'adres-

ser, 347, rue St-Patrice. 34- 197
 

MeNamara, secrétaire, Commis-
sion de l’école publique, Pene-
tanguishene, Ontario. 18-199

INSTITUTRICE qualifiée pour On-
tario, pour l’école séparée Hag-
gart No 2. Salaire, $1,200 par

Ottawa. 26

 té pour le saut et la voiture, cou-
leur Apalouza. Descendance Ara-
be. S'adresser par téléphone:

CHAMBRE pour jeune hommedis-
tingué dans famille privée, près
du “Droit’… Téléphonez entre
8 h. a.m. et 6 h. p.m.…. 3-0458.

34 - JN.O.
 5.3560 ou 4-0240 26

 

Mme Sévigny et famille.
3-107

Les Soeurs du Bon-Pasteurde
l'hôpital St-Coeur de Marie, de

 

année. S'adresser Théo. Mar- |
COURS pour bébé $5.80 à $9.95;|  chand, sec, Departure Lake,

chesterfield 3 morceaux, très| Ont. 18-201
 bonne condition, $59. H. R. Pa-
INSTITUTRICE demandée pour!

nes filles, prés des
CHAMBRE pour une ou deux jeu

tramways,
famille privée, Hull. Tél. 2-8674.

"34198
 quin, 93 Dupont, Hull. 46-J.N.0. RICI :

école primaire, Stafford, située 

Hawkesbury, Ont, remercient
M. le chanoine J.-R. Guindon et
ses dévoués vicaires, ainsi que
les membres du double Comité
des Dames Patronnesses et de
messieurs les hommes d'affaires
de Hawkesbury pour leur géné-
reuse collaboration à la kermes-
se du 17 et 18 août dernier.

3-197

Naissances 7!
ee

ST-JEAN—A M. et Mme Ovila St|
Jean (Yvette Lemieux), esi hee
une fille le 21 août 1844, bap-
tisée le même jour sous les pré-
noms de Marie-Françoise-Lise.
Parrain et marraine, M. et Mme

MOBILIER A DEJEUNER, 6 piè-

YACHT—un petit bijou—Frances

à 7 milles de Pembroke, huit
premiers cours, environ 28 élè-ces, a partir de $50. Conditions
ves; Salaire, $1.000. Ecrire àconformes aux réglemenis du 9.

GRANDE CHAMBRE meublée,
pour couple avec un enfant. 38,
rue Scott, Wrightville.
6957. 34-

Tél.
199
 gouvernement. Orme Limited,

175 Spark. 28-J.N.0«AVL,

Arthur Grégoire, RR. No 3,
Pembroke, Ont.,, ou a C. A, La
tour, Britannia Post Office, R.R.
No 1, Ontario. 18-198

CHAMBREBOUDOIR a louer
dans famille privée sans enfant.
Tél. 3-6633. 34- 199
 FII — Ford V8 “Runabout”, 16’

2 “Cockpits”, 6 passagers—co-
que métallique. Coussins, acces
soires et remorque, très rapide.
Peut être vu par appointement
avec propriétaire, 97, rue Prin-
cipale-ouest, Hawkesbury, Tél.
168. Adressez toute correspon-
dance à Casier postal 54, Haw-
kesbury. Photographies disponi-
bles. Prix, $1,000.00 comptant.

26-199

 

INSTITUTEUR ou INSTITUTRI-
CE possédant certificat 2iéme
classe pour la Commission sco-
laire No 4 publique de East
Ferris, salaire $1050.00 par an-
née. S'adresser Aimé Marasse,
Corbeil, Ontario. 18-199

Femmes demandées 17
 

MENAGERES: Occasions pour mé.
 Napoléon Lemieux, grands-pa-|

rents de l'enfant; porteuse, Mme :
Wallace Lemieux, tante. 7-197
 

ARTICLES DE MAISON — Piano, nagères ou femmes avec maris
poêle à gaz, etc, bonne condi-| Outre-mer qui désirent un em-

PHIL. DAGENAIS,

CHAMBRE A LOUER. S'adresser
324, rue St-Patrice. Tél. 4-1539.

34-189

Electriciuns

PAUL DAGENAIS, enttepteneur-
électricien et réparations de t
genres. Lustres vendus avéc
compte. Tél. 2-5992,

entrepren

43

ous
es
43

eur

électricien et réparations de tous
genres. 63, Carillon, Hu:l Tél.
2.9973. 43
 ploi de partie de temps commetion, très raisonnable. 247, rue

vendeuses. Pas d'expérience an-
 

 

AURELE DOMPIERRE, entrepre-

 

_ ; 187
DAALTA.otMme York 26 térieure nécessaire, quatre heu-| Neur électricien, matériaux éséc-

ce Nadon), de Manotick Station, POELE Gurney de restaurant avec| res par jour, après-midi seule | triques de toutgenre 174 Lau
Ont, est née une fille le 11août| 3 fours, 2 foyers pratiquement| Ment. S'adresser au Bureau Tier, Hull. 3-67 SE
1044, baptisée sous les prénoms| neufs. Doit vendre immédiate-|  d'Emplois de A. J. Freiman, 3e| p, pr, SEGUIN, entrepreneur élec-
de Marie - Rose - Alice- Hélène. ment. 300 Laurierouest, 3-1005.| étage. 17-200) “irioten, 165 Kent, Hull. Tél:
Parrain, M. Jean-Louis Des- 26-197 i 2.8749. 43-8 oct.

 

 chambault, oncle de l'enfant;
marraine, Mlle Georgette Des- STUDIO, 38 C. — Tracy, Hull FEMME de ménage, une journée

 

 

 

POLISSEUR de meubles demandé, et Leduc, Hull, eau et entrée. cultivables, située dans la Bième

 

 
 

 

  

tatifs et réguliers. Aubaines,

M. GRAVELLE, entrepreneur élec-

 

chambault, tante; porteuse, Mile (Wrightville), 1 26-197! par semaine, devra être fii triclen, matériaux électriques de
Jacqueline Deschambault, tante. men :j  mandée. 178, rue Wilbrod, appt out genre. aisonneuve,

1 bio; MOULINACOUDRENew WIL| 7. Tél, 423%, 17-197| _Hull. 8-1205. 43-10 août; , . u

Hommes demandés 15 26 Dactylotype 59
: LOT, rue Garneau entre DuPont| FERME A VENDRE, 100 acres DACTYLOTYPES Underwood, por

ma
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Service Rapide

“CREDIT AUX 

PRETS

4 Verse 10 Verse 12 Verse 18 Verse
Emprunt ments ments ments ments

mensuels mensuels mensuels mensuels
s 20 $ 6.25 8 2.23

50 12.13 5.87 4.78
150 89.89 16.70 14.18 11.67
215 72.22 30.62 18.00 21.46
809 78.79 33.40 28.37 28.35
600 130 60 55.10 46.73 38.36

& FINANCE CORPORATION

Demandez Edgar Duplessis

48, rue Rideau, fmmeuble Transportation — Téléphone : 3-1149

® Confidentiel

CANADIENS”  
 
 

  
 

SERVICE CONNOR directement

Nous allons chercher et livrons
les machines. J H. Connor &
Son, Limited, 10, rue Lloyd. Tél:
8-2554. 54-8 avri)

REPARAGE de machine à laver!
tout genre. E. Roy, 14 Guertin,
Huli. 2-6021. 54-J.N.0

REPARAGE de machinesàcou

 

 

  

dre. Tél: 3-5219. 54-J.N.O.!

LAVEUSES et REPASSEUSES
électriques réparées par repre
sentant. de la compagnie Easy”.
Ouvrage garanti. J. Hammond,
184, Murray. Tél: 4-3379.

54-7-45

Automobiles 61

CAMION usagé demandé. Télépho
nez 4 McLoed Brothers, Ottawa
26951. 61

JE VEUX ACHETER une auto
mooile. Appelez M. Peter, tél:
2-6951. 8

PARTIES D'AUTOS 8 & S—Par
ties neuves et usagées, pour au
tos et camions. Autos et cs
mions achetés pour mise en pie

 

 

 
 

 

 

ces. Angle Wellington et Pres
ton. 83700 61

AUTOS ET CAMIONS USAGES,
achetés pour mise en pièces. Par
ties neuves et usagées d'autos,
batteries, pneus, accessoires, etc
2 magasin. 2-7383.

| VITRES (GLACES) INSTALLEES
POUR TOUS LES MODELES d'au

tos et camions. Prix raisonna
bles.
 

FORD 1931, mécanisme et pneus
en bonne condition. 337. rue
Dalhousie. 81-197
 

A VENDRE: FORD 1938, bonne
condilion, 2 pneus neufs et trois
bons pneus. 85% Georges.

61-200

A VENDRE—Buick, 31, coupé,6
pneus. Tél. 51376, après 5 heu-
res. 61-198

AUTO Nash, 1930, spécial de luxe,
6 bons pneus. 14, rue St-Lau-
rent, Hull. 61-199

A VENDRE, Buick, 1938, coupé
opéra, no de série 844270483.
Prix, $750 avec équipement,
comprenant asgurance, S'adres-
ser & M. C. M. Nason, 20, ave
Maitland, prés Carling. 61-199

A VENDRE: FORD 1933 coach
spécial, parfait état, $250. Sa.
dresser 113 Caron, Wrightville.

61-187

63

 

 

 

 

 
 

Combustibles
 
 

BOIS dur et bois mou, 4 pds ou
coupé, slabs de 4 pds. Grenon
Lumber Co. 8 3438. 63-31

WILFRID ARVISAIS, 238 Maison
neuve. Bois de toutes sortes.
Tél: 2-8334. 63-J.N.0.
 

gé, slabs de bois mou, slabs de
bois franc. Tél: 2-6965.

PRETS COURANTS
A

QUI LE DESIRE

 
 

de la manufacture. Préposés ha |
biles. Véritables parties Conuor |

OSCAR LAMBERT — bois mélan|

7 —

Réparations 54 Personnel 64

REPARATIONS DE MACHINES NOUS nous spéclalzsons fans les
A LAVER carrelages à parquets, lambris

de briques. Estimations gratuites
McAuliffe-Grimes. 131, £cho Dr1-
ve. 5-1427 864

NETTOYAGE et LAVAGE — Ex-
pert en nettoyage de maisons et
lavage de vitres. V. Laplaca.
Tél. 50148. 64-197

LES COMPRIMES Slendor sont
effectifs. Quantité pour une se-
maine $1,00; 12 semaines $5,00,
chez Chartrand, Denman — Ot-
tawa; et Simard. Hull

 

 

64

promptement soulagées avec les
Kipp's Herb Tablets, le tonique
laxatif effectif. 25c et 75c chez

64

Divers 65

HUILE DE CHARME No 40—PAR-
FUM PUR D'ORIENT —Exquis,
mystérieux, durable. Developpe
un attrait irrésistible, puissant
et troublant Charme votre
amour Bouteille 1 dr. $1.00, par
malle, port paye. (Gros échantil-
lon $0.25) Emballage discret,
garanti Commandez à. PARFU-
MERIE IDEALE, ENRG., Caster
1352. Quebec, P.Q. 65-J.N0.

Tue-vermine 79

| FUE-PUNAISES “DERPO”, 85c—
kxtermine punaises, coquerelles,
Li Ces, argentine, criquets. Tue
rats et souris “DERAT”, 50c—
Inoftfensifs aux humains, ani-
maux, volailles Vendus par
Eaton, Tamblyn, Simpson, les
Products, Toronto, 4.
cailleries, ou écrivez à Derpo
principales pharmacies, quin.

votre pharmacien.
 

 

 

 

 
 

 

 

  

Prix maxima
pour la volaille

 
Afin de protéger davantageles

consommateurs, la Commission
des Prix et du Commerce a émis
aujourd'hui une nouvelle ordon-
nance dont le nut est de fixer des
prix maxima de la valaille en con-
serve et d’-xiger que toute volail-
lle ainsi vendue après le 28 août
jau Canada soit conforme à la loi
(su le bétai: et ler vroduits du bé-
I tail.

On n'exigeait “ue les condition-
neurs de volaille en conserve se
rendent aux règlements sur le clas-
sement, l'empaquetage et le mar-
quage du produit que 'orsque les
marchandises étaient expédiées
dans d’autres provinces ou à l’é-

ltranger.

 

Le nouveau décret établit des
iprix de plafond poor trois caté-
| gories de vola:ll- desossées mises
jeu conserve: e poulet, la poule
et la dinde. Ces nroduits peuvent
être mis en conserve dans des con-
‘tenants de verre ou de métal, her-
‘n étiquement fermés. On permet
;l’emploi de contenants de sept ou
de seize onces.

L’'ordonnance A-1319 ‘fixe les
3! prix de platond des conditionneurs

et des grossistes el détermine la
majoration de de‘. Le prix de
plafond que paiera le consomma-
teur pour une boite de ‘onserve
de sept onces de oulet, catégorie
1 empaque 6 dans la gelée, sera
de 53c à Hal!i;ux 52c à Montréal
ou Toronto, 50c à Winnipeg ou Ed-

les

  
rer 

 

 

 

 

    

 

 

tait faite, en trente-cinq ans de

pratique et de succès.

C'est pourquoi son visage ridé

s'épanouit soudain, comme rose
au soleil levant, quand il vit Lu-

cienne rouvrir lentement les pau-
Pières, en ehalant un soupir ca.
ractéristique, que 1'0n pourrait
traduire ainsi: 7

“Je reviens . . . peut-être de très
loin . . . Mais, malgré tout, me
voici . . . Rassurez-vous, Ô vous
Qui avez craint que je ne vous
eusse quittés pour toujours!”

— La revoilà! proclama le doc-

teur, triomphant. Je vous la rends,
vivante et tout entière . . .

“Toutefois, il faudra la ménager
un peu. Je prescris un lait de

poule et une heure de sommeil

â

d
0
d

p

D'un geste spontané, Gabriel

— Docteur dit-il, jene sais com.

— Je n'ai sauvé la vie 4 per

la

‘Quant à vos remerciements, je
Vous ne me  tière, ca médecin-là tenait à sau- me rendre agréable à un des Hom-

R
E
S

LES
  

de...

dre, il quitta la chambre, d’un pied
que l’on n’eût jamais soupçonné
si leste, chez un grison de cet

ment, puis fit un effort pour se
soulever sur ses Oreillers.

ton faible.

mettre un baiser au front, lors-

qu’elle reprit, d'un ton fébrile:

dise comment la chose est arri-
vée ..

vivante, mais j'ai bien cru mourir
de peur .. .

quez-moi, Jr vous prie!

brusque sursaut, et promenait au-
tour d'elle un regard inquiet, pres-
que soupçunneux.

lucidité parfaite, les personnes
prêsentes; les témoins de son ma
riage et les piub proches parents,

droit, la craignant en danger, de
pénétrer dans cette chambre, et de
monter la garde autour de son lit,

pour surveiller le rythme de son
haleine, et épier le réveil escomp-
té.

Et, sans plus vouloir rien enten-

ge,

Lucienne eut un long frémisse-

Et fl faut que vous sachiez tout
de suite . . . Seulement, ce que
j'ai à vous dire ne doit être enten-
du que de vous.seul,

Et, d'un ton de prière irrésisti-
ble, s'adressant aux assistants
étrangers qui n'étaient là, en som-

— Gabriel! implora-t-elle d'un

— Je suis là, ma chérie! répon-
it le jeune homme d’une voix
ù vibrait son émotion encore mal
issipée. me, que par intérêt pour elle:
“Comment vous sentez-vous, à| — Je m'excuse, dit-elle, d'abu-

résent? ser encore de votre affection. J'ai

À causer seul À seul, avec mon
mari, et il s’agit d’une chose abso-
lument urgente . . .

“Voulez-vout nous laisser ensem-
ble? .. . Pardon encore une fois!
 … . D'ici deux heures, je serai
sur pied. J'irai vous rejoindre .. .!
En attendant, soyez assez aimables
pour rassurèr nos invités ... Je
vais aussi bien que possible, et,

sauf un peu de retard, rien ne sera
changé au prôgramme de la fête

Il se penchait sur elle, pour lui

— Ecoutez! Il faut que je vous

“Grâce au ciel, je suis encore

— Et de quoi, mon Dieu? Expli-

Lucienne s'était redressée, d’un

— Nous en acceptons l'augure!
prononça gaillardement le colonel

Certes. elle reconnut, avec une ; d'aviation, qui lui avait servi de

premiertémoin. |
“On vous laisse,

Echengez vos confidences.
les enfants!

Et,  
   

Il fit un signe aux autres:

— Allons-nous-enl

— Je vais véls raconter, dit-elle. |. …

~ Mon amour, interrogea

— O mon ami, c’est terrible!
Elle cria cett: phrase, entre

testé fidèle au poste, j'entends

bien ouvrir le bal de la noce, avec,
pour cavalière, ma jolle mariée.

Ga-
briel d’Antin, vous allez me dire,

maintenant . . .

ses

dents serrées, avec un frémisse-
ment qui trahissait le plus pro.
fond émoi; mais, physiquement, il
étalt clair qu'èlle avait recouvré_
son équilibre et le contrôle d'elle-
même. Car son visage ne montrait
que lucidité calme et froide réso-
lution.

— Quoi donc? questionna-til,

— Vous avez vu cet hômme?
— Quel homme?

éberlué par ce contraste psycho-
logique.

véhémence. Je n'ai pas rêvé, je
vous le jure!

“Comme nous approchions de

l’escalier, cet homme s'est dressé,
soudain, à ma gauche ., . Il de.
vait être dissimulé derrière le pi-

. {lier .

— Quel homme? répéta nerveu.
sement Gabriel d’Antin. Le con-
naissiez-vous?
— Aucunement!

— Il ne vous a pas parlé, je
suppose! J'aurais bien entendu ..
Qu'avait-il donc qui pat vous ins.
pirer tant de frayeur?
— Pardon! il m'a parlé .. . Il

n'était, évidemment, venu que
 

: dans ce but,

— Ehl que vous a-t-il dit? s’é-
cria le célèbre aviateur, tout à la
fois humilié de n’avoir rien vu, et
irrité de ne rien comprehdre au
récit d'un incident dont 1l n'avait
encore aucun soupçon . . .

La jeune femme lui saisit brus- 
capable de faire de légères répa-| Tél: 5-1116, 26-197| concession de Finch, 4 milles à ; : ;
rations de meubles. S'adresser 'ast de Crysler. Maison, gran- chines reconstruites. Aussi ma montun et o2c a Vancouver.au Service Sélectif National F,M, COSTUME noir, 20 ans. Valeur,| ge, porcherie, bon puits, avec| chines 3 additionner Sunstrand POUR Un article d eau décret464. 18-201| $60.00, bon marché, 86, rue De-| moulin à vent. S’adresser à Léo Underwood, inet, Fisher, voit à a ‘dispotit'on‘desapprovi-

Appts demandé 2 lorimier, Hull. Tél. 41401or Papineau, Crysler, Ont.. 17-199 r £59, 850 BESOINS COURANTS sionnements en magasin qui ne
ppts demandés 3 = ms MACHINES éconstuites pau sont pas empaquetés selon- : . c ites, -COUPLE sans enfant demande ap-| RADIOVictorcombiné. As rue Maisons demandées 21 types réparés ou loués. Aussi C A M P B Fe | | nouveaux règlements.
partement de 3 pièces ou plus, y . - ee achat de dactylotypes. Qu'avez- — —., -

centre de Hull ou Val-Tétreau.| RESTAURANT à vendre. ‘Tél. 3-| AVONS demandé pour malsons,| vous à offrir? W. B. Dymond, FINANCE CORPORATION LTD. Il faut brosser I'étuffe corduroyTél, 21395. Mme Gravelle. 7429 entre 5 h. et 7 h. le soir. vendrons votre propriété. Tél:| 24, rue Union, Eastview. Tél: 130, rue Sparks, Arcade Ardy pendant quelle séche pour lui con.
23-197 26-107| 24084. 21J.N.O.| 36412 59-J.N.0. 2-1477 server son velouté.
EE — — — tem em

vegarder la réputation qu’il s’é-|mes que j'admire le plus au mon- qui s’étaient légitimement cru Ie |d'ici deux ou trois heures, étant| — Non, non! protesta-t-elle avec |. . . Oui, je tremble pour nous
deux .. . Car je sens, je sais que

notre vie ne tient qu'à un fil.

— Mais que signifie ce langage?
‘ protesta Gabriel d'Antin.
| “Quel rapport y a-l-il entre no-
itre vie et l’olibrius qui, à mon
|insu, vous a causé une si déplora-
-ble iiipression?

, — Un rapport absolument di-
i récl! répliqua la jeune femme.
| “Cet homme que je ne connais
pas, e: qui ne m'avait, sans doute,

! jamais vue, il ne venait pas pour
son propre compte. 11 se présen.
tait en messager . . . et, de quel
redoutable messager, vous allez en
juger. ’

“I1 m'a dit textuellement ceci:
“Votre bonheur sera court. Randal
et Fortier ont l'oeil sur vous!”

Puis, avec un cri d’effroi, et je-
tant ses bras autour du cou de
son mari:
— O Gabriel, vous comprenez

bien que nous sommes perdus!
 

quement la main, et ses yeux;. — Ah! les misérables! gronda
= Celui qui m'a abordée, au, s'agrandirent comme si elle te l'aviateur, en étrelgnant passion.

:suis trouvée mal . . .
— Mais . . . je n’ai vu pers

ne! assura Gabriel avec la plus

profonde conviction.
“Douce miznoune, vous avez

‘être dupe d’une haliucination tau-

sée par la fatigue .. .

on-

 

dû
i

d’effroi.
=~ Ecoutez-moi bien, mon cher :

‘mari .. ., Vous savez que je ne
suis pas ung pusillarime . . . Jal |
prouvé que je zavuis tenir tête au '
péril, et faire la nique à ia peur.
“Eh bien, à présent, je tremble|

  

moment ou nous traversions le pé- | voyait effectivement la scène Qui

|

nément sa jeune épouse entré seg
ristyle de l'église... Quand je me l'avait plongée dans un tel délire bras ...

III

Mais pette première émotion,
née surtout de lu surprise causée
par une révélation aussi inatten.
due, fut bien vite dissipée.

tà suivre) à

PA hill]
0
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LE DROIT, OTTAWAJEUDI 24 AOUT 1944
  

Félicitations pour

la Irbération

ide Paris

Les Français au

pays ont fêté la

libération de Paris 45otrede
commandant Gabriel Bon.
délegué du comité français

Le

neau représentants  neo-gelandaise a
d'Alger, est revenu ce matin de/l'advesse des lurces armées wot vi
Québec où l'on a célébré triompha- Viles de: Nations unites qui ent

lement hier la libération de Paris, | contribué à la libération de Fata
Hier sois il a donné une causerie et 3 la capitulation de la Rouma
transmise par tout le réseau de;NIe
Radio Canada sur cet événement
salué pa. le monde entler.

En l'absence du commandant

Bonneau hier M. Gérard Raoul.
Duval, premier secrtéaire à la lé,
tation, a fait une déclaration dans
laquetle it mande que “la lutte me-
née par les forces françaises de

 

tlG—

soixantevictimes
FRECKLETON, Angleterre, le

l’intéjieur est non seulement une
justification de l'honneur du peu-
ple français mais un hommage à
ses amis qui ont cru en elle et en

24 — (P.C.) — On exprime au:
jourd’hui la crainte que 30 autres
persones ont peut-être êté enter-
rées sous les décombres d'une eco-
le et d'un comptoir de lunch voi-

 

premier l‘eu aux Canadiens -
p sin, sur lesquels un bombardier

quadrimoteur américain s’est écra-
sé hier dans ce village maraicher
du Lancashire. Déjà 54 cadavres
ont été retirés des ruines.

Les morts comprennent 35 en-

Denain vendredi. il v aura une

messe d'action de gréces à neuf
heures en l'église du Sacré-Coeur
et de six à huit heures du soir ré-

 

 
ception à la demeure de M. =” €
Mme Gzbriel Bonneau, à 320,|fants, tous entre {age de quatre
rue Chapel. ans et l'age de six ans. Six de

leurs camarades ont été épargnes.
ee Les autres victimes comprennent

. neuf membres des services armés
L enfant perdue américains, deux membres de la

, RAF. et huit civils.
et retrouvée La tragédie s'est produite quand

le gros avion, parti pour une expé
- dition de routine. fut pris dans

Ne ‘ _ “une tempête soudaine.
MONTREAL. le 24 —(PC— Des soldats américains, canton-

Une enfant de deux ans avec un! nés dans le voisinage, se rendirent
penchant por les expeditions noc-: en toute hâte sur les lieux et aidé-
lurnes a été remise entre les rent à éloigner femmes et enfants
main: de ses parents aujourd'hui | du danger que constituait pour
deux heures après qu'on l'eut re- eux un mur de flammes de 100
trouvée, en vêtements de nuit et! pieds qui enveloppait l'école et
pieds nus. à l'angle Mountain-Dor- les maisons avoisinantes.
chester. ,Ç —e oo

M. Z. Saint-Onge

est décédé

C> son M. et Mme John Clarke. |
de New York, qui trouvèrent l'en-;
fant et avertirent la sûreté. On la;
gard. a poste jusqu'à ce que re- ——_
tenti* dans le téléphone la voix, A. Zotique Saint-Onge, de 33,
angoisée d'un père déclarant que ; Chemin de Montreal, Eastview. est
sa filie avait quitté le lit et la mai- | décédé mercredi le 23 août, dans

son pendant que ses parents dor," hôpital local, après une courlemaient. maladie. à l'âge de 67 ans. ll na-
quit à Orléans, en 1877. mais vint
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WiLLINGTON. Nouvelle Zclan

aujourd'hui par la Chambre Jes

Il y aurait environ: ÿ

 

les nominations suivantes: (de ga

 

LE CONSEIL EXECUTIF DE L'UNION ST-JOSEPH DU CA
M. Eugène SAUVE, organisateur général; M. L.-J. CHATELAIN,

Hector MENARD, administrateur général; et M. Jean-Jacques TREMBLAY, secrétaire général.

uche à droite):

A l'Union St-Joseph du Canada

  

 

(Studio Denault)
NADA, immédiatement aprés sa 16e session fédérale, vient de faire

trésorier général; M,

 

Mot d'ordre du
gén.Alexander

NEW-YORK, le 24. — (P.A.) —
La radio des Nations Unies a Al
ger a rapporté aujourd'hui que le
général Alexander, commandant
allié en ltalie. avait ordonné aux

; patrioles guerroyant dans le nord
de l'Italie d'arrêter ou de détrui-
re les troupes allemandes qui, ‘en
nombre considerable”, tentent de
fuir le sud de la France.

Seion cette émission, captée par
les moniteurs du gouvernement

américain, sir Harold a déclaré
que les reconnaissances aériennes
ont révélé un mouvement général
des troupes allemandes des zones
de combat du midi de la France

"vers la frontière italienne. 
2 économistes ont

|‘étudié la question
du travail au pays

GENEVA-PARK. Lac Couchi-
ching, (Ontario), le 24—(P C.)—
Des vues divergentes sur le pro-
blème d'accorder de l'emploi a
tous les Canadiens ont été expri-
mées ici hier soir par deux écono-
mistes au congrès de l'Institut ca-

i nadien des Affaires publiques.
Le professeur J. B. McDougall,

de l'université Queen’s, de Kirgs-
ton, a dit qu'on pourrait peut être
obtenir la prospérité sous un ré-

: gime socialiste. Mais il a préten-
-du que c'est seulement sous le
, régime d'enterprise libre et capi-

 
“Vos ordres sont: Ils ne passe- | taliste qu'on peut obtenir et la

ront pas’, a déclaré le général.i prospérité et la liberté.
“Attaquez l'ennemi où et quand M. Eugène M. Forsey, directeur
vous le pourrez. Emparez-vous de‘ des recherches du Congrès cana-

‘

 

Réjouissances
en Argentine

BUENOS-AYRES, le 24, — (P.
A.) — Les manifestations de joie
publiques par lesquelles les Ar-
gentins ont accueilli hier la nou-
velle de la libération de Paris se
sont poursuivies tard dans la nuit
à Buenos-Ayres et en d’autres
villes.

Des foules défilaient dans les
rues en chantant et en criant
‘Viva Francia!” “Viva democra-
cia!”

Les dépéghes reçues des autres
capitales sud-américaines disent
qu'on n'y avait pas vu pareilles
manifestations depuis l'armistice
qui mit fin à la première grande
guerre. Des défiles improvisés se ;
formèrent, auxquels se joignirent
des milliers de citoyens, et les]
gouvernements. de plusieurs pays
latins-américains exprimèrent of-
ficiellement la joie ressentie.

 

 

 | ui. Poursuivez-le el “agissez quel | dien du Travail, a dit que les ef-
{le que soit la végion ou les Alle-' forts du gouvernement pour remé- |
| mands s'enfuient. _ dier au chômage suscité par le,

Le commandant allié demande | régime de l'entreprise libre mène-|habiter, très jeune. Ottawa. II!
; était employé à l'Otlawa Car and instamment aux Italiens “de don- raient à quelque chose de sembla-
| Aircraft Co. depuis plusieurs an: | ner la main aux  patriotes fran- ble au socialiste et il a demandé |

A | | EN I ION inées. Il avait épousé a Chelmsford, cais.” fn : © oo
"Rosa Loyer, décédée en 1926 Pourquoi ne pas adopter dès!
| I laisse "dans le deuil quatre ‘ --——_. maintenant un changement détibé-|

re et préparé du capitalisme au:OTTAWA

 

de New-Westminster, C.-C., Er-

{ Abraham Saint-Onge, d'Ottawa, et
seize petits-enfants.

Les funérailles auront lieu sa-
medi malin. le 26 août. La dépouil-

cine Ltée, 127, rue Georges, d'où
le cortège partira à 7 h. 45, pour
se rendre à l'église Notre-Dame-
de-Lourdes, à Eastview, où le ser-
vice sera chanté à huit heures.
L'inhumalion se fera au cimetière
Notre-Dame d'Ottawa.

| Le “Droit” offre ses condoléan-
ces à la famille.

; -_-—- --

Semaine nationale

d'immunisation
TORONTO.

(La troisième semaine natibnale an-
nuelle d'immunisation commencera
le 10 sentembre. comme l'ont an-
noncé hier soir les autorités de la

et rapzele--vons que 1 Ligue canadienne de la Santé.
pour se poursuivre jusqu'au 16.
‘Le programme de la semaine est
{destiné à porter l'attention desVotre crédit
‘parents sur les dangers des mala-

B N ;dies contagieuses qui déciment
j chaque année les rangs de la jeu-
;nesse canadienne.
!

   
Le magasin Fine vous invite à
venir voir les nouvelles modes
d'automne venant d'être reçues
pour toute Ja famille , . . La
grande vogue de l'élégance. le
suprême en qualité et valeur

C'est maintenant le bon
temps pour acheter tandis que
les assortiments sont complets.

 

 
 ICI

conformément aux réglements

des prix et du commerce

en temps de guerre.

 

3 Votre

| 1 Cerviteur

Electrique
“REDDY”

KILOWATT

OTTAWA LIGHT HEAT

AND POWER CO. LTD

rue Sparks 2-4801

OUVERT TOUTE LA

JOURNEE SAMEDI   FERME. LUNDI

DURANT AOÛT.

L. FINE
183, RUE RIDEAU

—56,   
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Le mercredi, 23 août, 1944.

LA FAMILLE ST-ONGE
a la douleur de vous faire part du décès de

Zotique St-Onge

fils, Dalmer. d'Ottawa. Aimé, CA. | Ç
T.C.R. au camp Borden. Elzéar,!

{nest, d'Ottawa: quatre filles, Mme serait-il coupable?
lA, Boulay. Mme E. Lapointe. Mme’
YA. Allan, d'Ottawa. Mme R.!
Roger, de Valleytield: un frère.

le mortelle repose aux salons Ra.

le 24. — (P.CHY —,

}

| Radis, 3 paquets

   
 

 

socialisme?” |
Le professeur ¥cDougall a pre.

; tendu que les gages sont pavés]

par le produit du travail et qu'en-!
_iviron 85 pour cent du revenu;

national du Canada prend la forme
fils de M. David Proteau. de St-| de rémunération du travail, dont

| Adolphe. Man, hospitalisé au} 85 pour cent en gages el salaires
cours de la fin de semaine après; € 20 pour cent en revenu aux
lavoir éte accidentellement blessé: docteurs, fermiers, barbiers et au-
par une balle à la demeure de ses tres gens qui travaillent pour leur
parents, est précaire. Certains‘ Propre compte.
rapports veulent qu'il ait été tiré|
par son frère âgé de 6 ans. i

vonto——= On hate ie travail
Mort outre-mer | ,
— ide la conférence

sur la sécurité
| WASHINGTON. le 24 — (PA),
.— La capitulation de la Rou!
i manie, offrant une preuve que|

| l'Europe hitlérianne commence à,
s'effondrer tant sur le front poli-
tique que sur le front militaire. a,
donné un nouveau relief aujour- |
d'hui à la demande pressante des
Britanniques, à la conférence de

Dumbarton-Oaks. de decisions pro-
chaines sur l'organisation de la
sécurité mondiale après la guerre.

Sir Alexander Cadogan, chef de
:la délégatior britannique, a mis
la question sur l: tapis en de-

mandant avec instances qu'au
.moins une partie de l'organisation
‘de Ja sécurité soit mise sur pied!

1; bientôt pour couvrir l’intervaile
pres LL , entre la fin de la guerre en

LE SERGENT DE SECTION i Europe — qui, dit-il, peut venir
ROGER LABELLE, âgé de 70 ans, plu tôt qu’on ne s’y attend — et

manquant à lappel depuis le mois‘ j'institution officielle d in nouvel
| de novembre 1943 est déclaré | organisme internstional pour sau-
! mort, sur la dernière liste offi- | vegarder la paix
| cielle des pertes dans l'aviation, ‘ Le point de ; britannique. ap-

| Ml est le fils de M. et Mme Emile | prend-on, est conforme au senti-
ment de certaii- quartiers de la

| Labelle, de Cyrville, autrefois|

; d'Ottawa où ils demeuraient a 68, idélégation américaine que la pro-
messe faite à Moscou par la

"rue Cumberland. Il laisse aussi

une soeur, Mme Léo Hotte, de | Grande-Bretagne, la Russie. les|
| Etats-Unis «t la Chine de colla-|

Cyrville.

borer dans la sauvegarde de la
, paix aprés la guerre devrait

le marché By prendre dés maintenant une forme
! concrète et définie.

éruits et têgumes !
Pommes. boiss.
Betteraves nouvelles,

locales, 3 pqts
Choux blancs, chacun …
Navets, chacun
Carottes, le paquet …
Panais. ga' Goccarsscaan re
Salade. la pomme ……a,
Persil, le paguet
Petits oignons, 3 paquets ……
Rkubarbé, le paquet ..…. ....

Son frère, 6 ans,

La

———

ST BONIFACE .Man… le 24.
L'éta: du jeune Edouard Proteau,
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1.75-2.00 Cette situation a suscité l'hypo-,
thèse dan, les cercles diploma-

10c |tiques, ici, que la conférence de
5-10c ‘ Dumbarton-Oaks pourrait =être
10c ‘suivie assez tôt par une rencontre

Sc | dn président Roosevelt, du pre-,
%5c i mier ministre Churchill et de Sta-!

5-10c | line afin de confirmer et de réa-i
10e liser la collaboration des trois puis-
5¢ snaces en Europe immédiatement:

joe aprés la cessation des hostilites.
c

 
—ee—

 

Epinards, le boisseau .. 75¢c
le gallon .... 10e; ‘

Asperges, 3 paquets ………… 25€; En I honneur de
Bleuets, panier 8 pts ........... 1.75: > °

panier 11 ptes ……… ~25 la liberation de
Concombres” chacun ... Be.

sc. la ville de Paris
75c |
50e; MELBOURNE, Australie, le 24

15-25c; (PC) —- Des manifestations publi- :
2.00

|

ques auront lieu demain dans tous |
les clo-

Féves a beurre, 2 lbs .
Tomates. panier 11 pnites ..

, Panier 6 pintes
Choux-fleur. chacun
Blé d'Inde, le sac

la douz. 40-45c les Etats australiens et
Patates ‘ches des églises sonneront diman !

Locales, sacs 75 lbs ..... 1.26 che par tout le pays en I'honneur,
de Québec. sacs 50 lbs... 1.25 de la libération Ge Paris. i
de Québec, sacs 75 Ibs …… 1.75; Le consulat francais Je Mel-
neuvelles, +) los... 35-40c bourne a été inonde de messages

Viandes de félicitations.

Poulets, Iv __ “op 3c] TT . |
Poules. Iv -30c

Pure, caresse is, La route de Berlin
Porc, devant …. 20c | _-.

25c |Distances de Berlin:
11 17c| 1— Du front russe:

Porc, derrie.e
Boeut, carcasse

 

322 milles

 
; Mouton, carcasse ......... 10-12c (depuis les faubourgs à l’es| époux de feu Rosa Loyer. Agneau, carcasse .......... 25-28c| de Varsovie)., Le cortège quittera les Salons RACINE Ltée. 127, rue Produ't raitiers :2— Du nord de la France: 519

Georges, le samedi, 26 août à 7 h. 45 ant. Crème. chopine Le 28¢ | railles (depuis un point si-
Vous êtes respectueusement muités à assister au ser- Oeufe A-gros ............ 48-50c tué 15 milles à l'est de Sens).vice qui sera célébré en l'église Notre-Dame de Lourdes. Oeufs. A-moyens 45c* 3. Du front italien: 601 milles

Fastvicw, a 8 heures. Imhiunation nu cimetière Notre- “Oeufs. A-poulettes 40¢ (depuis les faubourzs au
Dame d'Ottara. : Les -rains nord de Florence.) i

— For tonne. «oe vounessss  Sl5 4- Du Midi: 608 milles (depuis.
i Foin, tonne presse.... 816 Grenoble) |

/ 7 Py voy 5, A RE M A . , . p ro \ / , ‘IEA RESON EIA raRO IRAs Ca x ; Sa, x: e RE de PS ry

.I’hétel de Brunelle vendredi soir

  

Brunelle accusé du
meurtre du soldat
Hugh Miller, 31 ans
ST-JEROME, Qué. le 24, — (P.!

C.» — Ernest-E. Brunelle, proprié-|
taire d'hôtel à Lost-River. près!
d'ici. a été accusé aujourd’hui du
meurtre du soldat Hugh Miller,
age de 31 ans, de Weir, Qué. L'en-
quête préliminaire aura lieu le 28
août prochain.

Un jury du coroner a tenu hier|
Brunelle responsable de la mort,

de Miller au terme de l'enquête
qui suivit la mort du vétéran de
Dieppe tué par une balle près de

dernier.
-— . Le A :

D'une déposition faite au poste |
de police par Brunelle il ressort
que celui-ci croyait avoir affaire
à des maraudeurs lorsqu'il tira le
coup de feu.

 

 En correctionnelle
Paul-Emile Paquelte. 28, rue

Ladouceur. a été accusé. en cor-|
rectionnelle, ce matin. devant le |
magistrat Joachim Sauvé, d’avoir|
volé une bicyclette. d'une valeur|
de $20, propriété d'Edna Dona-
field. La cause a été remise |
31 août. pour sentence. !

John Little. 370, rue Elzin. qui ;
avait été accusé d'avoir volé 3!
bonds de la victoire et 4 cer-|
tificats d'épargne de guerre. d’une:
valeur totale de 8164,00, nropri-!
été de John-F. McCann, a reçu!
une sentence suspendue, TI sera,
sous observation pendant & mois. |
Le cautionnement est de 5800.00 |
Thomas Carriers, 209, rue Car-|

ruthers, marchand de fruits et de :
légumes, a été condamné à payer|
une amende de $10 et lès frais.
pour ne pas s'être procuré une hi-|
cense, pour sa voiture.

Omer Hudon. 77. rue Cedar.
Eastview, a été condamné à payer |
une amende de $10 et les frais, |
pour exces de vitesse. |

Elie Bélanger, 9 rue Colony.
Eastview, a été condamné à payer
une amende de $10 et !es frais,
pour ne pas avoir observé les rè-
glements de la circulation.
Pour stationnement illégal. Tohn-

P. Wilson, 515, .rue Cooper a été
condamné à paver une amende de
$2 et les frais.

 

jen Ontario.
Né dans le comté de Man-.
était un des pionniers des

ingénieurs du Canadien National;

Funérailles
M. Georges Lafleur

Ce matin, en l'église Saint-Char-
les, ont eu lieu lies funérailles
de M. Georges Lafleur. époux de
Gilberte Bélanger. décédé à sa de-
meure à l’âge de 57 ans. Le
service fut chanté par M. l’abbé
A. Boyer, assisté des abbés P.A.
Laframboise et C. Gagnon, com-
me diacre et sous-diacre. M lab.
bé C. Landry récita les dernières
prières au cimetière Notre-Dame.

Les funérailles étaient sous la
direction de la maison Gauthier
Ltée, 259 rue St-Patrice.

Mme Arthur Roy

Les funérailles de Mme Arthur
Roy. née Anna Chartier. décédée
lundi, le 21 août à l’âge de 59
ans, ont eu lieu hier matin. Le
cortège quiita les salons (unerai-
res W. J. Landreville, 578, rue So-
merset, pour se rendre à l’église
St-Jean-Baptiste où le R.I>. Vin-
cent Daviault, o.p. curé, chanta
le servi®e assisté des RR. PP. F.
Faucher et J. Lafontaine, op.
comme diacre et sous-diacre, Le
R.P. Maurice Lange, o.p. officiait
au cimetiére.

Nouveaux impôts
en Saskatchewan

ee
REGINA, le 24—(P.C.)—L'hon.

J. L. Phelps, ministre des Ressour-
ces naturelles. a annoncé au cours
d'un interview hier qu'il se pro-
posait de taxer les industries de
la pêche et du bois. Il a dit qu'il
était d'avis que les distributeurs
de bois paient des impôts en vue
de constituer un fonds qui servi-
rait a la protection des forets.
eee.

Ancien député

ontarien décédé
_—__

WINNIPFG, le 24. — M. William
À. Preston. âgé de 96 ans. pen-
dant plusieurs années représen-

tan‘ au provincial de la circons-
cription de Fort-Frances-Kenora.

est décédé ici avant-

 

hier.
ver: i

 
 

 

 

  
Le lieutenant de section J.-S.

LAURENT ROBILLARD, D.F.M.,

d'Ottawa, un des as de l'aviation
canadienne. a à son crédit d’avoir
descendu un autre avion ennemi,
alors qu’il survola la région sud |
de Paris. i
nombre d'avions ennemis abattus
par Robillard. H est le fils de

M. et Mme W.J. Robillard, ‘75,

rue Booth, Ottawa. ,

 

 

A moins de

la moitié prix

Fil de
Corti

Regulier

35c

de coton qui a l'apparence

hors 
10:

Prompt écoulement de Flyffyknit Corticelli—le fil

de la laine, se tricote comme la laine.

l'économie de la confection des chandails, cardi-

Jolies teintes de bleu Orion, rose lever degans.

soleil, lune et'blanc. Vendredi, écheveau de 2

ONCES LL.resaesenesee Le rranrenea rene 10c

Rez de-chaussée

coton

celli
Echeveau de

2 onces

de la laine, a le toucher

Songez a    
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LE TEMPS QU'IL FERA
(D'après les pronosties fournis par la Presse Canadienne.)

Pronostics:
DEMAIN: BEAU ET FRAIS
MAXIMUM (hier)
MINIMUM (nuit)

_ Ottawa et vallée du haut Saint-Lau“ent — Vents frais, beau etfrais, aujourd'hui et vendredi. Samedi beau et un peu plus chaud.
_ MAXIMUM (hier) — Ottawa, 75: Port-Arthur, 67: Huntsville, 74;
Parry-Sound, 66; London, 70; Toronto, 7: Kingston, 74: Montréal, 74,

MINIMUM (nuit) — Ottawa, 55: Port-Arthur, 41; Huntsville, 46;Parry-Sound, 49; London, 48; Toronto, 33, Kingston, 53: Montréal, 56.

v
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| charbon dur. Il y a aussi moins de
livreurs et de camions qu'en 194.

-L’entière collaboration des con
| sommateurs se fait attendre. Il «
peut que l'hiver soit plus rigow
reux, avec ce résultat que l'o:
pourra se trouver dans une situa

Le problème du
charbon devient

Ceci porte à huit le|

plus compliqué
A mesure que les armées alliées

avancent en France, la demande
de charbon pour les besoins des
régions libérées s’accroit de façon
marquée, et les expéditions de
charbon gallois au Canada, ont
déjà été fortement réduites et le
seront davantage, a révélé aujour-
d’hui le ministre des Munitions et
approvisionnements, I’hon. M.
Howe.
En méme temps, le ministre a

cité les paroles de M. Harold L.
Ickes, administrateur, pour les
Etats-Unis, du combustible solide
en temps de guerre, qui a déclaré
que l’on prend des mesures pour

ditions de charbon anthracite tant
aux marchands américains que ca-
nadiens, parce que les Etats-Unis
sont menacés d’une disette de
6,000,000 de tonnes de ce charbon.

“La rareté du charbon employé
; dans les appareils tels que souf-
fleurs (combustibl: de la catégo-
rie B) est particulièrement sérieu-
se”, a dit M. Howe.

Selon le ministre, l'aggravation
de la situation redouble pour les
propriétaires la nécessité de don-
ner leurs commandes immédiate-
ment, d'accepter leur charbon lors-
que leur marchand peut le leur
livrer, et de se contenter de la;
sorte de charbon qui peut faire
l'affaire et que leur vendeur au-
ra en main.

“Je suis surpris, a ajouté M.
Howe, de voir qu@ malgré les
avertissements réitérés du gouver-
nement. il est encore des gens qui
ne s'inquiètent pas de la situation
du charbon. L'an dernier, l’on a
été témoin d’une coopération ad-
mirable et les livraisons se sont
réparties égalemént durant les
mois d’été. d'automne et d'hiver,
ce qui a facilité les approvision-
nements.”

“Cette année, il y aura moins de;

  
 
 

 

réduire dès maintenant les expé-;

tion très difficile à moins que chu
que chef de maison ne reconnais.
immédiatement qu’il doit dans so:
propre intérêt, accepter son com
bustible aussitôt que son marchanc
peut lui en faire la livraison.”
“Le temps presse. Le chef de

Maison qui néglige de prendre des
mesures immédiates pourra se «mir
privé de charbon lorsque les
grands froids arriveront.”

 

Décès de M.
Désiré Lambert

, M. Désiré Lambert. de 136, rie
| York, est décédé hier, dans un
hôpital local. après une courte
maladie, à l’âge de 76 ans, II
épousa à Hull, il y a 52 ans, Cé.
tile Bordeleau, qui l'a précédé
dans la tombe, en 1925,

Il laisse deux filss, Joseph d'Ot-
tawa. et Philibert, en service ac-
Lif, outre-mer: troiss filles, Mme
d'Ottawa, Mme Steve Basile,
(Yvonne), de Hamilton, Mme
Elie Sabourin. (Corinne), de Vi-
my, Alta: un frére, Joseph. de
Hull; deux soeurs, Mme Ferd.
Beauchamp, de Vimy, Alta .t
Mme Laurent Pombert, de West-
lock. Alta.

Les funérailles auront lieu sa-
medi matin, le 26 août. Le servie
ce funèbre sera chanté en la Bue
silique, à huit heures, et l’inhu-
mation sera faite au cimetière No-

 

tre-Dame d'Ottawa. Le voriège
quittera les salons funérarres
Gauthier, 259. rue St-Patrice, à
7 h. 45.
Condoléances du “Droit” à la

famille.

  
| À St-Joseph d'Orléans
1 Cérémonie annuelle des morts

au cimetière

Dimanche prochain, 27 août,
| a 3 h. pm.

Sermons francais et anglais
par l'abbé Alban Lapointe

R.-J. BASTIEN
Spécialiste pour la vue

9, rue NICHOLAS
(vis-a-vis Ogilvy’s)

En affaires depuis 30 ans

 

 
 

 

SI VOUS CONSTRUISEZ
Ne manquez pas d’exiger les |’

Blocs de cendre Hayley

|

]

du Séminaire d'Ottawa |

|

pour l'isolement de votre maison

HARRY HAYLEY
Chemin Hurdman 3-7769

CHARBON
“Vikingisé”

JOHN HENEY & SON
Limited

40, rue Elgin 2-9451

“Plus *e 15 ans ie service

impeccable de combustible.”

 

 

 

NE LE MANQUEZ PAS!

Le Bingo
Gigantesque

du Club Lions

 

 

LAKESIDE GARDENS
PARC BRITANNIA

Mardi, jeudi, vendredi,

samedi, 9 p.m.

Orchestre d’Alex Dawson A L'AUDITORIUM
Des prix pour une valeur

de plus de $1,500.

JEUDI, le 24 AOÛT
8 h. 30 p.m.  Entrée, 35c

La Compagnie des

Tramways d’Ottawa 
   

La FOIRE
f

 

J

! tirés tous les soirs. Venez célé
succès des Alliés,

Concert de fanfare

de la LEGION

TRAFALGAR HOUSE
Grand bingo, jeux d'adresse, bone aventure, amusements divers.
Notre bon de guerre de $25.00 et cinq des prix de valeurs seront

angle des rues Cartier et Cooper

et le CARNAVAL

ou

brer avec la Légion les récents

. Entrée gratuite.    
 

 

   

 

A

à l'Auditorium-

CLUB
Billets 50c¢- GraveUne val

* Recetas

i  CE SOIR

Sous les auspices du

PRIX PRINCIPAL

Machine à coudre électrique Home, $175.50.

Fonds de Bienfaisance
des Lions

| Billets er vente ches Orme Lid.
Goldstein et à l’Auditorium. .

| Les enfants de moins de 18 ans ne soni pas admis.

8 h. 30 précises

LIONS
billet donne droit a 21 parties.
eur de prés de $1500 en prix.

sour le

 

 

 


